
 
  



Préambule 
 

 1.   Le mot du formateur : 
 

Hello, moi c'est Léon 👋 
 
D'abord, je tiens à te remercier de m'avoir fait confiance 
et d'avoir choisi www.butgim.fr. 
 
Si tu lis ces quelques lignes, saches que tu as déjà fait le 
choix de la réussite. 
 
Dans cet E-Book, tu découvriras comment j'ai obtenu 
mon BUT GIM (Génie Industriel et Maintenance) avec 
une moyenne de 17,50/20 grâce à ces fiches. 

 
 2.   Pour aller beaucoup plus loin : 

 
Vous avez été très nombreux à nous demander 
de créer une formation 100% vidéo axée sur 
l'apprentissage de manière efficace de toutes 
les notions à connaître. 
 
Chose promise, chose due : Nous avons créé 
cette formation unique composée de 5 
modules ultra-complets (1h20 au total) afin 
de t’aider, à la fois dans tes révisions en BUT 
GIM, mais également toute la vie. 
 

 3.   Contenu d’Apprentissage Efficace : 
 

1. Module 1 - Principes de base de l'apprentissage (21 min) : Une introduction globale 
sur l'apprentissage. 

 
2. Module 2 - Stéréotypes mensongers et mythes concernant l'apprentissage (12 

min) : Pour démystifier ce qui est vrai du faux. 
 

3. Module 3 - Piliers nécessaires pour optimiser le processus de l'apprentissage (12 
min) : Pour acquérir les fondations nécessaires au changement. 

 
4. Module 4 - Point de vue de la neuroscience (18 min) : Pour comprendre et 

appliquer la neuroscience à sa guise. 
 

5. Module 5 - Différentes techniques d'apprentissage avancées (17 min) : Pour avoir 
un plan d'action complet étape par étape + Bonus.    

Découvrir Apprentissage Efficace 

http://www.butgim.fr/
https://butgim.fr/apprentissage-efficace
https://butgim.fr/apprentissage-efficace
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C1 : Maintenir en condition opérationnelle un système 
pluritechnique 

  
Présentation du bloc de compétences : 
Le bloc de compétences C1, « Maintenir en condition opérationnelle un système 
pluritechnique », est au cœur de la formation en BUT GIM (Génie Industriel et 
Maintenance). Il s'agit de veiller à ce que les différents systèmes d'une installation 
industrielle fonctionnent correctement et efficacement. 
 
Cela inclut l'identification des pannes, la planification des interventions de maintenance et 
la mise en œuvre de solutions pour éviter les dysfonctionnements futurs. Les étudiants 
apprendront à travailler avec des systèmes mécaniques, électriques, hydrauliques et 
pneumatiques. Ce bloc est essentiel pour garantir la pérennité et la performance des 
équipements industriels. 
  
Conseil : 
Pour réussir ce bloc de compétences, il est crucial de se familiariser avec les différentes 
technologies utilisées dans l'industrie. Prends le temps de bien comprendre le 
fonctionnement des systèmes pluritechniques en te basant sur des exemples concrets 
vus en cours. N'hésite pas à te faire des fiches de révision pour chaque type de 
maintenance (préventive, corrective, conditionnelle). Profite des travaux pratiques pour 
manipuler les équipements et poser des questions aux enseignants. 
  
Enfin, entoure-toi de camarades motivés pour former des groupes de travail et partage 
tes connaissances. 
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Chapitre 1 : Respecter la stratégie de maintenance de 
l'entreprise 
  

 1.   Comprendre les objectifs de la maintenance : 
  
Sécurité : 
La sécurité est primordiale. Une maintenance efficace réduit les risques d'accidents pour 
les employés et les utilisateurs des machines. 
  
Disponibilité : 
La disponibilité des équipements est cruciale pour éviter les interruptions de production. 
Plus un équipement est disponible, plus il est rentable. 
  
Durabilité : 
La durabilité des équipements est liée à leur entretien. Un bon programme de 
maintenance prolonge la durée de vie des machines. 
  
Qualité : 
La qualité de la production est souvent dépendante de l'état des équipements. Des 
machines bien entretenues produisent des biens de meilleure qualité. 
  
Coûts : 
Une bonne maintenance peut réduire les coûts en minimisant les réparations coûteuses 
et en évitant les interruptions de production. 
  

 2.   Types de maintenance : 
  
Maintenance corrective : 
Elle intervient après une panne. C'est une solution réactive pour remettre en état de 
fonctionnement un équipement endommagé. 
  
Maintenance préventive : 
Elle est planifiée à l'avance pour éviter les pannes. Elle inclut des inspections, des 
nettoyages et des remplacements de pièces. 
  
Maintenance prédictive : 
Basée sur des données et des diagnostics, elle anticipe les pannes en analysant les 
conditions de fonctionnement des équipements. 
  
Maintenance conditionnelle : 
Elle se déclenche lorsque des indicateurs montrent que l'état de l'équipement se dégrade. 
Elle repose sur des seuils prédéfinis. 
  
Maintenance améliorative : 



Elle vise à améliorer les performances des équipements en modifiant ou en optimisant 
certains éléments. 
  

 3.   Outils et méthodes de maintenance : 
  
GMAO (Gestion de Maintenance Assistée par Ordinateur) : 
Un logiciel qui aide à planifier, suivre et optimiser les activités de maintenance. Il centralise 
les informations et facilite la prise de décisions. 
  
TPM (Total Productive Maintenance) : 
Une approche qui implique tous les employés dans la maintenance pour maximiser 
l'efficacité des équipements. Elle combine maintenance préventive et corrective. 
  
Analyse de la fiabilité : 
Évaluer la fiabilité des équipements pour identifier les points faibles et planifier des actions 
correctives ou préventives. 
  
5S : 
Une méthode japonaise d'organisation de l'espace de travail pour améliorer l'efficacité et 
réduire les erreurs. Les 5S sont : Trier, Ranger, Nettoyer, Standardiser, Maintenir. 
  
AMDEC (Analyse des Modes de Défaillance, de leurs Effets et de leur Criticité) : 
Une méthode pour identifier les défaillances potentielles et leurs effets afin de prioriser les 
actions de maintenance. 
  

 4.   Suivi et évaluation de la maintenance : 
  
Indicateurs de performance : 
Les KPIs (Key Performance Indicators) comme le MTBF (Mean Time Between Failures) et le 
MTTR (Mean Time To Repair) sont essentiels pour évaluer l'efficacité de la maintenance. 
  
Audits de maintenance : 
Des inspections régulières pour vérifier la conformité des procédures de maintenance et 
identifier des pistes d'amélioration. 
  
Retour d'expérience : 
Analyser les pannes et les interventions passées pour améliorer les processus et éviter les 
erreurs récurrentes. 
  
Tableaux de bord : 
Ils permettent de visualiser rapidement l'état de la maintenance et de suivre les 
indicateurs clés de performance. 
  
Plans d'amélioration continue : 
Élaborer des plans pour améliorer progressivement les pratiques de maintenance en 
utilisant des retours d'expérience et des audits. 



  
 5.   Exemples pratiques : 

  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Implémenter une maintenance préventive sur une ligne de production, réduisant les 
pannes de 30% et augmentant la production de 15%. 
  

 
  
Exemple de fiabilité : 
Utiliser l'analyse de la fiabilité pour identifier les composants critiques d'un système 
hydraulique, réduisant les défaillances de 20%. 
  

 
  
Exemple de GMAO : 
Adopter un logiciel GMAO, permettant de réduire les temps d'arrêt de 25% grâce à une 
meilleure planification des interventions. 



  

 
  
Exemple de TPM : 
Mettre en place une démarche TPM dans une usine, impliquant les opérateurs et réduisant 
les arrêts imprévus de 40%. 
  

 
  
Exemple de 5S : 
Appliquer la méthode 5S dans un atelier de maintenance, améliorant l'efficacité et 
réduisant les erreurs de 50%. 
  



 
  

Type de Maintenance Description Avantages 

Corrective Intervention après panne Répare les défaillances 

Préventive Planifiée pour éviter les pannes Réduit les interruptions 

Prédictive Basée sur des diagnostics Anticipe les pannes 

Conditionnelle Basée sur des indicateurs Intervention ciblée 

Améliorative Optimisation des équipements Améliore les performances 

   



Chapitre 2 : Prendre en compte le contexte d'intervention 
  

 1.   Analyse du contexte : 
  
Identification des parties prenantes : 
Les parties prenantes sont toutes les personnes ou groupes concernés par le projet. Elles 
peuvent être internes (employés, direction) ou externes (clients, fournisseurs). 
  
Évaluation des ressources disponibles : 
Il est essentiel de connaître les ressources disponibles telles que le budget, le personnel, 
les matériaux et les équipements. Cela aide à planifier efficacement. 
  
Analyse des contraintes techniques : 
Les contraintes techniques incluent les limitations liées aux machines, aux technologies 
disponibles et aux compétences des employés. Elles doivent être identifiées en amont. 
  
Compréhension des objectifs du projet : 
Les objectifs du projet doivent être clairs et précis. Ils peuvent inclure des objectifs de 
production, de qualité ou de réduction des coûts. 
  
Évaluation des risques : 
Il est crucial d'identifier les risques potentiels, tels que les pannes de machines, les retards 
de livraison ou les dépassements de budget, afin de prévoir des solutions. 
  

 2.   Planification de l'intervention : 
  
Élaboration du planning : 
Le planning doit inclure toutes les étapes du projet avec des dates butoirs. Il est important 
de prévoir des marges de sécurité pour les imprévus. 
  
Répartition des tâches : 
Chaque membre de l'équipe doit avoir des responsabilités claires. La répartition des 
tâches doit être équilibrée et basée sur les compétences de chacun. 
  
Préparation des équipements : 
Il faut s'assurer que tous les équipements nécessaires sont fonctionnels et disponibles à 
temps. Cela inclut les machines, les outils et les logiciels. 
  
Formation du personnel : 
Le personnel doit être formé pour utiliser les équipements et suivre les procédures 
spécifiques au projet. Une formation adéquate réduit les erreurs et augmente l'efficacité. 
  
Mise en place d'un suivi : 
Un suivi régulier permet de s'assurer que le projet avance selon le planning. Il est utile 
d'utiliser des outils de gestion de projet pour suivre les progrès. 



  
 3.   Exécution de l'intervention : 

  
Début des travaux : 
Les travaux peuvent commencer une fois que tout est en place. Il est important de suivre 
le planning et de respecter les procédures établies. 
  
Suivi et ajustements : 
Il est crucial de suivre l'avancement des travaux et de faire des ajustements si nécessaire. 
Cela permet de résoudre les problèmes rapidement. 
  
Gestion des imprévus : 
Malgré une bonne planification, des imprévus peuvent survenir. Il est important de rester 
flexible et de trouver des solutions rapidement. 
  
Communication avec les parties prenantes : 
Une communication régulière avec les parties prenantes permet de les tenir informées de 
l'avancement et des éventuels changements. Cela renforce la confiance et la 
collaboration. 
  
Contrôle de la qualité : 
Il est essentiel de vérifier la qualité à chaque étape. Cela permet de s'assurer que les 
objectifs de qualité sont atteints et de corriger les erreurs rapidement. 
  

 4.   Clôture de l'intervention : 
  
Rédaction du rapport de clôture : 
Un rapport de clôture résume les travaux effectués, les résultats obtenus et les leçons 
apprises. Il sert de référence pour les futurs projets. 
  
Évaluation des résultats : 
Il est important d'évaluer les résultats par rapport aux objectifs initialement fixés. Cela 
permet de mesurer le succès du projet. 
  
Retour d'expérience : 
Le retour d'expérience consiste à analyser ce qui a bien fonctionné et ce qui pourrait être 
amélioré. Cela aide à optimiser les futures interventions. 
  
Réunion de débriefing : 
Une réunion de débriefing avec l'équipe permet de discuter des points forts et des 
faiblesses du projet. C'est un moment d'échange et de réflexion. 
  
Archivage des documents : 
Les documents liés au projet doivent être archivés de manière organisée. Ils pourront être 
consultés pour des références futures ou des audits. 
  



 5.   Exemples concrets : 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Réorganisation de la chaîne de production pour réduire les temps d'arrêt, augmentant 
ainsi l'efficacité de 15%. 
  

 
  
Exemple de gestion des imprévus : 
Un retard de livraison a été compensé par une replanification des tâches, évitant ainsi un 
retard global de 20%. 
  

 
  
Exemple de suivi de la qualité : 
Des contrôles qualité réguliers ont permis de détecter et corriger des défauts, réduisant les 
rebuts de 10%. 
  



Étapes Actions Indicateurs de performance 

Analyse du 
contexte 

Identification des parties 
prenantes, évaluation des 
ressources 

Nombre de parties prenantes 
identifiées, budget disponible 

Planification de 
l'intervention 

Élaboration du planning, 
répartition des tâches 

Respect des dates butoirs, taux 
d'achèvement des tâches 

Exécution de 
l'intervention 

Début des travaux, suivi et 
ajustements 

Avancement par rapport au 
planning, nombre d'ajustements 
nécessaires 

Clôture de 
l'intervention 

Rédaction du rapport, retour 
d'expérience 

Satisfaction des parties prenantes, 
points d'amélioration identifiés 

   



Chapitre 3 : Rendre compte des activités réalisées 
  

 1.   Importance du compte rendu : 
  
Pourquoi rédiger un compte rendu : 
Rédiger un compte rendu permet de structurer les informations, de garder une trace des 
activités et de faciliter la communication entre les membres de l'équipe. 
  
Objectifs du compte rendu : 
Les objectifs d'un compte rendu sont de décrire les tâches réalisées, d'identifier les 
problèmes rencontrés et de proposer des solutions pour améliorer les processus. 
  
Public visé : 
Le public peut être divers : collègues, supérieurs hiérarchiques ou clients. Adapter le 
contenu et le style en fonction du destinataire. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Un technicien a remarqué que le temps de production a diminué de 15% après avoir ajusté 
les paramètres d'une machine. 
  

 
  
Données chiffrées : 
L'utilisation de données chiffrées dans les comptes rendus rend les informations plus 
précises et compréhensibles. Exemples : taux de disponibilité des machines, temps moyen 
de réparation. 
  

2.   Structure d'un compte rendu : 
  
En-tête : 



L'en-tête doit contenir les informations de base : titre, auteur, date, et destinataire du 
compte rendu. 
  
Introduction : 
Elle présente le contexte et les objectifs du compte rendu. Bref résumé des activités et des 
points importants à aborder. 
  
Développement : 
Cette partie détaille les activités réalisées, les moyens utilisés, et les résultats obtenus. 
Utiliser des sous-titres pour structurer les informations. 
  
Conclusion : 
Résumer les points clés et les enseignements tirés. Proposer des recommandations pour 
les futures activités. 
  
Exemple de format de compte rendu : 
Un compte rendu de maintenance pourrait inclure : Date de la maintenance, Description 
de la tâche, Résultats obtenus, Problèmes rencontrés, Solutions proposées. 
  

3.   Outils et méthodes pour rendre compte : 
  
Utilisation de logiciels : 
Des logiciels comme Microsoft Word ou Google Docs sont utiles pour rédiger et partager 
les comptes rendus. Excel peut être utilisé pour les données chiffrées. 
  
Méthode SMART : 
Utiliser des objectifs SMART (Spécifiques, Mesurables, Atteignables, Réalistes, Temporels) 
pour structurer les comptes rendus et les rendre plus clairs. 
  
Rapport quotidien : 
Un rapport quotidien permet de suivre les progrès de manière régulière. Il peut inclure les 
tâches réalisées, les obstacles rencontrés et les plans pour le lendemain. 
  
Exemple de rapport de maintenance : 
Un rapport quotidien de maintenance mentionne les pannes corrigées, les pièces 
remplacées, et les machines vérifiées. 
  
Tableau de suivi : 
Utiliser un tableau de suivi pour organiser les informations de manière visuelle et faciliter 
la compréhension. Exemple de tableau : 
 

Date Tâche Responsable Résultat 

01/10/2023 Vérification des machines Pierre Machines en bon état 

02/10/2023 Remplacement de pièces Marie Pièces remplacées avec succès 



  
4.   Communication des comptes rendus : 

  
Choix des canaux de communication : 
Les comptes rendus peuvent être communiqués par email, via des plateformes 
collaboratives comme Slack, ou en réunion. 
  
Fréquence de communication : 
Adapter la fréquence en fonction du type de projet. Par exemple, un projet court peut 
nécessiter un compte rendu quotidien, tandis qu'un projet long peut se contenter d'un 
rapport hebdomadaire. 
  
Réunions de suivi : 
Les réunions de suivi permettent de discuter des comptes rendus, de résoudre les 
problèmes et de planifier les prochaines étapes. 
  
Exemple de communication efficace : 
Un responsable de projet envoie un email hebdomadaire avec un résumé des tâches 
réalisées, des problèmes rencontrés et des objectifs pour la semaine suivante. 
  
Feedback : 
Encourager les collègues à donner leur feedback sur les comptes rendus pour améliorer la 
qualité et la pertinence des informations fournies. 
  

5.   Amélioration continue : 
  
Analyse des comptes rendus : 
Analyser les comptes rendus permet d'identifier les points forts et les axes d'amélioration 
dans les processus de travail. 
  
Formation continue : 
Organiser des sessions de formation pour améliorer les compétences en rédaction et en 
communication des équipes. 
  
Utilisation des retours : 
Utiliser les retours des collègues et des supérieurs pour ajuster et améliorer les futurs 
comptes rendus. 
  
Exemple d'amélioration continue : 
Après analyse, une équipe décide d'utiliser des graphiques pour rendre les comptes 
rendus plus visuels et compréhensibles. 
  
Documentation : 
Garder une documentation des méthodes et des templates utilisés pour rédiger les 
comptes rendus afin d'assurer une uniformité et une qualité constante. 
   



Chapitre 4 : Considérer les spécificités techniques du système 
  

 1.   Comprendre les spécificités techniques : 
  
Définition : 
Les spécificités techniques d'un système désignent ses caractéristiques uniques. Elles 
englobent les aspects mécaniques, électriques et informatiques. 
  
Importance : 
Il est crucial de comprendre ces spécificités pour optimiser la maintenance et améliorer la 
performance globale du système. 
  
Caractéristiques principales : 
Les spécificités techniques incluent la puissance, l'efficacité énergétique, les matériaux 
utilisés et la technologie embarquée. 
  
Analyser les besoins : 
Il faut identifier les besoins spécifiques du système pour adapter les procédures de 
maintenance et les améliorations techniques. 
  
Exemple d'analyse d'un système de production : 
Un étudiant analyse la puissance et l'efficacité d'un moteur pour comprendre ses besoins 
en maintenance. 
  

 2.   Optimisation des processus : 
  
Identifier les points faibles : 
L'optimisation commence par l'identification des points faibles du système, comme les 
pannes fréquentes ou la consommation excessive d'énergie. 
  
Proposer des solutions : 
Il est nécessaire de proposer des solutions techniques pour corriger les points faibles. Cela 
peut inclure la mise à jour des composants ou l'amélioration des logiciels. 
  
Suivi des performances : 
Il est important de suivre les performances après la mise en place des solutions pour 
mesurer leur efficacité et ajuster si nécessaire. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Après avoir identifié une consommation d'énergie trop élevée, un étudiant propose 
l'installation de variateurs de vitesse sur les moteurs. 
  
Tableau de suivi : 
 

Paramètre Avant optimisation Après optimisation 



Consommation d'énergie (kWh) 1500 1200 

Durée de vie des composants (heures) 10000 12000 

  
 3.   Intégration des nouvelles technologies : 

  
Technologies émergentes : 
L'intégration des nouvelles technologies, comme l'IoT (Internet des Objets) et l'intelligence 
artificielle, permet d'améliorer l'efficacité des systèmes industriels. 
  
Avantages : 
Ces technologies offrent des avantages tels que la surveillance en temps réel, la 
maintenance prédictive et l'optimisation des processus. 
  
Défis : 
Les principaux défis incluent le coût d'intégration, la complexité technique et la nécessité 
de former le personnel. 
  
Exemple d'intégration de l'IoT : 
Un étudiant installe des capteurs IoT sur une chaîne de production pour surveiller en 
temps réel les paramètres de fonctionnement. 
  
Mesurer l'impact : 
Il est essentiel de mesurer l'impact des nouvelles technologies sur la performance du 
système pour évaluer leur rentabilité. 
  

 4.   Gestion de la maintenance : 
  
Types de maintenance : 
La maintenance peut être corrective, préventive ou prédictive. Chacune a ses avantages 
et inconvénients. 
  
Maintenance corrective : 
Elle intervient après la panne. Elle est souvent coûteuse et non planifiée. 
  
Maintenance préventive : 
Elle est planifiée et vise à éviter les pannes en remplaçant les composants avant qu'ils ne 
faiblissent. 
  
Maintenance prédictive : 
Elle utilise des données en temps réel pour anticiper les défaillances et intervenir juste 
avant qu'elles ne surviennent. 
  
Exemple de plan de maintenance préventive : 



Un étudiant établit un calendrier de remplacement des roulements de moteurs tous les 
5000 heures d'utilisation. 
  

 5.   Suivi et analyse des données : 
  
Collecte des données : 
La collecte des données est essentielle pour le suivi des performances et la planification 
de la maintenance. 
  
Analyse des données : 
Une analyse approfondie des données permet d'identifier les tendances et les anomalies 
qui pourraient indiquer des problèmes futurs. 
  
Outils d'analyse : 
Il existe divers outils comme les logiciels de GMAO (Gestion de la Maintenance Assistée 
par Ordinateur) et les plateformes de big data pour analyser les données. 
  
Exemple d'analyse de données : 
Un étudiant utilise un logiciel de GMAO pour analyser les historiques de panne et prévoir 
les interventions nécessaires. 
  
Rapports de performance : 
Les rapports de performance réguliers aident à évaluer l'efficacité des processus de 
maintenance et à ajuster les stratégies si nécessaire. 
   



C2 : Effectuer des opérations de maintenance sur un 
élément d'un système pluritechnique 

  
Présentation du bloc de compétences : 
Dans le cadre du BUT GIM (Génie Industriel et Maintenance), le bloc de compétences C2 : 
Effectuer des opérations de maintenance sur un élément d'un système pluritechnique est 
essentiel. Il s'agit de comprendre et d'appliquer les techniques de maintenance sur des 
systèmes complexes impliquant plusieurs technologies. Les étudiants apprendront à 
identifier les dysfonctionnements, à procéder aux réparations nécessaires et à assurer le 
bon fonctionnement du système dans son ensemble. 
  
Ce bloc est crucial car il permet de développer les compétences pratiques indispensables 
en milieu industriel, où la capacité à intervenir efficacement sur des systèmes 
pluritechniques est très recherchée. 
  
Conseil : 
Pour réussir ce bloc de compétences, il est important de se familiariser avec les différents 
systèmes techniques que tu pourrais rencontrer. Prends le temps d’étudier les manuels 
techniques et de te former sur les machines pendant les séances pratiques. Ne néglige 
pas les cours théoriques : ils te fourniront les bases nécessaires pour comprendre le 
fonctionnement des systèmes pluritechniques. 
  
Entraîne-toi régulièrement à effectuer des diagnostics et à réaliser des opérations de 
maintenance. De plus, n'hésite pas à poser des questions à tes professeurs ou à tes 
camarades pour approfondir ta compréhension. 
  

Table des matières 
  
Chapitre 1 : Comprendre le fonctionnement des constituants élémentaires d'un système 

simple  ...............................................................................................................................................................................................  Aller 

      1.   Définition et rôle des constituants élémentaires  ..............................................................................  Aller 

      2.   Les types de constituants élémentaires  ................................................................................................  Aller 

      3.   Fonctionnement d'un système simple  ....................................................................................................  Aller 

      4.   Analyse et optimisation des systèmes  ...................................................................................................  Aller 

      5.   Tableau récapitulatif des constituants élémentaires  .................................................................  Aller 

Chapitre 2 : Identifier les différentes méthodes de maintenance .....................................................  Aller 
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      3.   Maintenance prédictive  ......................................................................................................................................  Aller 
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Chapitre 1 : Comprendre le fonctionnement des constituants 
élémentaires d'un système simple 
  

 1.   Définition et rôle des constituants élémentaires : 
  
Qu'est-ce qu'un constituant élémentaire : 
Un constituant élémentaire est une partie fondamentale d'un système. Chaque 
composant a une fonction spécifique qui contribue au fonctionnement global. 
  
Exemples de constituants élémentaires : 

• Résistances 
• Capacités 
• Inductances 

Exemple d'un circuit simple : 
Un circuit électrique avec une résistance de 10 ohms et une capacité de 100 microfarads. 
  
Rôle des constituants élémentaires : 
Ils permettent de contrôler, réguler et transformer l'énergie dans un système. Par exemple, 
une résistance limite le courant électrique. 
  
Les propriétés des constituants : 
Chaque composant possède des propriétés spécifiques comme la résistance électrique 
(ohms), la capacité (farads), ou l'inductance (henrys). 
  

 2.   Les types de constituants élémentaires : 
  
Les résistances : 
Les résistances sont des composants qui limitent le flux de courant dans un circuit. Leur 
valeur se mesure en ohms. 
  
Les capacités : 
Les capacités stockent l'énergie électrique sous forme de champ électrique. Elles se 
mesurent en farads. 
  
Les inductances : 
Les inductances stockent l'énergie sous forme de champ magnétique et se mesurent en 
henrys. 
  
Les diodes : 
Les diodes permettent le passage du courant dans un seul sens. Elles sont souvent 
utilisées pour redresser le courant alternatif. 
  
Les transistors : 



Les transistors servent de commutateurs ou d'amplificateurs dans les circuits 
électroniques. 
  

 3.   Fonctionnement d'un système simple : 
  
Le circuit série : 
Dans un circuit série, les composants sont connectés les uns à la suite des autres. Le 
courant est le même à travers chaque composant. 
  
Le circuit parallèle : 
Dans un circuit parallèle, les composants sont connectés sur des branches séparées. La 
tension est la même à travers chaque branche. 
  
Les lois de Kirchhoff : 
Ces lois permettent de calculer les courants et tensions dans un circuit. La loi des nœuds 
et la loi des mailles sont essentielles. 
  
Exemple de loi des nœuds : 
La somme des courants entrant dans un nœud est égale à la somme des courants 
sortant du nœud. 
  
Application des lois de Kirchhoff : 
Ces lois s'appliquent pour analyser des circuits complexes en divisant le circuit en sections 
plus simples. 
  
Mesure des paramètres : 
Les paramètres comme la tension et le courant se mesurent avec des appareils 
spécifiques tels que le voltmètre et l'ampèremètre. 
  

 4.   Analyse et optimisation des systèmes : 
  
Analyse des performances : 
Il est crucial d'analyser la performance d'un système pour garantir son efficacité et sa 
fiabilité. Les mesures de tension et de courant aident à évaluer la performance. 
  
Optimisation des circuits : 
L'optimisation vise à améliorer les performances d'un système. Elle peut inclure la 
réduction de la consommation d'énergie ou l'amélioration de la dissipation de chaleur. 
  
Détection des pannes : 
Identifier les pannes potentielles dans un système permet de prévenir des interruptions de 
service. Des tests réguliers et des inspections sont nécessaires. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Réduire les résistances inutiles dans un circuit pour diminuer les pertes d'énergie et 
améliorer l'efficacité globale. 



  
Amélioration continue : 
L'amélioration continue repose sur des ajustements réguliers et des mises à jour des 
composants pour maintenir et améliorer la performance du système. 
  

 5.   Tableau récapitulatif des constituants élémentaires : 
 

Type de constituant Fonction principale Unité de mesure 

Résistance Limiter le courant Ohm (Ω) 

Capacité Stocker l'énergie Farad (F) 

Inductance Stocker l'énergie magnétique Henry (H) 

Diode Permettre le passage du courant dans un sens Volt (V) 

Transistor Commuter ou amplifier le courant Ampère (A) 

   



Chapitre 2 : Identifier les différentes méthodes de maintenance 
  

 1.   Maintenance corrective : 
  
Définition : 
La maintenance corrective consiste à réparer un équipement une fois qu'il est tombé en 
panne. C'est une intervention réactive. 
  
Avantages : 
Elle est simple à mettre en place et ne nécessite pas de planification préalable. Elle est 
souvent utilisée pour des équipements non critiques. 
  
Inconvénients : 
Elle peut entraîner des temps d'arrêt prolongés et des coûts élevés en raison de l'urgence 
des interventions. 
  
Exemple de panne : 
Une chaîne de production s'arrête soudainement à cause d'un moteur défectueux. 
L'équipe de maintenance intervient pour le réparer immédiatement. 
  

 2.   Maintenance préventive : 
  
Définition : 
La maintenance préventive est réalisée à intervalles réguliers pour réduire le risque de 
pannes. Elle se base sur un calendrier ou des heures de fonctionnement. 
  
Avantages : 
Elle permet de réduire les pannes imprévues et d'augmenter la durée de vie des 
équipements. 
  
Inconvénients : 
Elle peut être coûteuse en termes de temps et de ressources, surtout si elle est mal 
planifiée. 
  
Exemple d'entretien : 
Changer l'huile d'un moteur toutes les 500 heures de fonctionnement pour prévenir l'usure 
prématurée. 
  

 3.   Maintenance prédictive : 
  
Définition : 
La maintenance prédictive utilise des données en temps réel pour prévoir les pannes. Elle 
se base sur des techniques de surveillance et des modèles de dégradation. 
  
Avantages : 



Elle optimise les interventions en les réalisant seulement lorsque nécessaire, réduisant 
ainsi les coûts et les temps d'arrêt. 
  
Inconvénients : 
Elle nécessite des investissements importants en équipements de surveillance et en 
formation du personnel. 
  
Exemple de surveillance : 
Installer des capteurs de vibration sur des machines pour détecter des anomalies avant 
qu'une panne ne survienne. 
  

 4.   Maintenance conditionnelle : 
  
Définition : 
La maintenance conditionnelle se déclenche en fonction de l'état réel de l'équipement. Elle 
est basée sur des inspections et des mesures périodiques. 
  
Avantages : 
Elle permet de réaliser des interventions au moment opportun, réduisant ainsi les coûts de 
maintenance et augmentant la durée de vie des équipements. 
  
Inconvénients : 
Elle nécessite une surveillance régulière et des compétences techniques spécifiques pour 
interpréter les données. 
  
Exemple d'inspection : 
Contrôler régulièrement la température des roulements d'un moteur pour planifier leur 
remplacement en cas de surchauffe. 
  

 5.   Maintenance améliorative : 
  
Définition : 
La maintenance améliorative vise à améliorer les performances et la fiabilité des 
équipements. Elle inclut des modifications et des améliorations continues. 
  
Avantages : 
Elle permet d'augmenter la productivité et de réduire les coûts à long terme en minimisant 
les pannes. 
  
Inconvénients : 
Elle peut nécessiter des investissements initiaux importants et une implication continue de 
l'équipe de maintenance. 
  
Exemple d'amélioration : 
Ajouter un système de lubrification automatique à une machine pour réduire l'usure et 
prolonger sa durée de vie. 



  
 6.   Comparaison des méthodes : 
 
Méthode Avantages Inconvénients 

Corrective Simple à mettre en place, pas de 
planification nécessaire 

Temps d'arrêt prolongés, coûts 
élevés 

Préventive Réduit les pannes imprévues, 
augmente la durée de vie 

Coûteuse en temps et en 
ressources 

Prédictive Interventions optimisées, coûts 
réduits 

Investissements en 
équipements et formation 

Conditionnelle Interventions au moment opportun, 
réduit les coûts 

Nécessite une surveillance 
régulière 

Améliorative Augmente la productivité, réduit les 
coûts à long terme 

Investissements initiaux 
importants 

   



Chapitre 3 : Utiliser les outils adaptés à une intervention simple 
  

 1.   Identifier les outils nécessaires : 
  
Évaluation de la tâche : 
Pour commencer, il est crucial de bien comprendre la nature de l'intervention. Identifier si 
elle nécessite des outils de mesure, de maintenance ou de réparation. 
  
Liste des outils de base : 
Voici une liste classique d'outils utilisés pour une intervention simple : 

• Tournevis 
• Pinces 
• Clés plates et à molette 
• Multimètre 

Outils spécifiques : 
Certains outils peuvent être requis selon le type d'intervention. Par exemple, une clé 
dynamométrique pour garantir un serrage précis. 
  
Disponibilité des outils : 
Vérifier la disponibilité des outils avant de commencer l’intervention. Cela permet d'éviter 
des interruptions inutiles. 
  
Exemple d'outils nécessaires pour la maintenance d'une pompe : 
Pour entretenir une pompe, il faudra des clés Allen, un multimètre pour mesurer les 
courants et des tournevis pour le démontage. 
  

 2.   Utilisation correcte des outils : 
  
Sécurité avant tout : 
Porter des équipements de protection individuelle (EPI) comme des gants, des lunettes de 
protection, et des chaussures de sécurité. 
  
Lecture des modes d'emploi : 
Lire attentivement les modes d'emploi des outils afin d'éviter les erreurs et les accidents. 
  
Manipulation des outils : 
Utiliser les outils de manière appropriée. Par exemple, ne pas utiliser un tournevis comme 
un levier pour éviter de l’endommager. 
  
Entretien des outils : 
Entretenir régulièrement les outils pour garantir leur bon fonctionnement et prolonger leur 
durée de vie. 
  
Exemple de manipulation correcte d'un multimètre : 



Pour mesurer une tension, positionner le multimètre sur le bon calibre et vérifier les bornes 
de connexion. 
  

 3.   Planification de l'intervention : 
  
Évaluation du temps : 
Estimer le temps nécessaire pour réaliser l’intervention. Cela permet de mieux organiser le 
travail et d'éviter les retards. 
  
Organisation des étapes : 
Décomposer l’intervention en étapes claires. Cela aide à suivre un plan structuré et à 
vérifier que tout est fait correctement. 
  
Préparation du matériel : 
Préparer tous les outils et le matériel nécessaires avant de commencer. Cela évite les 
pertes de temps pendant l’intervention. 
  
Coordination avec l'équipe : 
Si l’intervention nécessite plusieurs personnes, bien coordonner les tâches de chacun pour 
une meilleure efficacité. 
  
Exemple de planification pour le remplacement d'un roulement : 
Évaluer le temps pour le démontage, le remplacement et le remontage. Préparer tous les 
outils nécessaires comme des extracteurs et des graisses. 
  

 4.   Vérification post-intervention : 
  
Contrôle de qualité : 
Après l'intervention, vérifier que tout fonctionne correctement. Cela peut inclure des tests 
de fonctionnement et des mesures précises. 
  
Nettoyage de la zone : 
Nettoyer la zone d’intervention pour éviter les risques et laisser un espace de travail propre 
pour les futures interventions. 
  
Inventaire des outils : 
Faire un inventaire des outils utilisés pour s'assurer que rien n'a été égaré et que tout est 
en bon état. 
  
Documentation : 
Documenter l’intervention, les outils utilisés, et les résultats obtenus. C’est crucial pour les 
suivis et les futures interventions. 
  
Exemple de vérification post-intervention pour un système hydraulique : 
Tester le système pour détecter des fuites, vérifier les pressions et s’assurer que toutes les 
connexions sont bien serrées. 



  
 5.   Tableau des outils de base : 

 
Voici un tableau récapitulatif des outils de base et leurs usages : 
 

Outil Usage 

Tournevis Serrage et desserrage des vis 

Pinces Préhension et découpe des fils 

Clés plates Serrage des boulons 

Multimètre Mesure des tensions et courants 

   



C3 : Appliquer les différentes pratiques de 
maintenance sur un système pluritechnique 

  
Présentation du bloc de compétences : 
Ce bloc de compétences est essentiel dans le BUT GIM (Génie Industriel et Maintenance). 
Il se concentre sur l'application de différentes pratiques de maintenance sur des 
systèmes pluritechniques. Cela signifie que tu vas apprendre à intervenir sur des 
équipements qui combinent plusieurs technologies (mécanique, électrique, hydraulique, 
etc.). 
 
L'objectif est de te rendre capable de diagnostiquer, réparer et optimiser le 
fonctionnement de ces systèmes complexes. Cette compétence est cruciale pour garantir 
le bon fonctionnement et la longévité des équipements industriels. 
  
Conseil : 
Pour réussir ce bloc de compétences, il est important de bien comprendre les principes 
de chaque technologie impliquée. N'hésite pas à faire des exercices pratiques, car la 
théorie seule ne suffit pas. 
 
Travaille en groupe pour échanger des astuces et des techniques. Prends des notes 
détaillées lors de tes interventions et n'hésite pas à demander de l'aide à tes enseignants 
ou à tes camarades. La curiosité et la pratique régulière sont les clés pour maîtriser ce 
bloc de compétences. 
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Chapitre 1 : Diagnostiquer l'état de fonctionnement du système 
  

 1.   Préparer le diagnostic : 
  
Analyser les données disponibles : 
Pour commencer, il est essentiel de collecter toutes les données disponibles sur le 
système. Cela inclut les rapports précédents, les journaux de maintenance, et les relevés 
de performance. 

• Rapports d'incidents 
• Historique de maintenance 
• Relevés de performance 

Définir les indicateurs clés : 
Les indicateurs clés de performance (KPI) permettent de mesurer l'efficacité d'un système. 
Par exemple, le taux de disponibilité, le temps moyen entre pannes (MTBF), et le temps 
moyen de réparation (MTTR). 

• Taux de disponibilité 
• MTBF 
• MTTR 

Mettre en place les outils de diagnostic : 
Il est important d'utiliser des outils adaptés pour le diagnostic. Cela peut inclure des 
logiciels de monitoring, des capteurs de vibration, ou encore des analyseurs de réseaux. 

• Logiciels de monitoring 
• Capteurs de vibration 
• Analyseurs de réseaux 

Former l'équipe de diagnostic : 
Une équipe bien formée est cruciale. Chaque membre doit comprendre les méthodes de 
diagnostic et savoir utiliser les outils appropriés. 

• Compétences en diagnostic 
• Connaissance des outils 
• Travail d'équipe 

Planifier le diagnostic : 
La planification est essentielle pour éviter les interruptions. Il faut déterminer le moment le 
plus approprié pour effectuer le diagnostic sans perturber la production. 

• Choix du moment 
• Minimisation des interruptions 
• Coordination avec la production 



 2.   Réaliser le diagnostic : 
  
Inspection visuelle : 
L'inspection visuelle permet de détecter rapidement des anomalies évidentes telles que 
des fuites, des usures ou des déformations. 

• Détection de fuites 
• Observation de l'usure 
• Repérage des déformations 

Utilisation des outils de mesure : 
L'utilisation d'outils de mesure comme des thermomètres, des hygromètres, et des calibres 
permet d'obtenir des données précises. 

• Thermomètres 
• Hygromètres 
• Calibres 

Analyse des données collectées : 
Les données collectées doivent être analysées pour identifier les signes de 
dysfonctionnement. Par exemple, une élévation de température peut indiquer un 
problème de lubrification. 

• Élévation de température 
• Vibrations excessives 
• Bruits anormaux 

Comparaison avec les normes : 
Les résultats doivent être comparés aux normes et spécifications du fabricant. Cela 
permet d'identifier les écarts significatifs qui nécessitent une intervention. 

• Normes du fabricant 
• Spécifications techniques 
• Écarts à résoudre 

Rédiger un rapport de diagnostic : 
Un rapport détaillé doit être rédigé pour documenter les observations, les mesures, et les 
conclusions du diagnostic. Cela facilite la prise de décision pour les actions correctives. 

• Observations 
• Mesures 
• Conclusions 

 3.   Identifier les causes des dysfonctionnements : 
  
Utilisation de la méthode des 5 pourquoi : 



Cette méthode consiste à poser successivement la question "Pourquoi ?" cinq fois pour 
remonter à la cause racine d'un problème. 

• Pourquoi 1 
• Pourquoi 2 
• Pourquoi 3 
• Pourquoi 4 
• Pourquoi 5 

Analyse des modes de défaillance : 
L'analyse des modes de défaillance et de leurs effets (AMDE) permet d'identifier les points 
faibles du système et de proposer des solutions. 

• Identification des points faibles 
• Proposition de solutions 
• Évaluation des risques 

Étude des historiques de maintenance : 
Les historiques de maintenance fournissent des informations précieuses sur les pannes 
récurrentes et les interventions passées. 

• Pannes récurrentes 
• Interventions passées 
• Leçons apprises 

Interviews avec le personnel : 
Les retours du personnel de production et de maintenance sont essentiels pour 
comprendre les problèmes quotidiens et les comportements anormaux du système. 

• Retours de production 
• Retours de maintenance 
• Comportements anormaux 

Observation directe du système : 
L'observation directe permet de voir le système en fonctionnement et d'identifier les 
dysfonctionnements potentiels. 

• Observation en temps réel 
• Identification des anomalies 
• Évaluation des performances 

 4.   Proposer des solutions : 
  
Élaborer des actions correctives : 
Les actions correctives doivent être spécifiques et réalisables. Elles peuvent inclure des 
réparations, des remplacements de pièces, ou des mises à jour de logiciels. 



• Réparations 
• Remplacements de pièces 
• Mises à jour 

Prévoir des actions préventives : 
Les actions préventives visent à éviter la réapparition des problèmes. Cela peut inclure des 
formations, des inspections régulières, et des programmes de maintenance préventive. 

• Formations 
• Inspections régulières 
• Maintenance préventive 

Évaluer les coûts : 
Il est important d'évaluer les coûts des différentes solutions pour choisir celle qui est la 
plus rentable. Cela inclut les coûts des pièces, de la main-d'œuvre, et des interruptions de 
production. 

• Coûts des pièces 
• Coûts de la main-d'œuvre 
• Coûts des interruptions 

Planifier la mise en œuvre : 
La mise en œuvre des solutions doit être planifiée minutieusement pour minimiser les 
interruptions et maximiser l'efficacité. 

• Minimisation des interruptions 
• Maximisation de l'efficacité 
• Coordination des équipes 

Suivre l'efficacité des solutions : 
Il est crucial de suivre l'efficacité des solutions mises en place. Cela permet d'ajuster les 
actions si nécessaire et de garantir une amélioration continue. 

• Suivi continu 
• Évaluation des résultats 
• Ajustements nécessaires 

 5.   Utilisation de tableaux pour le diagnostic : 
  
Tableau des indicateurs de performance : 
Un tableau permet de centraliser les principaux indicateurs de performance pour faciliter 
l'analyse. 
 

Indicateur Valeur attendue Valeur actuelle Écart 

Taux de disponibilité 95% 92% -3% 



MTBF 500 heures 480 heures -20 heures 

MTTR 2 heures 2.5 heures +0.5 heure 

  
Tableau des causes et actions correctives : 
Ce tableau permet de lister les causes identifiées et les actions correctives associées. 
 

Cause Action corrective Responsable Échéance 

Surchauffe Changer le système de refroidissement Technicien A 15 jours 

Vibration excessive Recalibrer les machines Technicien B 10 jours 

Usure prématurée Remplacer les pièces usées Technicien C 7 jours 

   



Chapitre 2 : Mettre en œuvre les opérations de maintenance 
  

 1.   Introduction à la maintenance : 
  
Définir la maintenance : 
La maintenance consiste à maintenir ou rétablir un équipement en état de 
fonctionnement. Cela inclut les activités de prévention et de correction des pannes. 
  
Types de maintenance : 
Il existe principalement deux types de maintenance : la maintenance préventive et la 
maintenance corrective. La première vise à prévenir les pannes, tandis que la seconde 
intervient après la défaillance. 
  
Importance de la maintenance : 
La maintenance est cruciale pour garantir la disponibilité et la fiabilité des équipements. 
Elle permet d’éviter les arrêts de production et de prolonger la durée de vie des machines. 
  
Objectifs de la maintenance : 
Les objectifs principaux sont de minimiser les coûts, d'assurer la sécurité des travailleurs et 
d'améliorer l'efficacité des processus de production. 
  
Exemple de maintenance corrective : 
Remplacement d'un moteur défectueux dans une chaîne de production pour éviter l'arrêt 
total de la ligne. 
  

 2.   La maintenance préventive : 
  
Définition : 
La maintenance préventive consiste en des actions planifiées pour prévenir les pannes. 
Elle inclut des inspections régulières et le remplacement de pièces usées. 
  
Avantages : 
Elle permet de réduire les temps d'arrêt imprévus et d'augmenter la durée de vie des 
équipements. Elle est aussi plus économique à long terme. 
  
Inconvénients : 
Les coûts initiaux peuvent être élevés et il peut être difficile de planifier précisément les 
interventions. 
  
Exemple de maintenance préventive : 
Inspection mensuelle des roulements d'un convoyeur pour détecter les signes d'usure et 
les remplacer avant qu'ils ne causent une panne. 
  
Fréquence des interventions : 



La fréquence des interventions préventives dépend de l'équipement et de son utilisation. 
En général, elles sont planifiées en fonction des heures de fonctionnement ou des cycles 
de production. 
  

 3.   La maintenance corrective : 
  
Définition : 
La maintenance corrective est effectuée après la défaillance d'un équipement. Son 
objectif est de réparer ou de remplacer les composants défectueux. 
  
Avantages : 
Elle est généralement moins coûteuse à court terme car elle n'implique pas de 
planification complexe. Toutefois, elle peut entraîner des arrêts de production importants. 
  
Inconvénients : 
Les temps d'arrêt peuvent être prolongés et les coûts de réparation peuvent être élevés si 
les pannes sont fréquentes. 
  
Exemple de maintenance corrective : 
Réparation d'une pompe hydraulique après une fuite détectée, ce qui a entraîné l'arrêt de 
la machine. 
  
Processus d'intervention : 
Il est essentiel de suivre un processus structuré : identification de la panne, diagnostic, 
réparation et tests de fonctionnement avant la remise en service. 
  

 4.   Outils de gestion de la maintenance : 
  
GMAO : 
La Gestion de Maintenance Assistée par Ordinateur (GMAO) aide à planifier, suivre et 
documenter les interventions de maintenance. Elle permet une gestion efficace des 
ressources. 
  
Indicateurs de performance : 
Les indicateurs comme le MTBF (Mean Time Between Failures) et le MTTR (Mean Time To 
Repair) sont utilisés pour évaluer l'efficacité de la maintenance. 
  
Tableau comparatif : 
 

Indicateur Définition Formule 

MTBF Durée moyenne entre deux 
pannes 

Total Temps de Fonctionnement / Nombre 
de Pannes 

MTTR Durée moyenne de 
réparation 

Total Temps de Réparation / Nombre de 
Pannes 



  
Exemple d'utilisation de la GMAO : 
Utilisation d’un logiciel de GMAO pour planifier les interventions de maintenance 
préventive et suivre les historiques de réparation. 
  
Outils d'inspection : 
Les outils comme les thermographies infrarouges, les détecteurs d’ultrasons et les 
analyseurs de vibrations aident à identifier les problèmes avant qu’ils ne causent des 
pannes. 
  

 5.   Formation et sécurité : 
  
Importance de la formation : 
Une formation adéquate permet aux techniciens de mieux comprendre les équipements 
et d'effectuer des interventions efficaces et sécurisées. 
  
Normes de sécurité : 
Les opérations de maintenance doivent respecter des normes de sécurité strictes pour 
protéger les travailleurs et éviter les accidents. 
  
Plan de formation : 
Un plan de formation doit inclure des sessions théoriques et pratiques. Les techniciens 
doivent être formés sur les équipements spécifiques et sur les procédures d'intervention. 
  
Équipements de protection individuelle (EPI) : 
Les techniciens doivent porter des EPI comme des casques, des lunettes de protection et 
des gants pour se protéger lors des interventions. 
  
Exemple de formation en sécurité : 
Formation des techniciens à l'utilisation sécurisée des détecteurs de gaz pour éviter les 
risques d'explosion lors des interventions. 
   



Chapitre 3 : Rédiger un rapport d'intervention 
  

 1.   Importance du rapport d'intervention : 
  
Pourquoi rédiger un rapport : 
Un rapport d'intervention permet de documenter les actions effectuées et de garder une 
trace écrite pour de futures références. 
  
Avantages principaux : 
Il aide à :  

• Suivre les interventions réalisées. 
• Évaluer l'efficacité des opérations. 
• Faciliter la communication entre les équipes. 

Exigences légales : 
En certaines circonstances, la rédaction d'un rapport peut être obligatoire pour des 
raisons de conformité et d'audit. 
  
Utilisation pour l'amélioration continue : 
Les rapports d'intervention sont analysés pour identifier des opportunités d'amélioration et 
optimiser les processus. 
  
Exemple d'importance d'un rapport : 
Lors d'une panne majeure, un rapport détaillé permet de comprendre la cause et d'éviter 
qu'elle ne se reproduise. 
  

 2.   Structure du rapport d'intervention : 
  
En-tête : 
Inclure les informations de base comme le nom de l'intervenant, la date et l'heure de 
l'intervention. 
  
Objectif : 
Décrire clairement l'objectif de l'intervention pour contextualiser les actions menées. 
  
Déroulement de l'intervention : 
Présenter de manière chronologique les étapes suivies et les actions réalisées. 
  
État initial et final : 
Décrire l'état des équipements avant et après l'intervention pour mesurer l'impact des 
actions. 
  
Observations et recommandations : 
Ajouter des observations pertinentes et des recommandations pour les futures 
interventions. 



  
 3.   Détails techniques : 

  
Liste des équipements : 
Énumérer tous les équipements impliqués dans l'intervention avec leurs numéros de série. 
  
Paramètres mesurés : 
Inclure les valeurs des paramètres mesurés comme la température, la pression, etc. 
  
Outils utilisés : 
Identifier tous les outils et logiciels utilisés durant l'intervention. 
  
Durée de l'intervention : 
Indiquer la durée totale de l'intervention ainsi que le temps passé sur chaque tâche. 
  
Problèmes rencontrés : 
Documenter tous les problèmes ou obstacles rencontrés et comment ils ont été résolus. 
  
Exemple de détails techniques : 
Un rapport peut indiquer que la température initiale était de 90°C et après intervention, 
elle est descendue à 60°C. 
  

 
  

 4.   Présentation des données : 
  
Tableaux récapitulatifs : 
Utiliser des tableaux pour présenter les données de manière lisible et structurée. 
 

Équipement Paramètre Valeur initiale Valeur finale 



Pompe A Température 90°C 60°C 

Compresseur B Pression 5 bar 4.5 bar 

  
Graphiques : 
Les graphiques peuvent être utilisés pour visualiser l'évolution des paramètres de manière 
claire. 
  
Photos : 
Inclure des photos des équipements avant et après intervention pour une meilleure 
compréhension. 
  
Annotations : 
Ajouter des annotations pour expliquer certaines valeurs ou observations spécifiques. 
  
Exemple de présentation des données : 
Un graphique montrant la diminution progressive de la température au fil du temps peut 
illustrer l'efficacité de l'intervention. 
  

 5.   Validation et archivage : 
  
Relecture : 
Relire le rapport pour s'assurer qu'il est complet et qu'il ne manque aucune information 
essentielle. 
  
Signature : 
Le rapport doit être signé par l'intervenant et, si nécessaire, par un superviseur pour 
validation. 
  
Archivage : 
Conserver le rapport dans un système d'archivage électronique ou physique pour une 
consultation future. 
  
Partage : 
Envoyer une copie du rapport aux parties prenantes concernées pour information et suivi. 
  
Mise à jour des bases de données : 
Mettre à jour les bases de données de maintenance avec les informations du rapport pour 
que l'historique soit correct. 
  
Exemple de validation et archivage : 
Un technicien signe le rapport d'intervention et le transmet à son supérieur pour 
approbation avant de l'archiver. 
   



C4 : Concevoir les plans de maintenance 
  
Présentation du bloc de compétences : 
Le bloc de compétences C4 : Concevoir les plans de maintenance est essentiel dans la 
formation BUT GIM (Génie Industriel et Maintenance). Il se concentre sur l'élaboration de 
stratégies et de plans pour maintenir et optimiser les équipements industriels. Cette 
compétence est cruciale pour assurer la continuité de la production et minimiser les 
interruptions dues aux pannes. 
  
Les étudiants apprendront à analyser les besoins de maintenance, à planifier les 
interventions et à organiser les ressources nécessaires. En maîtrisant cette compétence, ils 
seront capables de proposer des solutions de maintenance préventive et corrective 
adaptées aux différentes situations rencontrées dans le milieu industriel. 
 
Conseil : 
Pour réussir ce bloc de compétences, il est important de bien comprendre les principes 
de la maintenance préventive et corrective. Consacre du temps à étudier les différentes 
méthodes et outils utilisés dans le domaine. 
  
Travaille en équipe pour échanger des idées et des expériences. Participe activement aux 
projets pratiques et aux études de cas, car ils te permettront de mettre en application les 
concepts appris en cours. N'hésite pas à demander de l'aide à tes enseignants lorsque tu 
rencontres des difficultés. 
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Chapitre 1 : Définir les types de maintenance adaptés aux 
systèmes 
  

 1.   Introduction à la maintenance : 
  
Définition de la maintenance : 
La maintenance se réfère à toutes les actions techniques, administratives et de gestion 
pour maintenir ou rétablir un équipement dans un état permettant d’assurer un service 
déterminé. 
  
Importance de la maintenance : 
Elle assure non seulement la durabilité des équipements mais aussi leur performance 
optimale, réduisant ainsi les coûts de production et les risques d’accidents. 
  
Objectifs de la maintenance : 
Les principaux objectifs sont : maximiser la disponibilité des équipements, minimiser les 
coûts de maintenance, et prolonger la durée de vie des équipements. 
  
Types de maintenance : 
Il existe plusieurs types de maintenance : corrective, préventive, prédictive et 
conditionnelle. Chacune a ses spécificités et avantages selon le contexte. 
  
Exemple de coût de maintenance : 
En 2022, une entreprise a réduit ses coûts de maintenance de 15% grâce à la mise en place 
de la maintenance préventive. 
  

 
  

 2.   Maintenance corrective : 
  
Définition de la maintenance corrective : 



La maintenance corrective est réalisée après la détection d’une panne. Elle vise à remettre 
l’équipement en état de fonctionnement. 
  
Avantages de la maintenance corrective : 
Elle est simple à mettre en œuvre et nécessite peu de planification. Elle est adaptée aux 
équipements non critiques. 
  
Inconvénients de la maintenance corrective : 
Elle peut entraîner des coûts élevés en cas de panne majeure et des arrêts de production 
imprévus. 
  
Exemple de panne corrective : 
Une machine de production tombe en panne en pleine journée de travail, causant un arrêt 
de 3 heures et un coût de réparation de 2000 €. 
  
Coût de la maintenance corrective : 
Le coût peut varier de 5% à 25% des coûts totaux de maintenance, selon la fréquence et la 
gravité des pannes. 
  

 
  

 3.   Maintenance préventive : 
  
Définition de la maintenance préventive : 
La maintenance préventive est réalisée à intervalles réguliers pour réduire la probabilité 
de défaillance ou de dégradation d’un équipement. 
  
Avantages de la maintenance préventive : 
Elle permet de prévoir et de planifier les interventions, réduisant ainsi les arrêts imprévus et 
les coûts de réparation imprévus. 
  
Inconvénients de la maintenance préventive : 



Elle peut engendrer des coûts supplémentaires liés aux interventions planifiées, même si 
l’équipement fonctionne correctement. 
  
Exemple de maintenance préventive : 
Un entretien mensuel est effectué sur une machine pour vérifier les niveaux de lubrifiant et 
remplacer les pièces usées, évitant ainsi des pannes coûteuses. 
  
Coût de la maintenance préventive : 
Le coût peut représenter environ 20% à 30% des coûts totaux de maintenance, mais avec 
une réduction significative des risques de panne. 
  

 
  

 4.   Maintenance prédictive : 
  
Définition de la maintenance prédictive : 
La maintenance prédictive utilise des outils et techniques avancés pour surveiller l’état 
des équipements et prévoir les défaillances avant qu’elles ne surviennent. 
  
Avantages de la maintenance prédictive : 
Elle permet une intervention juste à temps, optimisant ainsi les coûts de maintenance et 
minimisant les arrêts de production. 
  
Inconvénients de la maintenance prédictive : 
Elle nécessite des investissements importants en équipements de surveillance et en 
formation du personnel. 
  
Exemple de maintenance prédictive : 
Des capteurs de vibration sont installés sur une machine pour détecter les anomalies, 
permettant une intervention avant que la panne ne survienne. 
  
Coût de la maintenance prédictive : 



Elle représente environ 15% à 25% des coûts totaux de maintenance, avec un retour sur 
investissement élevé grâce à la réduction des pannes imprévues. 
  

 
  

 5.   Maintenance conditionnelle : 
  
Définition de la maintenance conditionnelle : 
La maintenance conditionnelle est réalisée en fonction de l’état réel de l’équipement, 
mesuré à l’aide de divers indicateurs comme la température ou la vibration. 
  
Avantages de la maintenance conditionnelle : 
Elle permet une intervention optimisée, en intervenant uniquement lorsque cela est 
nécessaire, réduisant ainsi les coûts inutiles. 
  
Inconvénients de la maintenance conditionnelle : 
Elle nécessite des outils de mesure sophistiqués et une surveillance continue de l’état des 
équipements. 
  
Exemple de maintenance conditionnelle : 
Des capteurs de température surveillent en temps réel une pompe, déclenchant une 
alerte en cas de surchauffe et permettant une intervention immédiate. 
  
Coût de la maintenance conditionnelle : 
Elle représente environ 10% à 20% des coûts totaux de maintenance, avec des économies 
significatives à long terme. 
  



 
  

 6.   Comparaison des types de maintenance : 
  
Tableau comparatif : 
Voici un tableau récapitulatif des différents types de maintenance, leurs avantages, 
inconvénients et coûts relatifs : 
 

Type de 
maintenance 

Avantages Inconvénients 
Coût relatif 

(%) 

Corrective Simple, peu de 
planification 

Coûts élevés en cas de 
panne majeure 

5% - 25% 

Préventive Réduction des arrêts 
imprévus 

Interventions même si non 
nécessaires 

20% - 30% 

Prédictive Intervention juste à 
temps 

Investissements élevés 15% - 25% 

Conditionnelle Intervention optimisée Outils de mesure 
sophistiqués 

10% - 20% 

   



Chapitre 2 : Préconiser les interventions 
  

 1.   Analyser les données des équipements : 
  
Collecte des données : 
Pour commencer, il faut récupérer les informations de fonctionnement des équipements 
via des capteurs et des systèmes de monitoring. 
  
Analyse des tendances : 
Les données doivent être analysées pour détecter des tendances. Ceci permet d’identifier 
des anomalies ou des pannes potentielles. 
  
Utilisation d'outils spécialisés : 
Des outils comme les logiciels de GMAO (Gestion de maintenance assistée par ordinateur) 
sont utilisés pour faciliter l’analyse. 
  
Importance des historiques : 
Les historiques de maintenance et de fonctionnement sont cruciaux pour comprendre les 
causes des pannes répétitives. 
  
Application de méthodes statistiques : 
Les analyses statistiques permettent de prédire les défaillances futures et de planifier des 
interventions préventives. 
  
Exemple d'analyse de données : 
Un technicien utilise un logiciel de GMAO pour analyser les relevés de température d’un 
compresseur afin de prévoir une intervention. 
  

 2.   Élaborer une stratégie d’intervention : 
  
Identification des priorités : 
Il est essentiel de déterminer quelles interventions sont les plus urgentes en fonction de 
l'impact sur la production et la sécurité. 
  
Établissement d’un plan de maintenance : 
Un plan de maintenance doit être élaboré, incluant des tâches préventives et correctives à 
des intervalles définis. 
  
Allocation des ressources : 
Les ressources humaines et matérielles doivent être allouées de manière optimale pour 
éviter les temps d’arrêt. 
  
Évaluation des coûts : 
Il est crucial de budgétiser les interventions pour garantir leur faisabilité économique. 
  



Communication avec les équipes : 
Les plans d’intervention doivent être clairement communiqués à toutes les équipes 
concernées pour une bonne coordination. 
  
Exemple de stratégie d’intervention : 
Un plan de maintenance est élaboré pour des machines CNC, incluant des contrôles 
mensuels et des remplacements de pièces tous les six mois. 
  

 3.   Suivi et évaluation des interventions : 
  
Suivi en temps réel : 
Le suivi en temps réel des interventions permet de réagir rapidement à tout imprévu ou 
retard. 
  
Évaluation post-intervention : 
Après chaque intervention, une évaluation doit être réalisée pour vérifier l’efficacité et 
l’impact sur le fonctionnement des équipements. 
  
Feedback et amélioration continue : 
Les retours des techniciens et des opérateurs sont essentiels pour améliorer les 
procédures d'intervention. 
  
Adaptation des plans : 
Les plans de maintenance doivent être ajustés en fonction des résultats des évaluations 
pour une meilleure efficacité future. 
  
Documentation des interventions : 
Chaque intervention doit être documentée pour maintenir un historique précis et utile 
pour les analyses futures. 
  
Exemple de suivi d’intervention : 
Un rapport de suivi est créé après le remplacement d’un moteur sur une ligne de 
production, incluant des photos et des commentaires des techniciens. 
  

 4.   Optimisation des processus de maintenance : 
  
Analyse des processus existants : 
Il est nécessaire d’analyser les processus de maintenance actuels pour identifier les points 
faibles et les améliorer. 
  
Automatisation des tâches : 
L’automatisation de certaines tâches de maintenance peut réduire les erreurs humaines 
et améliorer l’efficacité. 
  
Formation continue : 



Les techniciens doivent bénéficier de formations régulières pour être à jour sur les 
nouvelles technologies et méthodes. 
  
Implémentation de nouvelles technologies : 
Les innovations comme l’IoT (Internet des objets) et l’IA (Intelligence artificielle) peuvent 
être intégrées pour une maintenance prédictive plus efficace. 
  
Suivi des indicateurs clés : 
Les KPI (indicateurs clés de performance) doivent être définis et suivis pour mesurer 
l’efficacité des processus de maintenance. 
  
Exemple d’optimisation d’un processus de maintenance : 
L’installation de capteurs IoT sur des machines permet de passer d’une maintenance 
corrective à une maintenance prédictive, réduisant les pannes de 30%. 
  

 
  

 5.   Utilisation de tableaux de bord pour la gestion des interventions : 
  
Centralisation des informations : 
Un tableau de bord centralise toutes les données nécessaires pour une gestion efficace 
des interventions de maintenance. 
  
Visualisation des données : 
Les tableaux de bord permettent de visualiser les données en temps réel, facilitant la prise 
de décision rapide. 
  
Suivi des KPI : 
Les KPI sont suivis via le tableau de bord pour évaluer la performance des interventions et 
ajuster les plans si nécessaire. 
  
Planification des interventions : 



Les tableaux de bord aident à planifier les interventions à venir en fonction des données 
analysées et des priorités. 
  
Rapport et analyse : 
Les tableaux de bord permettent de générer des rapports détaillés pour des analyses 
approfondies et des présentations aux stakeholders. 
  
Exemple de tableau de bord de gestion : 
Un tableau de bord affiche en temps réel l'état des machines, les interventions en cours, 
les KPI de maintenance, et permet de générer des rapports hebdomadaires. 
  

Équipement Dernière intervention Prochaine intervention Statut 

Compresseur A 01/09/2023 01/12/2023 Fonctionnel 

Machine CNC B 20/08/2023 20/11/2023 En maintenance 

Robot C 15/07/2023 15/10/2023 Fonctionnel 

   



Chapitre 3 : Rédiger un plan de maintenance 
  

 1.   Pourquoi rédiger un plan de maintenance ? : 
  
Importance du plan de maintenance : 
Un plan de maintenance permet d'assurer le bon fonctionnement et la durabilité des 
équipements. Il aide à prévenir les pannes et à optimiser les performances. 
  
Exemple d'avantage : 
Un plan de maintenance bien élaboré peut réduire les pannes de 30% en moyenne. 
  

 
  
Objectifs principaux : 
Les objectifs d'un plan de maintenance incluent la réduction des coûts, l'augmentation de 
la durée de vie des équipements et la sécurité des employés. 
  
Réduction des coûts : 
Un plan de maintenance permet de prévenir les pannes coûteuses et d'optimiser les 
ressources humaines et matérielles. 
  
Amélioration de la sécurité : 
En suivant un plan de maintenance, on peut identifier et résoudre les problèmes de 
sécurité avant qu'ils ne causent des accidents. 
  
Optimisation des performances : 
Un bon plan de maintenance assure que les équipements fonctionnent à leur capacité 
maximale, ce qui améliore la productivité globale. 
  

 2.   Éléments clés d'un plan de maintenance : 
  



Inventaire des équipements : 
L'inventaire comprend une liste détaillée de tous les équipements, y compris leurs 
caractéristiques et leur emplacement. 
  
Fréquence des interventions : 
Il est essentiel de déterminer la fréquence des interventions pour chaque type 
d'équipement. Certaines interventions peuvent être mensuelles, d'autres annuelles. 
  
Exemple de fréquence : 
Un compresseur peut nécessiter une maintenance mensuelle, tandis qu'un système de 
ventilation peut être inspecté tous les six mois. 
  
Procédures détaillées : 
Chaque intervention doit avoir une procédure détaillée décrivant les étapes à suivre et les 
outils nécessaires. 
  
Responsabilités et affectations : 
Le plan doit clairement attribuer les responsabilités de chaque tâche de maintenance à 
des individus ou des équipes spécifiques. 
  
Historique de maintenance : 
Un suivi de toutes les interventions passées aide à identifier les tendances et à prévoir les 
besoins futurs. 
  

 3.   Outils et méthodes de suivi : 
  
Logiciels de gestion de maintenance : 
Les logiciels de gestion aident à planifier, suivre et analyser les interventions de 
maintenance. Ils offrent une vue d'ensemble en temps réel. 
  
Exemple de logiciel : 
CMMS (Computerized Maintenance Management System) permet de suivre les 
interventions et de générer des rapports automatisés. 
  
Tableaux de bord : 
Les tableaux de bord visuels permettent aux gestionnaires de suivre les indicateurs clés de 
performance (KPI) en temps réel. 
  
Formulaires et check-lists : 
Utiliser des formulaires et des check-lists standards permet d'assurer que toutes les 
étapes nécessaires sont suivies lors des interventions. 
  
Historiques et rapports : 
Tenir un registre des historiques et des rapports de maintenance aide à analyser les 
performances et à améliorer le plan de maintenance. 
  



Formation continue : 
Il est crucial de former régulièrement le personnel aux nouvelles techniques et outils de 
maintenance pour améliorer l'efficacité. 
  

 4.   Planification et budgétisation : 
  
Établir un calendrier : 
Un calendrier de maintenance doit être établi pour s'assurer que toutes les interventions 
sont planifiées et exécutées en temps opportun. 
  
Estimations budgétaires : 
Il est important de prévoir un budget pour les coûts de maintenance, y compris les pièces 
de rechange, la main-d'œuvre et les outils. 
  
Exemple de coût : La maintenance annuelle d'un moteur peut coûter environ 1 000 €, 
incluant les pièces et la main-d'œuvre. 
  
Priorisation des tâches : 
Les tâches de maintenance doivent être priorisées en fonction de leur impact potentiel sur 
les opérations et la sécurité. 
  
Allocation des ressources : 
Les ressources humaines et matérielles doivent être allouées de manière à optimiser 
l'efficacité des interventions. 
  
Suivi et ajustements : 
Le plan de maintenance doit être régulièrement revu et ajusté en fonction des retours 
d'expérience et des nouvelles priorités. 
  

 5.   Tableau de suivi : 
  
Utilité du tableau de suivi : 
Un tableau de suivi permet de visualiser l'état d'avancement des interventions de 
maintenance et d'identifier les retards ou les problèmes. 
  
Structure du tableau : 
Le tableau doit inclure des colonnes pour l'identifiant de l'équipement, la date de 
l'intervention, la description de la tâche, le responsable et le statut. 
  
Exemple de tableau : 
 

Identifiant Date Description Responsable Statut 

EQ-001 01/01/2023 Inspection mensuelle Jean Dupont Complété 

EQ-002 15/01/2023 Nettoyage Marie Dupuis En cours 



  
Mise à jour régulière : 
Le tableau doit être mis à jour après chaque intervention pour refléter les changements et 
les progrès réalisés. 
  
Analyse des données : 
Les données collectées dans le tableau peuvent être analysées pour améliorer les 
processus de maintenance et identifier les zones à problèmes. 
  
Communication : 
Le tableau de suivi doit être accessible à toutes les parties prenantes pour assurer une 
communication transparente et efficace. 
   



Chapitre 4 : Argumenter les choix ayant conduit au plan de 
maintenance 
  

 1.   Les objectifs du plan de maintenance : 
  
Assurer la production continue : 
L'objectif principal du plan de maintenance est d'assurer une production continue, 
minimisant les arrêts non planifiés. 
  
Réduire les coûts : 
Un bon plan de maintenance aide à réduire les coûts opérationnels en limitant les 
réparations urgentes et coûteuses. 
  
Prolonger la durée de vie des équipements : 
En entretenant régulièrement les équipements, leur durée de vie est prolongée, ce qui 
réduit les investissements en nouveaux matériels. 
  
Assurer la sécurité : 
Un entretien régulier des machines garantit la sécurité des opérateurs et évite les 
accidents de travail. 
  
Améliorer la qualité : 
Des équipements bien entretenus produisent des biens de meilleure qualité, satisfaisant 
ainsi les clients. 
  

 2.   Les critères de choix des actions de maintenance : 
  
Historique des pannes : 
Analyser l'historique des pannes permet d'identifier les équipements les plus défaillants et 
de prioriser leur maintenance. 
  
Coût des interventions : 
Il est important de comparer le coût des interventions préventives et correctives pour 
optimiser les ressources et le budget. 
  
Criticité des équipements : 
Les équipements critiques pour la production doivent bénéficier de plus d'attention pour 
éviter les interruptions majeures. 
  
Disponibilité des pièces : 
La disponibilité des pièces de rechange influence la planification des actions de 
maintenance afin de limiter les temps d'arrêt. 
  
Compétences requises : 



Les compétences nécessaires pour chaque type de maintenance doivent être prises en 
compte pour une exécution efficace des interventions. 
  

 3.   Les types de maintenance : 
  
Maintenance préventive : 
Elle consiste à réaliser des contrôles réguliers et des interventions planifiées pour éviter les 
pannes. 
  
Maintenance corrective : 
Elle intervient après la détection d'une panne pour réparer ou remplacer les pièces 
défectueuses. 
  
Maintenance conditionnelle : 
Elle est basée sur l'état réel des équipements, en utilisant des capteurs et des outils de 
diagnostic. 
  
Maintenance prédictive : 
Utilisant des données historiques et des algorithmes, elle prévoit les défaillances avant 
qu'elles ne se produisent. 
  
Maintenance systématique : 
Elle suit un calendrier fixe, indépendamment de l'état des équipements, pour assurer leur 
bon fonctionnement. 
  

 4.   Les outils d'aide à la décision : 
  
Analyse des modes de défaillance et de leurs effets (AMDE) : 
Cette méthode identifie les défaillances possibles et leurs effets pour prioriser les actions 
de maintenance. 
  
Analyse de criticité : 
Elle évalue la criticité des équipements pour déterminer la priorité des interventions de 
maintenance. 
  
Maintenance assistée par ordinateur (GMAO) : 
Les logiciels de GMAO aident à planifier, suivre et analyser les interventions de 
maintenance. 
  
Indicateurs de performance (KPIs) : 
Les KPIs comme le taux de disponibilité ou le MTBF (Mean Time Between Failures) aident à 
évaluer l'efficacité de la maintenance. 
  
Analyse coût-bénéfice : 
Elle permet de comparer les coûts de la maintenance avec les bénéfices attendus pour 
justifier les investissements. 



  
 5.   Exemples concrets et chiffrés : 

  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Un plan de maintenance optimisé a permis de réduire les arrêts non planifiés de 30 % et 
d'augmenter la disponibilité des machines de 95 % à 98 %. 
  

 
  
Exemple de coût de maintenance : 
La maintenance préventive d'une machine coûte 500 € par an, tandis qu'une panne coûte 
2000 €, ce qui montre l'intérêt financier de la prévention. 
  
Exemple d'utilisation de la GMAO : 
Un logiciel de GMAO a permis de réduire le temps de planification des interventions de 50 
%, augmentant ainsi l'efficacité de l'équipe de maintenance. 
  

 



  
Exemple de maintenance prédictive : 
L'utilisation de capteurs et d'algorithmes a permis de prédire 80 % des pannes avant 
qu'elles ne surviennent, réduisant ainsi les coûts de réparation. 
  

 
  
Exemple d'analyse de criticité : 
Une analyse de criticité a révélé que 20 % des équipements étaient responsables de 80 % 
des arrêts, permettant de cibler les actions de maintenance. 
  

 
  

Type de Maintenance Avantages Inconvénients 

Préventive Réduction des pannes Coût initial élevé 

Corrective Interventions à la demande Temps d'arrêt long 



Conditionnelle Basée sur l'état réel Nécessite des capteurs 

Prédictive Prévient les pannes Complexité 

Systématique Calendrier fixe Pas d'adaptation 

   



C5 : Améliorer un système pluritechnique 
  
Présentation du bloc de compétences : 
Le bloc de compétences C5 : Améliorer un système pluritechnique fait partie du 
programme du BUT GIM (Génie Industriel et Maintenance). Il vise à développer ta capacité 
à analyser, concevoir et optimiser des systèmes techniques complexes. 
 
Tu apprendras à identifier les points faibles d'un système, à proposer des améliorations et 
à mettre en œuvre des solutions pour accroître l'efficacité, la fiabilité et la durabilité. Ce 
bloc est essentiel pour devenir un ingénieur capable de gérer des projets techniques 
variés. 
  
Conseil : 
Pour réussir ce bloc de compétences, il est crucial de bien comprendre les différentes 
technologies intégrées dans le système à améliorer. Prends le temps de te familiariser 
avec chaque composant et leur fonctionnement. Mets l'accent sur l'apprentissage 
pratique en participant activement aux projets et aux travaux pratiques. 
 
N'hésite pas à poser des questions aux enseignants et à tes camarades pour approfondir 
tes connaissances. Enfin, reste à jour avec les dernières avancées technologiques et les 
meilleures pratiques de l'industrie. 
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Chapitre 1 : Appliquer une démarche de gestion de projet 
  

 1.   Introduction à la gestion de projet : 
  
Définition de la gestion de projet : 
La gestion de projet consiste à planifier, organiser et gérer les ressources pour atteindre 
des objectifs spécifiques. Cela inclut la définition des tâches, la répartition des ressources 
et le suivi des progrès. 
  
Objectifs clés d'un projet : 
Un projet doit répondre à des objectifs spécifiques tels que : améliorer la qualité, réduire 
les coûts, respecter les délais et optimiser les ressources. 
  
Importance de la gestion de projet : 
La gestion de projet est essentielle pour garantir l'efficacité, minimiser les risques et 
optimiser l'utilisation des ressources dans une organisation. 
  
Exemple de gestion de projet : 
Rénover une ligne de production pour augmenter la capacité de 20% tout en réduisant les 
coûts de 10%. 
  

 
  
Rôles dans un projet : 
Les principaux rôles incluent le chef de projet, les membres de l'équipe, les parties 
prenantes et les sponsors. 
  

 2.   Les étapes de la gestion de projet : 
  
Définition du projet : 



Il s'agit de déterminer les objectifs, les livrables, les contraintes et les parties prenantes. 
Cette étape pose les bases du projet. 
  
Planification : 
La planification inclut l'élaboration du calendrier, la répartition des ressources, l'estimation 
des coûts et la définition des risques. 
  
Exécution : 
Cette phase consiste à réaliser les tâches planifiées, gérer l'équipe et les ressources, et 
s'assurer que tout se déroule comme prévu. 
  
Suivi et contrôle : 
Le suivi et le contrôle impliquent de mesurer les performances, identifier les écarts et 
prendre des actions correctives pour rester sur la bonne voie. 
  
Clôture : 
La clôture inclut la finalisation de toutes les activités, la livraison des livrables et 
l'évaluation des performances du projet. 
  

 3.   Outils et techniques de gestion de projet : 
  
Diagramme de Gantt : 
Il s'agit d'un outil visuel pour planifier et suivre les tâches du projet. Chaque tâche est 
représentée par une barre horizontale sur une échelle de temps. 
  
Méthode Pert : 
La méthode Pert (Program Evaluation Review Technique) est utilisée pour analyser les 
tâches et les délais dans un projet. Elle permet de minimiser les incertitudes. 
  
Exemple de diagramme de Gantt : 
Planification de la maintenance annuelle d'une machine avec des tâches telles que : 
inspection, réparation et tests. 
  
Tableaux Kanban : 
Les tableaux Kanban sont utilisés pour visualiser le flux de travail et identifier les goulots 
d'étranglement. Chaque tâche est représentée par une carte qui se déplace de gauche à 
droite. 
  
Logiciels de gestion de projet : 
Il existe des logiciels comme Microsoft Project, Trello et Asana qui aident à planifier, 
exécuter et suivre les projets de manière efficace. 
  

 4.   Les compétences du chef de projet : 
  
Compétences en communication : 



Le chef de projet doit savoir communiquer efficacement avec l'équipe, les parties 
prenantes et les sponsors pour garantir la réussite du projet. 
  
Gestion des risques : 
Il est crucial d'identifier, analyser et atténuer les risques potentiels qui pourraient affecter 
le projet. 
  
Leadership : 
Le chef de projet doit inspirer et motiver son équipe, prendre des décisions et résoudre les 
conflits. 
  
Gestion du temps : 
Il doit être capable de planifier et de gérer son temps et celui de l'équipe pour respecter 
les délais du projet. 
  
Compétences techniques : 
Une connaissance approfondie des aspects techniques du projet est souvent nécessaire 
pour comprendre les défis et les solutions possibles. 
  

 5.   Études de cas et exemples pratiques : 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Implémentation de la méthode Six Sigma pour réduire les défauts dans une ligne de 
production de 15% à 5% en un an. 
  

 
  
Exemple de gestion des risques : 
Évaluation des risques pour un projet de maintenance dans une usine de produits 
chimiques, comprenant les risques pour la sécurité des travailleurs et les délais du projet. 
  
Exemple de planification : 



Utilisation d'un diagramme de Gantt pour planifier les étapes de la modernisation d'une 
chaîne de montage, incluant les délais et les ressources nécessaires. 
  
Exemple de gestion d'équipe : 
Un chef de projet motive son équipe en organisant des réunions régulières et en 
fournissant des retours constructifs pour améliorer la performance. 
  
Exemple de clôture de projet : 
Un projet de rénovation d'une usine est finalisé avec une évaluation des performances, 
une analyse des leçons apprises et une célébration des réussites. 
 

Étape Description Objectif 

Définition Déterminer les objectifs et les contraintes Poser les bases du 
projet 

Planification Élaborer le calendrier et répartir les 
ressources 

Organiser les tâches 

Exécution Réaliser les tâches planifiées Concrétiser le projet 

Suivi et 
contrôle 

Mesurer et ajuster les performances Rester sur la bonne voie 

Clôture Finaliser et évaluer les activités Terminer le projet 

   



Chapitre 2 : Se conformer au cahier des charges de 
l'amélioration 
  

 1.   Comprendre le cahier des charges : 
  
Définition : 
Le cahier des charges est un document essentiel qui décrit les besoins, les attentes et les 
exigences d'un projet d'amélioration. Il sert de guide tout au long du processus. 
  
Objectifs : 
Les objectifs du cahier des charges sont de garantir que tous les membres de l'équipe 
comprennent les attentes et de minimiser les risques de malentendus. 
  
Structure : 
Un cahier des charges typique comprend une description du projet, les objectifs, les 
contraintes, les critères de réussite et les délais. 
  
Importance : 
Se conformer au cahier des charges permet d'assurer que le projet d'amélioration répond 
aux attentes et respecte les contraintes définies. 
  
Exemple d'utilisation : 
Mise en place d'un nouveau système de gestion de la maintenance basé sur le cahier des 
charges défini par l'entreprise. 
  

 2.   Analyser les besoins : 
  
Identification des besoins : 
Il est crucial d'identifier clairement les besoins des utilisateurs finaux et des parties 
prenantes pour garantir que le projet d'amélioration soit pertinent. 
  
Techniques d'analyse : 
Utiliser des techniques comme les entretiens, les questionnaires ou l'observation permet 
de recueillir des informations précises sur les besoins. 
  
Exigences spécifiques : 
Les exigences spécifiques doivent être détaillées dans le cahier des charges pour éviter 
toute ambiguïté future. Cela inclut les besoins fonctionnels et non fonctionnels. 
  
Priorisation : 
Classer les besoins par ordre de priorité garantit que les éléments les plus critiques sont 
traités en premier lieu. 
  
Exemple d'analyse : 



Analyse des besoins pour l'amélioration d'un processus de production, en identifiant les 
goulots d'étranglement et les besoins en automatisation. 
  

 3.   Définir les critères de performance : 
  
Définir les KPI : 
Les indicateurs clés de performance (KPI) permettent de mesurer l'efficacité du projet 
d'amélioration. Ils doivent être précis et mesurables. 
  
Exemples de KPI : 
Des KPI courants incluent le taux de rendement global (TRG), le coût de maintenance par 
unité produite et le temps moyen entre pannes (MTBF). 
  
Seuils de performance : 
Établir des seuils de performance aide à déterminer si les objectifs sont atteints. Par 
exemple, un TRG de 85% peut être un seuil pour une machine spécifique. 
  

 
  
Suivi des KPI : 
Le suivi régulier des KPI permet d'identifier rapidement les déviations par rapport aux 
objectifs et de prendre des mesures correctives. 
  
Exemple de KPI : 
Suivi du taux de rendement global (TRG) d'une chaîne de production pour garantir une 
efficacité supérieure à 90%. 
  



 
  

 4.   Élaborer un plan d'action : 
  
Étapes du plan : 
Un plan d'action doit inclure des étapes claires et détaillées pour atteindre les objectifs 
définis. Cela comprend la définition des tâches, des responsables et des délais. 
  
Assignation des responsabilités : 
Il est important de désigner des responsables pour chaque tâche afin de garantir la 
responsabilité et la transparence. 
  
Calendrier : 
Établir un calendrier réaliste avec des jalons intermédiaires permet de suivre l'avancement 
du projet et de respecter les délais. 
  
Ressources nécessaires : 
Identifier les ressources nécessaires, qu'elles soient humaines, matérielles ou financières, 
est crucial pour la réussite du projet. 
  
Exemple de plan d'action : 
Plan d'action pour l'amélioration de la maintenance préventive, incluant la formation du 
personnel et l'achat de nouveaux équipements. 
  

 5.   Suivre et évaluer le projet : 
  
Suivi régulier : 
Le suivi régulier du projet permet de s'assurer que toutes les étapes sont réalisées 
conformément au plan et d'identifier rapidement les problèmes éventuels. 
  
Méthodes de suivi : 



Utiliser des outils comme les tableaux de bord, les réunions de suivi ou les rapports 
d'avancement aide à suivre le projet de manière efficace. 
  
Évaluation des résultats : 
L'évaluation des résultats permet de vérifier si les objectifs ont été atteints et de mesurer 
l'impact du projet d'amélioration. 
  
Analyses post-projet : 
Réaliser des analyses post-projet aide à tirer des leçons et à identifier les bonnes 
pratiques pour les futurs projets. 
  
Exemple de suivi : 
Suivi d'un projet d'amélioration de la chaîne logistique, avec des réunions hebdomadaires 
et des rapports d'avancement mensuels. 
 

Étape Description Responsable Délai 

Identification des 
besoins 

Recueillir et analyser les besoins 
des utilisateurs 

Chef de projet 2 
semaines 

Définition des KPI Identifier et établir les indicateurs 
clés de performance 

Analyste 1 semaine 

Élaboration du plan 
d'action 

Créer un plan détaillé avec des 
tâches spécifiques 

Chef de projet 3 
semaines 

Suivi et évaluation Suivre les progrès et évaluer les 
résultats 

Équipe de 
projet 

Continu 

   



Chapitre 3 : Respecter la démarche qualité de l'entreprise 
  

 1.   Présentation de la démarche qualité : 
  
Définition : 
La démarche qualité est un processus continu visant à améliorer les produits, services et 
processus de l'entreprise. Elle garantit que les besoins des clients sont satisfaits et que les 
normes de qualité sont respectées. 
  
Objectifs : 
Les objectifs principaux de la démarche qualité sont : améliorer la satisfaction client, 
réduire les coûts de non-qualité et assurer une conformité aux normes et réglementations 
en vigueur. 
  
Importance : 
Respecter la démarche qualité permet à l'entreprise de gagner en compétitivité, de 
fidéliser ses clients et d'améliorer son image de marque. Elle est cruciale pour le succès à 
long terme. 
  
Normes : 
Il existe plusieurs normes de qualité, comme la norme ISO 9001. Cette norme définit les 
critères pour un système de management de la qualité efficace. 
  
Rôles et responsabilités : 
Chaque employé a un rôle à jouer dans la démarche qualité. Les managers définissent les 
objectifs et les méthodes, tandis que les employés appliquent les procédures et signalent 
les problèmes. 
   

 2.   Les étapes de la démarche qualité : 
  
Analyse des besoins : 
La première étape consiste à identifier les besoins des clients et les attentes du marché. 
Cette analyse permet de définir les objectifs de qualité. 
  
Planification : 
La planification inclut la définition des processus, des ressources nécessaires et des 
critères de succès. Cette étape est cruciale pour structurer la démarche qualité. 
  
Mise en œuvre : 
Cette phase consiste à appliquer les processus et les méthodes définis lors de la 
planification. Les employés doivent être formés et les ressources allouées efficacement. 
  
Contrôle : 
Le contrôle permet de vérifier que les objectifs de qualité sont atteints. Il inclut des audits 
internes, des inspections et des évaluations de performance. 



  
Amélioration continue : 
L'amélioration continue est un cycle sans fin d'évaluation et de correction. Elle permet de 
constamment optimiser les processus et d'innover. 
   

 3.   Outils et méthodes de la démarche qualité : 
  
Diagramme de Pareto : 
Le diagramme de Pareto aide à identifier les problèmes les plus fréquents en se basant 
sur le principe 80/20 : 80% des problèmes sont causés par 20% des causes. 
  

 
  
Cycle PDCA : 
Le cycle PDCA (Plan-Do-Check-Act) est une méthode d'amélioration continue qui permet 
de structurer et de gérer les processus de qualité. 
  
5S : 
La méthode 5S (Seiri, Seiton, Seiso, Seiketsu, Shitsuke) est utilisée pour organiser et 
maintenir un environnement de travail efficace et propre. 
  
Audits internes : 
Les audits internes sont des évaluations réalisées par l'entreprise pour vérifier la 
conformité et l'efficacité des processus qualité. Ils sont essentiels pour l'amélioration 
continue. 
  
Analyse des causes : 
L'analyse des causes permet d'identifier les origines des problèmes et de trouver des 
solutions efficaces. Elle inclut des techniques comme l'arbre des causes ou les 5 pourquoi. 
   

 4.   L'impact de la démarche qualité sur l'entreprise : 
  



Satisfaction client : 
La démarche qualité améliore la satisfaction client en garantissant des produits et 
services conformes aux attentes. Elle fidélise les clients et génère des recommandations 
positives. 
  
Réduction des coûts : 
L'amélioration continue permet de réduire les coûts liés aux défauts, aux retours produits 
et aux non-conformités. Une meilleure qualité équivaut à moins de pertes et de 
gaspillages. 
  
Efficacité opérationnelle : 
Les processus bien définis et optimisés augmentent l'efficacité opérationnelle. Ils 
permettent une meilleure utilisation des ressources et une réduction des temps d'arrêt. 
  
Conformité réglementaire : 
Respecter les normes de qualité assure une conformité aux réglementations en vigueur. 
Cela évite les sanctions et garantit la légitimité de l'entreprise. 
  
Image de marque : 
Une entreprise respectant une démarche qualité améliore son image auprès du public et 
des partenaires. Elle est perçue comme sérieuse et fiable. 
   

 5.   Exemples concrets de démarche qualité : 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Une entreprise de production réduit ses déchets de 15% en appliquant le cycle PDCA et en 
formant ses employés aux méthodes de qualité. 
  

 
  
Exemple de satisfaction client : 



Un service après-vente améliore son taux de satisfaction de 20% en mettant en place des 
audits internes et des feedbacks clients réguliers. 
  

 
  
Exemple de réduction des coûts : 
Une usine diminue ses coûts de production de 10% en appliquant la méthode 5S et en 
organisant mieux son espace de travail. 
  

 
  
Exemple de conformité réglementaire : 
Une société de services respecte les normes ISO 9001 et passe avec succès un audit 
externe, renforçant ainsi sa crédibilité sur le marché. 
  
Exemple d'image de marque : 
Une entreprise technologique gagne en réputation en publiant un rapport annuel de 
qualité, montrant ses efforts et réussites en amélioration continue. 



   
 6.   Tableau récapitulatif : 
 

Étape Description Objectif 

Analyse des 
besoins 

Identifier les besoins et attentes 
des clients 

Définir les objectifs de qualité 

Planification Définir les processus et 
ressources nécessaires 

Structurer la démarche qualité 

Mise en œuvre Appliquer les processus et 
méthodes définis 

Former les employés et allouer 
les ressources 

Contrôle Vérifier que les objectifs de 
qualité sont atteints 

Réaliser des audits internes et 
inspections 

Amélioration 
continue 

Évaluer et corriger en continu Optimiser les processus et 
innover 

   



Chapitre 4 : Tenir compte des innovations technologiques 
  

 1.   Comprendre les innovations technologiques : 
  
Définition des innovations technologiques : 
Les innovations technologiques sont de nouvelles méthodes, idées ou produits issus des 
avancées scientifiques. Elles visent à améliorer l'efficacité et la productivité. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
L'intégration de robots dans une ligne de production peut augmenter la productivité de 30 
% et réduire les erreurs humaines. 
  

 
  
Impact des innovations sur l'industrie : 
Les innovations technologiques peuvent transformer les pratiques industrielles, améliorer 
la qualité des produits, et réduire les coûts de production. 
  
Évolution des technologies : 
Les technologies évoluent rapidement. Par exemple, les imprimantes 3D ont révolutionné 
la fabrication de prototypes, réduisant le temps de développement de produits. 
  
Importance de la veille technologique : 
La veille technologique permet de rester informé des dernières innovations et de les 
intégrer rapidement pour conserver un avantage concurrentiel. 
  

 2.   Intégrer les innovations technologiques dans l'industrie : 
  
Étapes d'intégration : 
Pour intégrer une nouvelle technologie, il faut évaluer ses avantages, former le personnel, 
et adapter les processus existants. 



  
Évaluation des avantages : 
Avant d'adopter une nouvelle technologie, il est crucial de mesurer son impact potentiel 
sur la productivité et les coûts. 
  
Formation du personnel : 
Le personnel doit être formé pour utiliser efficacement les nouvelles technologies. Cela 
peut inclure des formations en ligne ou en présentiel. 
  
Adaptation des processus : 
Les processus industriels doivent être ajustés pour intégrer les nouvelles technologies, ce 
qui peut impliquer des changements dans les flux de travail. 
  
Suivi et évaluation : 
Après l'intégration, il est important de suivre les performances et d'évaluer régulièrement 
l'impact des innovations pour s'assurer qu'elles apportent les bénéfices escomptés. 
  

 3.   Exemples d'innovations technologiques dans le génie industriel : 
  
Robots collaboratifs : 
Les robots collaboratifs, ou cobots, travaillent aux côtés des humains et peuvent améliorer 
la productivité de 40 %. 
  

 
  
Maintenance prédictive : 
Grâce aux capteurs et à l'IA, la maintenance prédictive permet de prévoir les pannes et de 
réduire les temps d'arrêt de 50 %. 
  



 
  
Impression 3D : 
L'impression 3D permet de fabriquer des pièces complexes rapidement et à moindre coût, 
réduisant ainsi le temps de mise sur le marché. 
  
Internet des objets (IoT) : 
L'IoT connecte les machines et les équipements, permettant un suivi en temps réel et une 
optimisation des performances. 
  
Réalité augmentée : 
La réalité augmentée peut être utilisée pour la formation, la maintenance et l'inspection, 
améliorant la précision et réduisant les erreurs. 
  

 4.   Les défis de l'intégration des innovations technologiques : 
  
Coût initial : 
Le coût initial d'acquisition et d'intégration des nouvelles technologies peut être élevé, 
nécessitant une planification budgétaire minutieuse. 
  
Résistance au changement : 
Le personnel peut résister aux nouvelles technologies par peur de l'inconnu. Une bonne 
communication et des formations adaptées sont essentielles. 
  
Compatibilité des systèmes : 
L'intégration de nouvelles technologies peut être compliquée par la compatibilité avec les 
systèmes existants, nécessitant parfois des mises à jour ou des modifications. 
  
Sécurité des données : 
Les nouvelles technologies, en particulier celles connectées à Internet, posent des défis en 
matière de sécurité des données et de protection contre les cyberattaques. 
  



Évolution rapide : 
La rapidité des avancées technologiques signifie que les entreprises doivent être prêtes à 
s'adapter continuellement aux nouvelles innovations. 
  

 5.   Exemples concrets et statistiques : 
  
Exemple de robotisation : 
L'utilisation de robots dans l'industrie automobile a permis de réduire les temps de cycle 
de fabrication de 20 %. 
  

 
  
Exemple de maintenance prédictive : 
L'application de la maintenance prédictive a réduit les coûts de maintenance de 30 % en 
prévenant les pannes. 
  

 
  



Statistiques d'adoption de l'IoT : 
En 2022, 70 % des entreprises manufacturières ont intégré des solutions IoT pour améliorer 
l'efficacité de leurs opérations. 
  

 
  
Impact de l'impression 3D : 
Selon une étude, l'impression 3D a réduit de 50 % le temps de développement de 
nouveaux produits dans les entreprises l'ayant adoptée. 
  

 
  
Utilisation de la réalité augmentée : 
La réalité augmentée a augmenté la précision des inspections industrielles de 25 %, 
réduisant ainsi les erreurs humaines. 
  



 
  

Tableau des avantages des innovations technologiques : 
 

Technologie Avantages Amélioration (%) 

Robots collaboratifs Augmentation de la productivité 40 % 

Maintenance prédictive Réduction des temps d'arrêt 50 % 

Impression 3D Réduction du temps de développement 50 % 

Internet des objets (IoT) Optimisation des performances Variable 

Réalité augmentée Amélioration de la précision 25 % 

   



C6 : Justifier une solution d'amélioration 
  
Présentation du bloc de compétences : 
Dans le cadre du BUT GIM (Génie Industriel et Maintenance), le bloc de compétences C6 : 
Justifier une solution d'amélioration est essentiel pour devenir un expert en maintenance 
et optimisation industrielle. Cet enseignement te permettra d'apprendre à analyser des 
situations existantes, identifier des points d'amélioration et proposer des solutions 
efficaces. La maîtrise de ce bloc est cruciale pour ton avenir professionnel, car il te donne 
des compétences directement applicables sur le terrain. 
  
Tu seras évalué sur ta capacité à argumenter et défendre tes propositions d'amélioration, 
en tenant compte des aspects techniques, économiques et organisationnels. 
 
Conseil : 
Pour réussir ce bloc de compétences, il est indispensable de bien comprendre les 
différents aspects du processus d'analyse. Commence par t'impliquer dans les travaux 
pratiques et les projets en équipe. Cela te permettra d'acquérir de l'expérience dans 
l'identification des problèmes et la formulation de solutions. 
  
Ensuite, n'hésite pas à demander des retours et des conseils à tes enseignants pour 
t'améliorer continuellement. Enfin, effectue des recherches sur des cas concrets 
d'améliorations dans l'industrie pour t'inspirer et enrichir tes propositions. 
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Chapitre 1 : Vérifier le bon fonctionnement du système par 
rapport au cahier des charges 
  

 1.   Comprendre le cahier des charges : 
  
Définition : 
Le cahier des charges est un document détaillant toutes les spécifications et conditions 
qu'un système doit respecter. Il est essentiel pour s'assurer que le produit final répond aux 
attentes. 
  
Rôle du cahier des charges : 
Il sert de référence tout au long du projet. Il aide à éviter les malentendus et garantit que 
toutes les parties prenantes sont sur la même longueur d'onde. 
  
Éléments clés : 
Les éléments clés du cahier des charges incluent les exigences fonctionnelles, les 
contraintes techniques, les normes à respecter et les critères de performance. 
  
Importance des spécifications : 
Des spécifications claires et précises permettent de réduire les risques d'erreur et de 
garantir que le système final sera conforme aux attentes. 
  
Exemple : 
Pour un système de chauffage, les spécifications pourraient inclure une température entre 
18 et 22 degrés, une consommation énergétique de moins de 1500 Watts et une 
compatibilité avec des capteurs de température déjà existants. 
  

 2.   Méthodes de vérification : 
  
Tests fonctionnels : 
Les tests fonctionnels vérifient que chaque fonction du système fonctionne comme décrit 
dans le cahier des charges. Ils peuvent inclure des tests unitaires, d'intégration et de 
validation. 
  
Tests de performance : 
Ces tests mesurent la capacité du système à répondre aux exigences de performance, 
telles que la vitesse, la fiabilité et la capacité. Ils sont essentiels pour garantir que le 
système fonctionne efficacement sous différentes conditions. 
  
Tests de compatibilité : 
Ils assurent que le système fonctionne correctement avec d'autres systèmes ou 
composants existants. Cela inclut la vérification des interfaces et des protocoles de 
communication. 
  
Tests de sécurité : 



Les tests de sécurité évaluent la capacité du système à protéger les données et à résister 
aux attaques. Ils incluent des tests de vulnérabilité et des audits de sécurité. 
  
Exemple : 
Pour un logiciel de gestion de stocks, les tests fonctionnels pourraient inclure la vérification 
de l'ajout, de la modification et de la suppression de produits, tandis que les tests de 
performance vérifieraient la rapidité de mise à jour des stocks. 
  

 3.   Outils de vérification : 
  
Outils de test automatique : 
Les outils de test automatique permettent de réaliser des tests de manière répétitive et 
systématique. Ils sont particulièrement utiles pour les tests unitaires et d'intégration. 
  
Outils de simulation : 
Les outils de simulation permettent de modéliser le comportement du système dans 
différents scénarios. Ils sont utiles pour vérifier la performance et la fiabilité. 
  
Outils de mesure : 
Des outils comme les oscilloscopes, les multimètres et les analyseurs logiques sont utilisés 
pour mesurer les caractéristiques physiques et électriques du système. 
  
Outils de gestion de projet : 
Les outils de gestion de projet, comme Microsoft Project ou Trello, aident à suivre 
l'avancement des tests, à identifier les problèmes et à planifier les étapes suivantes. 
  
Tableau des outils de vérification : 
 

Type d'outil Utilisation 

Test automatique Tests unitaires et d'intégration 

Simulation Modélisation de scénarios 

Outils de mesure Mesures physiques et électriques 

Gestion de projet Planification et suivi 

  
 4.   Analyser les résultats des tests : 

  
Collecte des données : 
La collecte rigoureuse des données de test est crucial pour une analyse effective. Utilise 
des outils adéquats pour stocker et organiser les données de manière systématique. 
  
Interprétation des résultats : 
Il est important de comparer les résultats obtenus avec les critères définis dans le cahier 
des charges. Cela aide à déterminer si le système respecte les spécifications. 



  
Détection des anomalies : 
Les anomalies doivent être identifiées et analysées pour comprendre leurs causes. Cela 
permet de trouver des solutions adaptées pour corriger les défauts du système. 
  
Rapport de test : 
Un rapport détaillé doit être élaboré à partir des résultats des tests. Il doit inclure des 
graphiques, des analyses et des recommandations pour les modifications ou 
améliorations. 
  
Exemple : 
Si un test de performance montre que le temps de réponse d'un serveur est de 5 secondes 
alors que le cahier des charges spécifie moins de 2 secondes, une analyse approfondie 
sera nécessaire pour identifier les points de ralentissement. 
  

 5.   Valider les corrections : 
  
Réviser les tests : 
Après avoir corrigé les anomalies, il est essentiel de répéter les tests pour s'assurer que les 
modifications ont résolu les problèmes sans en créer de nouveaux. 
  
Comparaison avec les exigences : 
Les résultats des tests après correction doivent être comparés de nouveau avec le cahier 
des charges pour vérifier la conformité. 
  
Évaluation continue : 
La validation ne s'arrête pas à un point fixe. Une évaluation continue est nécessaire pour 
assurer que le système reste conforme aux exigences au fil du temps. 
  
Documentation des modifications : 
Toutes les corrections et modifications doivent être bien documentées. Cela inclut les 
raisons des modifications, les étapes suivies et les résultats des tests post-modification. 
  
Exemple : 
Après avoir corrigé un bug de sécurité, répéter les tests de sécurité pour s'assurer que la 
vulnérabilité est bien corrigée et que de nouvelles failles n'ont pas été introduites. 
   



Chapitre 2 : Assurer le suivi d'un projet défini 
  

 1.   Introduction au suivi de projet : 
  
Définition du suivi de projet : 
Le suivi de projet consiste à surveiller l'avancement d'un projet pour s'assurer qu'il reste sur 
la bonne voie en termes de budget, de délai et de qualité. 
  
Importance du suivi de projet : 
Assurer un suivi régulier permet d'identifier les problèmes dès qu'ils surviennent et de les 
résoudre rapidement, augmentant ainsi les chances de succès. 
  
Outils de suivi de projet : 
Les outils couramment utilisés incluent les logiciels de gestion de projet, les tableaux de 
bord, les diagrammes de Gantt et les rapports d'état. 
  
Exemple d'utilisation d'un logiciel de gestion : 
Un chef de projet utilise Microsoft Project pour planifier, suivre et gérer les ressources et les 
tâches du projet. 
  
Étapes de suivi : 
Les principales étapes incluent la planification, la surveillance, le rapport et l'ajustement. 
Ces étapes sont cycliques et se répètent tout au long du projet. 
   

 2.   Planification du suivi : 
  
Établir un plan de suivi : 
Un plan de suivi décrit comment le suivi du projet sera effectué, incluant les 
responsabilités, les méthodes et les outils utilisés. 
  
Échéancier de suivi : 
Un échéancier de suivi définit les moments où les contrôles de suivi seront effectués, par 
exemple, hebdomadaires ou mensuels. 
  
Définir des indicateurs clés : 
Les indicateurs clés de performance (KPI) permettent de mesurer l'avancement et la 
performance du projet. Ils peuvent inclure le pourcentage d'achèvement, les coûts réels 
versus planifiés, etc. 
  
Exemple d'indicateur de coût : 
Suivi du coût par rapport au budget initial pour s'assurer que les dépenses restent dans les 
limites prévues. 
  
Responsabilités de suivi : 



Il est crucial de définir clairement qui est responsable de chaque aspect du suivi pour 
éviter des omissions ou des doublons. 
   

 3.   Surveillance du projet : 
  
Collecter des données : 
La collecte régulière de données sur l'avancement du projet permet de comparer les 
progrès réels aux plans établis. 
  
Analyser les données : 
L'analyse des données recueillies aide à identifier les écarts par rapport au plan et à 
comprendre leurs causes. 
  
Évaluation des risques : 
Il est important d'évaluer continuellement les risques potentiels et leur impact sur le projet 
pour être prêt à les gérer. 
  
Outils d'analyse : 
Des outils tels que les diagrammes de Pareto et les analyses SWOT peuvent être utilisés 
pour analyser les données du projet. 
  
Exemple d'utilisation d'une analyse SWOT : 
Un chef de projet effectue une analyse SWOT pour identifier les forces, faiblesses, 
opportunités et menaces du projet. 
   

 4.   Rapport de suivi : 
  
Créer des rapports : 
Les rapports de suivi doivent être précis et clairs, incluant des informations sur 
l'avancement, les écarts, les risques et les actions correctives. 
  
Types de rapports : 
Il existe différents types de rapports, tels que les rapports d'étape, les rapports de 
performance et les rapports financiers. 
  
Exemple de rapport d'étape : 
Un chef de projet rédige un rapport hebdomadaire détaillant les tâches accomplies, les 
problèmes rencontrés et les solutions proposées. 
  
Fréquence des rapports : 
La fréquence des rapports dépend de la complexité et de la durée du projet. Elle peut 
varier de quotidienne à mensuelle. 
  
Communication des résultats : 
Les résultats des rapports doivent être communiqués clairement à toutes les parties 
prenantes pour assurer une transparence totale. 



   
 5.   Ajustement et action corrective : 

  
Identifier les écarts : 
Un écart est une différence entre les résultats planifiés et réels. Il est crucial de les identifier 
rapidement pour agir. 
  
Analyser les causes : 
Une analyse approfondie aide à comprendre pourquoi un écart s'est produit, ce qui est 
essentiel pour mettre en place des actions correctives efficaces. 
  
Planifier des actions correctives : 
Une fois les causes identifiées, il est nécessaire de planifier et d'implémenter des actions 
correctives pour remettre le projet sur les rails. 
  
Suivre les actions correctives : 
Les actions correctives doivent être suivies de près pour s'assurer qu'elles sont efficaces et 
qu'elles résolvent les problèmes identifiés. 
  
Exemple de réallocation des ressources : 
Un chef de projet décide de redistribuer les membres de l'équipe pour accélérer une tâche 
critique en retard. 
   

 6.   Tableau de suivi : 
  
Utilité d'un tableau de suivi : 
Un tableau de suivi permet de visualiser rapidement l'état d'avancement du projet, les 
tâches en cours, et les tâches achevées. 
  
Exemple d'utilisation d'un tableau de suivi : 
Un chef de projet utilise un tableau de suivi pour indiquer le statut de chaque tâche : "En 
cours", "Terminé", ou "En retard". 
 

Tâche Responsable Statut Date de début Date de fin 

Analyse des besoins Alice Terminé 01/09/2023 05/09/2023 

Développement Bob En cours 06/09/2023 20/09/2023 

Tests Charlie Non commencé 21/09/2023 25/09/2023 

   



Chapitre 3 : Assurer une veille technologique 
  

 1.   Introduction à la veille technologique : 
  
Définition de la veille technologique : 
La veille technologique consiste à surveiller les évolutions et les innovations dans un 
domaine spécifique. Elle permet de rester à jour et de prévoir les tendances futures. 
  
Importance pour le BUT GIM : 
La veille technologique est essentielle en génie industriel et maintenance, car elle aide à 
optimiser les processus et à adopter les dernières technologies pour améliorer la 
productivité. 
  
Objectifs de la veille : 
Les principaux objectifs sont : identifier les nouvelles technologies, évaluer leur pertinence, 
et intégrer les innovations utiles dans l’entreprise. 
  
Exemple de veille : 
Un étudiant en GIM suit les dernières tendances en robotique pour améliorer la 
maintenance prédictive des machines. 
  
Phases de la veille : 
La veille technologique se déroule en plusieurs phases : collecte d’informations, analyse, 
diffusion des résultats et mise en œuvre des innovations. 
  

 2.   Méthodes de collecte d’informations : 
  
Sources d'information : 
Les principales sources d’information incluent : les revues scientifiques, les brevets, les 
salons professionnels, et les réseaux sociaux spécialisés. 
  
Outils de veille : 
Il existe plusieurs outils pour faciliter la veille, comme les agrégateurs de flux RSS, les 
alertes Google, et les plateformes de veille comme Feedly. 
  
Critères de sélection : 
Pour une veille efficace, il est important de définir des critères de sélection : pertinence, 
fiabilité de la source, et actualité des informations. 
  
Exemple d'outil de veille : 
Un étudiant utilise Feedly pour suivre les nouveautés en maintenance prédictive et 
optimiser les interventions sur les machines. 
  
Tableau comparatif des outils : 
 



Outil Fonctionnalités Coût 

Feedly Agrégation de flux RSS Gratuit/Premium 

Google Alerts Alertes par e-mail Gratuit 

  
 3.   Analyse des informations collectées : 

  
Méthodes d’analyse : 
Les informations collectées doivent être analysées selon plusieurs critères : pertinence, 
impact potentiel, faisabilité et coût d’implémentation. 
  
Outils d’analyse : 
On peut utiliser des outils comme SWOT (Strengths, Weaknesses, Opportunities, Threats) 
pour évaluer les opportunités technologiques et les menaces. 
  
Exemple d’analyse SWOT : 
Un étudiant analyse les forces et faiblesses des nouveaux capteurs IoT pour la 
maintenance prédictive. 
  
Rapports de veille : 
Les résultats de la veille doivent être compilés dans des rapports clairs et concis, 
comprenant des recommandations précises. 
  
Impact sur la stratégie : 
Les informations issues de la veille influencent directement la stratégie de l’entreprise, en 
orientant les choix technologiques et les investissements. 
  

 4.   Diffusion et mise en œuvre : 
  
Communication interne : 
Il est crucial de diffuser les résultats de la veille à toutes les parties prenantes : ateliers, 
réunions, newsletters internes. 
  
Formation continue : 
Les employés doivent être formés aux nouvelles technologies identifiées, pour garantir une 
mise en œuvre efficace. 
  
Exemple de formation : 
Un programme de formation est organisé pour familiariser les techniciens avec les 
nouveaux systèmes de maintenance prédictive. 
  
Suivi et évaluation : 
Il est important de suivre les résultats des innovations mises en place et d’évaluer leur 
impact sur la productivité et les coûts. 
  



Retour d’expérience : 
Les retours d’expérience doivent être collectés pour améliorer le processus de veille et 
d’implémentation future. 
   



C7 : Organiser l'installation d'un système 
pluritechnique 

  
Présentation du bloc de compétences : 
Dans le cadre du BUT GIM (Génie Industriel et Maintenance), le bloc de compétences C7 : 
Organiser l'installation d'un système pluritechnique te prépare à coordonner et gérer 
l'installation de systèmes complexes. Ces systèmes peuvent inclure des éléments 
mécaniques, électriques et informatiques, entre autres. 
 
En suivant ce bloc, tu apprendras à planifier les différentes étapes de l'installation, à 
gérer les équipes techniques et à assurer la conformité aux normes de sécurité et de 
qualité. C'est une compétence essentielle pour travailler efficacement en environnement 
industriel. 
  
Conseil : 
Pour réussir le bloc de compétences C7, il est essentiel de bien comprendre les différentes 
composantes des systèmes pluritechniques. Prends le temps de te familiariser avec les 
normes et les standards de sécurité. Profite des travaux pratiques pour développer tes 
compétences en planification et en gestion d'équipes. 
 
N'hésite pas à demander de l'aide à tes enseignants ou à tes camarades en cas de doute. 
Enfin, développe ta capacité à communiquer efficacement avec les membres de ton 
équipe pour assurer une installation sans encombre. 
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Chapitre 1 : Définir les tâches nécessaires à l'installation du 
système 
  

 1.   Analyse des besoins : 
  
Identification des besoins : 
Il est crucial de déterminer les besoins spécifiques du système. Cela inclut les exigences 
fonctionnelles et non fonctionnelles, comme la capacité de traitement et la sécurité. 
  
Recueil des informations : 
Collecte des informations auprès des utilisateurs finaux et des parties prenantes. Les 
entretiens et les questionnaires sont des outils utiles pour cette étape. 
  
Évaluation des contraintes : 
Il est important de prendre en compte les contraintes techniques, budgétaires et 
temporelles. Cela permet de planifier le projet de manière réaliste. 
  
Rédaction du cahier des charges : 
Le cahier des charges est un document qui synthétise toutes les exigences. Il sert de 
référence tout au long du projet. 
  
Validation des besoins : 
Une fois le cahier des charges rédigé, il doit être validé par toutes les parties prenantes. 
Cela évite les malentendus futurs. 
  

 2.   Planification du projet : 
  
Élaboration du calendrier : 
Le calendrier du projet doit inclure toutes les étapes nécessaires à l'installation du 
système. Chaque tâche doit être associée à une date de début et de fin. 
  
Définition des ressources : 
Il est essentiel de définir les ressources nécessaires, comme le personnel, les équipements 
et les logiciels. Cela permet de s'assurer que tout le matériel est disponible au bon 
moment. 
  
Estimation des coûts : 
Une estimation précise des coûts est cruciale pour éviter les dépassements budgétaires. 
Cela inclut les coûts directs et indirects. 
  
Attribution des responsabilités : 
Chaque tâche doit être assignée à une personne ou une équipe spécifique. Cela garantit 
que tout le monde sait ce qu'il doit faire. 
  
Gestion des risques : 



Il faut identifier les risques potentiels et élaborer des plans de contingence. Cela aide à 
minimiser l'impact des imprévus. 
  

 3.   Préparation du site : 
  
Évaluation du site : 
Avant l'installation, il est important d'évaluer le site pour s'assurer qu'il convient au 
système. Cela inclut l'espace, l'électricité et la connectivité. 
  
Aménagement du site : 
Le site doit être aménagé pour accueillir le système. Cela peut inclure des travaux 
d'infrastructure comme l'installation de prises électriques supplémentaires. 
  
Sécurisation du site : 
Assurer la sécurité du site est primordial. Des mesures comme l'installation de caméras de 
surveillance peuvent être nécessaires. 
  
Préparation du personnel : 
Le personnel doit être formé et préparé pour l'installation. Des sessions de briefing et des 
formations peuvent être nécessaires. 
  
Vérification des équipements : 
Il est essentiel de vérifier que tous les équipements nécessaires à l'installation sont 
disponibles et en bon état de fonctionnement. 
  

 4.   Installation du système : 
  
Montage des composants : 
Le montage des différents composants du système doit suivre un plan détaillé. Chaque 
étape doit être documentée pour référence future. 
  
Configuration initiale : 
Une fois les composants montés, la configuration initiale du système est nécessaire. Cela 
inclut le paramétrage des logiciels et des matériels. 
  
Tests de fonctionnement : 
Des tests de fonctionnement doivent être réalisés pour s'assurer que le système 
fonctionne correctement. Cela inclut des tests unitaires et des tests d'intégration. 
  
Résolution des problèmes : 
Les problèmes détectés lors des tests doivent être résolus avant que le système soit 
pleinement opérationnel. Une équipe de support doit être disponible pour cela. 
  
Documentation : 
La documentation complète du processus d'installation est essentielle. Elle doit inclure des 
guides d'utilisation et des manuels techniques. 



  
 5.   Post-installation : 

  
Formation des utilisateurs : 
Les utilisateurs finaux doivent être formés pour utiliser le système. Des sessions de 
formation et des guides d'utilisation peuvent être nécessaires. 
  
Assistance technique : 
Une assistance technique doit être disponible pour aider les utilisateurs en cas de 
problème. Cela peut inclure un support téléphonique ou en ligne. 
  
Suivi et évaluation : 
Le système doit être suivi et évalué régulièrement pour s'assurer qu'il fonctionne comme 
prévu. Des rapports de performance peuvent être générés. 
  
Mises à jour et maintenance : 
Le système doit être régulièrement mis à jour et maintenu pour garantir son bon 
fonctionnement. Cela inclut les mises à jour logicielles et matérielles. 
  
Retour d'expérience : 
Le retour d'expérience est crucial pour améliorer les futurs projets d'installation. Les erreurs 
et les réussites doivent être documentées. 
  

Étapes Détails 

1. Analyse des besoins Identification, recueil, évaluation, rédaction, validation 

2. Planification du projet Calendrier, ressources, coûts, responsabilités, risques 

3. Préparation du site Évaluation, aménagement, sécurisation, préparation, 
vérification 

4. Installation du 
système 

Montage, configuration, tests, résolution, documentation 

5. Post-installation Formation, assistance, suivi, mise à jour, retour 

   



Chapitre 2 : Tenir compte des contraintes (personnes, matériels, 
délais, coûts, réglementation, cahier des charges) 
  

 1.   Les contraintes humaines : 
  
Compétences et disponibilités : 
Il est crucial de considérer les compétences disponibles dans l'équipe. Est-ce que chacun 
a les compétences nécessaires pour la tâche à accomplir ? 
  
Gestion des équipes : 
L'encadrement doit s'assurer que chaque membre sait ce qu'il doit faire. Une bonne 
communication est la clé pour éviter des malentendus. 
  
Motivation et bien-être : 
Un employé motivé est plus productif. Il faut donc veiller au bien-être de l'équipe, 
organiser des pauses, et célébrer les succès. 
  
Formation continue : 
Pour rester à jour, il est nécessaire de proposer des formations régulières. Cela permet à 
chacun de se sentir valorisé et d'améliorer ses compétences. 
  
Exemple de gestion d'équipe : 
Lors d'un projet de maintenance, une équipe bien formée et motivée a réduit le temps 
d'arrêt des machines de 30%. 
  

 
  

 2.   Les contraintes matérielles : 
  
Disponibilité des équipements : 



Il est important de vérifier que tous les équipements nécessaires sont disponibles et en 
bon état de fonctionnement. 
  
Entretien régulier : 
Un bon entretien permet d'éviter des pannes inattendues. Il est recommandé de suivre un 
plan de maintenance préventive. 
  
Capacité des machines : 
Les machines doivent pouvoir supporter la charge de travail prévue. Il faut vérifier leurs 
capacités avant de démarrer un projet. 
  
Adaptabilité : 
Les équipements doivent pouvoir s'adapter aux changements de production. Il est donc 
utile de choisir des machines polyvalentes. 
  
Exemple de gestion matérielle : 
En choisissant des machines polyvalentes, une entreprise a pu s'adapter rapidement à 
une nouvelle commande, réduisant les délais de production de 20%. 
  

 
  

 3.   Les contraintes de délais : 
  
Établir un planning : 
Un planning bien défini est essentiel pour respecter les délais. Chaque tâche doit avoir une 
date butoir clairement identifiée. 
  
Suivi régulier : 
Il est important de suivre régulièrement l'avancement du projet. Cela permet de détecter 
rapidement les retards et de les corriger. 
  
Gestion des imprévus : 



Il faut toujours prévoir une marge pour les imprévus. Cela permet de gérer les aléas sans 
compromettre les délais finaux. 
  
Optimisation des processus : 
Optimiser les processus permet de gagner du temps. Réduire les étapes inutiles ou 
automatiser certaines tâches peut être bénéfique. 
  
Exemple de gestion des délais : 
En optimisant le processus de production, une entreprise a réussi à réduire le temps de 
fabrication de 15%. 
  

 
  

 4.   Les contraintes de coûts : 
  
Budget prévisionnel : 
Il est essentiel de définir un budget prévisionnel avant de commencer le projet. Cela 
permet de s'assurer que les coûts sont maîtrisés. 
  
Suivi des dépenses : 
Un suivi régulier des dépenses permet de détecter rapidement les dérives budgétaires. Il 
est crucial de comparer les dépenses réelles avec le budget prévu. 
  
Réduction des coûts : 
Il peut être utile de chercher des moyens de réduire les coûts. Par exemple, en négociant 
avec les fournisseurs ou en optimisant les processus. 
  
Retour sur investissement : 
Il est important de calculer le retour sur investissement (ROI) pour évaluer la rentabilité du 
projet. Un ROI élevé indique un bon investissement. 
  
Exemple de réduction des coûts : 



En négociant avec un fournisseur, une entreprise a réussi à réduire le coût des matières 
premières de 10%, augmentant ainsi ses marges bénéficiaires. 
  

 
  

 5.   Les contraintes réglementaires : 
  
Conformité légale : 
Il est crucial de s'assurer que toutes les activités respectent les lois en vigueur. Toute non-
conformité peut entraîner des sanctions. 
  
Normes de sécurité : 
Les normes de sécurité doivent être suivies à la lettre. Cela permet de protéger les 
employés et de minimiser les risques d'accidents. 
  
Propriété intellectuelle : 
Il faut veiller à respecter les droits de propriété intellectuelle. Utiliser des brevets ou des 
marques protégées peut entraîner des poursuites. 
  
Environnement : 
Les réglementations environnementales doivent être respectées. Il est important de 
minimiser l'impact écologique des activités industrielles. 
  
Exemple de respect des réglementations : 
Une entreprise a mis en place des mesures pour réduire ses émissions de CO2, respectant 
ainsi les normes environnementales et améliorant son image de marque. 
  

 6.   Les contraintes du cahier des charges : 
  
Définition claire : 
Le cahier des charges doit être clairement défini avant de commencer le projet. Il doit 
inclure toutes les spécificités techniques et les exigences du client. 



  
Validation : 
Il est important de valider le cahier des charges avec toutes les parties prenantes. Cela 
permet d'éviter des malentendus ou des modifications en cours de projet. 
  
Respect des spécifications : 
Toutes les spécifications du cahier des charges doivent être respectées. Tout écart peut 
entraîner des non-conformités et des insatisfactions. 
  
Suivi et ajustement : 
Il est important de suivre régulièrement l'avancement du projet par rapport au cahier des 
charges. Des ajustements peuvent être nécessaires en cours de route. 
  
Exemple de gestion du cahier des charges : 
Une entreprise a réussi à livrer un projet dans les temps en suivant rigoureusement le 
cahier des charges, répondant ainsi parfaitement aux attentes du client. 
  

 7.   Tableau récapitulatif des contraintes : 
 
Type de contrainte Exemple Impact 

Humaine Motivation de l'équipe +30% de productivité 

Matérielle Machines polyvalentes -20% de délai 

Délais Optimisation des processus -15% de temps 

Coûts Négociation fournisseurs -10% de coûts 

Réglementaires Réduction des émissions CO2 Respect des normes 

Cahier des charges Respect des spécifications Satisfaction client 

   



Chapitre 3 : Valider les opérations de la mise en service du 
système 
  

1. Préparation de la mise en service : 
  
Définir les objectifs : 
Il est crucial de définir clairement les objectifs de la mise en service. Cela peut inclure des 
critères de performance, de sécurité et de fiabilité. 
  
Planifier les étapes : 
Une planification détaillée doit être mise en place. Cela inclut la répartition des tâches, la 
définition des délais et l'affectation des ressources. 
  
Former le personnel : 
Le personnel doit être formé aux procédures de mise en service. Cela assure une bonne 
compréhension des opérations à réaliser. 
  
Vérifier les équipements : 
Il est important de vérifier que tous les équipements sont conformes aux spécifications. 
Cela inclut des tests de fonctionnalité et de sécurité. 
  
Communiquer efficacement : 
Une communication efficace entre les équipes est essentielle. Cela permet de résoudre 
rapidement les problèmes et d'assurer une mise en service fluide. 
  

2. Tests de validation : 
  
Tests de performance : 
Les tests de performance permettent de vérifier si le système répond aux exigences de 
performance définies. Cela peut inclure des tests de vitesse, de capacité et de fiabilité. 
  
Tests de sécurité : 
Les tests de sécurité visent à s'assurer que le système est sécurisé. Cela inclut la 
vérification des protocoles de sécurité et des mesures de protection. 
  
Tests de fonctionnalité : 
Les tests de fonctionnalité vérifient que toutes les fonctionnalités du système fonctionnent 
comme prévu. Cela peut inclure des tests d'interfaces utilisateur et de processus 
automatisés. 
  
Tests de charge : 
Les tests de charge permettent de vérifier la capacité du système à gérer des charges 
élevées. Cela inclut des simulations de pic de charge. 
  
Analyse de résultats : 



Une analyse détaillée des résultats des tests permet d'identifier des points d'amélioration. 
Cela aide à assurer que le système fonctionne de manière optimale. 
  

3. Documentation et validation : 
  
Rédiger la documentation technique : 
Il est important de documenter toutes les étapes de la mise en service. Cela inclut la 
rédaction des manuels d'utilisation et des rapports de tests. 
  
Valider les procédures : 
La validation des procédures permet de s'assurer que toutes les étapes ont été suivies 
correctement. Cela inclut des revues par des pairs et des audits internes. 
  
Archiver les résultats : 
Les résultats des tests et les documents techniques doivent être archivés. Cela permet de 
conserver une trace des opérations pour des audits futurs. 
  
Former les utilisateurs finaux : 
Il est crucial de former les utilisateurs finaux sur le fonctionnement du système. Cela inclut 
des sessions de formation et des démonstrations pratiques. 
  
Obtenir les approbations nécessaires : 
Il est important d'obtenir les approbations nécessaires des parties prenantes. Cela inclut 
des validations de la part des responsables de projet et des clients. 
  

4. Déroulement de la mise en service : 
  
Suivi en temps réel : 
Le suivi en temps réel des opérations permet de détecter rapidement les problèmes. Cela 
inclut l'utilisation de tableaux de bord et de systèmes de surveillance. 
  
Ajustements en cours de mise en service : 
Des ajustements peuvent être nécessaires pendant la mise en service. Cela inclut des 
modifications de configuration et des mises à jour logicielles. 
  
Tests en condition réelle : 
Les tests en condition réelle permettent de vérifier le bon fonctionnement du système 
dans son environnement opérationnel. Cela inclut des tests de bout en bout. 
  
Coordination des équipes : 
La coordination des équipes est essentielle pour une mise en service réussie. Cela inclut 
des réunions régulières et des points de situation. 
  
Évaluation post-mise en service : 
Une évaluation post-mise en service permet d'identifier les points d'amélioration. Cela 
inclut des retours d'expérience et des analyses de performance. 



  
5. Exemples concrets : 

  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Une usine a réduit ses temps de cycle de 20 % grâce à une meilleure planification et des 
tests de performance rigoureux. 
  

 
  
Exemple de validation de système de sécurité : 
Une entreprise a validé son système de sécurité en simulant des attaques pour vérifier la 
robustesse de ses mesures de protection. 
  
Exemple de test de charge : 
Une plateforme e-commerce a simulé un pic de 10 000 utilisateurs simultanés pour 
s'assurer de la stabilité de son infrastructure. 
  
Exemple de documentation technique : 
Une entreprise a créé un manuel d'utilisateur détaillé pour ses nouveaux logiciels, incluant 
des captures d'écran et des explications pas à pas. 
  
Exemple de formation des utilisateurs : 
Une société a organisé des sessions de formation pour ses employés, incluant des ateliers 
pratiques et des quiz interactifs pour évaluer les connaissances. 
   



C8 : Prendre en charge des étapes d'une installation 
  
Présentation du bloc de compétences : 
Le bloc de compétences C8 : Prendre en charge des étapes d'une installation est 
essentiel dans le cursus BUT GIM (Génie Industriel et Maintenance). Il consiste à gérer 
efficacement les différentes phases d'une installation industrielle, de la préparation à la 
mise en service. L'étudiant apprend à planifier les interventions, coordonner les équipes et 
s'assurer que toutes les étapes se déroulent conformément aux normes de sécurité et de 
qualité. 
  
Maîtriser ce bloc de compétences est crucial pour ceux qui souhaitent travailler dans le 
secteur industriel, car il implique des capacités d'analyse, de gestion de projet et de 
communication. 
  
Conseil : 
Pour réussir ce bloc de compétences, il est important de se concentrer sur plusieurs 
points : 

• Prépare soigneusement chaque étape en amont, en identifiant les ressources 
nécessaires et les contraintes techniques 

• Communique clairement avec ton équipe pour éviter les malentendus et 
assurer une bonne coordination 

• Prends l'habitude de vérifier chaque étape pour t'assurer que tout est 
conforme aux standards de sécurité et de qualité 

• Ne sous-estime pas l'importance de la documentation : tiens des rapports 
précis et détaillés 

En suivant ces conseils, tu seras plus à l'aise et plus efficace dans la gestion des 
installations industrielles. 
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Chapitre 1 : Ordonner les tâches nécessaires à l'installation 
  

 1.   Planifier l'installation : 
  
Définir les objectifs : 
Avant de commencer l'installation, il est crucial de définir les objectifs. Cela permet de 
savoir ce que l'on souhaite atteindre et de planifier en conséquence. 
  
Établir un calendrier : 
Il est important de créer un calendrier pour structurer les différentes étapes de 
l'installation. Le calendrier doit inclure des dates précises pour chaque tâche. 
  
Ressources nécessaires : 
Identifie les ressources matérielles, humaines et financières nécessaires à l'installation. 
Cela inclut les équipements, les techniciens, et les budgets. 
  
Coordination des équipes : 
Assure-toi que toutes les équipes impliquées sont bien coordonnées. Une bonne 
communication entre les équipes permet d'éviter les erreurs et les retards. 
  
Évaluation des risques : 
Évalue les risques potentiels et prévoit des solutions pour les minimiser. Cela inclut les 
risques techniques, logistiques et financiers. 
  

 2.   Préparer le site : 
  
Analyse du site : 
Une analyse détaillée du site est nécessaire pour identifier les contraintes et les 
opportunités. Cela inclut l'espace disponible, l'accessibilité, et les installations existantes. 
  
Nettoyage et aménagement : 
Le site doit être nettoyé et aménagé selon les besoins de l'installation. Cela peut inclure le 
déblaiement des débris, l'installation de clôtures, et la préparation du sol. 
  
Équipements de sécurité : 
Installe les équipements de sécurité nécessaires pour protéger les travailleurs. Cela 
comprend les casques, les gilets réfléchissants, et les extincteurs. 
  
Logistique de chantier : 
Planifie la logistique du chantier, y compris la gestion des matériaux, le stockage, et l'accès 
des véhicules. Cela permet d'optimiser les flux et de réduire les temps d'arrêt. 
  
Signalisation : 
Met en place la signalisation nécessaire pour guider les travailleurs et les visiteurs. Cela 
inclut les panneaux d'information, les marquages au sol, et les barrières. 



  
 3.   Réaliser les travaux d'installation : 

  
Installation des équipements : 
Procède à l'installation des équipements selon les spécifications techniques. Assure-toi 
que chaque élément est correctement positionné et sécurisé. 
  
Tests de fonctionnement : 
Réalise des tests de fonctionnement pour vérifier que les équipements installés 
fonctionnent correctement. Cela permet de détecter et de corriger les éventuels 
problèmes. 
  
Formation du personnel : 
Forme le personnel sur l'utilisation des nouveaux équipements. Cela inclut des sessions de 
formation pratiques et théoriques pour assurer une utilisation sécurisée et efficace. 
  
Documentation : 
Prépare toute la documentation nécessaire, y compris les manuels d'utilisation, les 
schémas techniques, et les rapports de tests. Cela facilite la maintenance future. 
  
Validation de l'installation : 
Une fois l'installation terminée, valide celle-ci avec les parties prenantes. Cela inclut une 
inspection finale et la signature des documents de validation. 
  

 4.   Suivi post-installation : 
  
Suivi des performances : 
Après l'installation, il est important de suivre les performances des équipements. Cela 
permet de s'assurer qu'ils fonctionnent comme prévu. 
  
Maintenance préventive : 
Planifie et réalise la maintenance préventive pour éviter les pannes et prolonger la durée 
de vie des équipements. Cela inclut des inspections régulières et des remplacements de 
pièces. 
  
Gestion des incidents : 
Met en place un système de gestion des incidents pour traiter rapidement les problèmes. 
Cela inclut un protocole de signalement et des équipes dédiées à la résolution des 
pannes. 
  
Rapports de suivi : 
Prépare des rapports de suivi pour documenter l'état des équipements et les actions 
réalisées. Cela permet de garder une trace des interventions et des performances. 
  
Améliorations continues : 



Identifie des opportunités d'amélioration continue pour optimiser les installations. Cela 
inclut l'analyse des données de performances et la mise en œuvre de nouvelles solutions. 
 

Étape Description 
Durée 

estimée 

Planification Définir les objectifs, établir un calendrier, évaluer les 
ressources et les risques 

1 à 2 
semaines 

Préparation du 
site 

Analyse du site, nettoyage, aménagement, 
équipements de sécurité 

2 à 3 
semaines 

Travaux 
d'installation 

Installation des équipements, tests, formation du 
personnel 

3 à 4 
semaines 

Suivi post-
installation 

Suivi des performances, maintenance préventive, 
gestion des incidents 

Continu 

  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Prenons le cas d'une usine de fabrication de pièces automobiles. En ordonnant les tâches 
nécessaires à l'installation de nouvelles machines, l'usine a pu réduire les temps d'arrêt de 
15%, augmenter la production de 20%, et réduire les coûts d'exploitation de 10% grâce à une 
maintenance préventive efficace. 
  

 
   



Chapitre 2 : Assurer le respect des réglementations en vigueur 
  

 1.   Connaître les réglementations : 
  
Importance des réglementations : 
Les réglementations assurent la sécurité des travailleurs, la protection de l'environnement 
et la qualité des produits. Bien les connaître est essentiel pour éviter des sanctions. 
  
Sources des réglementations : 
Les réglementations proviennent de différents organismes comme l'État, l'Union 
Européenne ou encore des organisations internationales. Chaque source a ses propres 
exigences. 
  
Types de réglementations : 
Il existe plusieurs types de réglementations : sécurité au travail, environnementale, 
sanitaire, etc. Chaque type répond à des enjeux spécifiques. 
  
Méthodes de veille réglementaire : 
Pour rester à jour, il est important de suivre les publications officielles et de s'abonner à des 
newsletters spécialisées. Utilise aussi des logiciels de veille. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Dans une usine, la mise en place d'un nouveau système de filtration réduit les rejets 
polluants de 30%. 
  

 
  

 2.   Mettre en œuvre les réglementations : 
  
Analyse des exigences : 



Il faut analyser les textes de loi pour identifier les exigences spécifiques à respecter. Les 
traduire en actions concrètes est crucial. 
  
Mise en place des actions : 
Une fois les exigences identifiées, il est temps de mettre en place les actions nécessaires : 
modifications techniques, formation du personnel, etc. 
  
Documentation et procédures : 
Il est essentiel de documenter toutes les actions entreprises. Les procédures doivent être 
claires et accessibles à tous les employés. 
  
Exemple de mise en place d'une procédure : 
Dans une entreprise, la création d'un protocole de sécurité réduit les accidents de 15%. 
  

 
  
Tableau de suivi : 
 

Action Responsable Échéance 

Formation des employés Responsable RH 30 jours 

Mise à jour des équipements Responsable technique 60 jours 

  
 3.   Contrôler et auditer : 

  
Importance des contrôles : 
Les contrôles réguliers permettent de vérifier que les actions mises en place respectent 
bien les réglementations et sont efficaces. 
  
Audit interne : 



L'audit interne est réalisé par des employés de l'entreprise. Il est moins formel mais tout 
aussi crucial pour un suivi régulier. 
  
Audit externe : 
L'audit externe est réalisé par une organisation indépendante. Il apporte un regard neuf et 
objectif sur les pratiques de l'entreprise. 
  
Indicateurs de performance : 
Mettre en place des indicateurs de performance permet de mesurer l'efficacité des 
actions entreprises. Les taux d'accidents ou de non-conformité sont des exemples. 
  
Exemple d'audit : 
Un audit externe révèle que 95% des procédures de sécurité sont respectées, mais 
recommande des améliorations pour les 5% restants. 
  

 
  

 4.   Former et sensibiliser : 
  
Importance de la formation : 
Former les employés permet de s'assurer qu'ils connaissent et comprennent les 
réglementations. Une bonne formation réduit les risques de non-conformité. 
  
Types de formations : 
Il existe différentes formations : sécurité, environnement, qualité, etc. Chaque type est 
adapté aux besoins spécifiques de l'entreprise. 
  
Sensibilisation continue : 
La sensibilisation ne s'arrête pas à la formation initiale. Elle doit être continue pour 
maintenir un haut niveau de conformité. 
  
Outils de formation : 



Utiliser des outils variés comme les vidéos, les ateliers pratiques ou les formations en ligne 
rend la formation plus efficace et engageante. 
  
Exemple de formation : 
Une formation sécurité réduit de 25% les incidents en atelier grâce à des exercices 
pratiques et des vidéos explicatives. 
  

 
  

 5.   Adapter et améliorer : 
  
Retour d'expérience : 
Collecter les retours d'expérience permet d'identifier ce qui fonctionne ou non. Les 
améliorations sont basées sur ces retours. 
  
Amélioration continue : 
L'amélioration continue vise à toujours chercher des nouvelles méthodes pour optimiser 
les processus et les rendre plus conformes. 
  
Mise à jour des procédures : 
Les procédures doivent être régulièrement mises à jour en fonction des nouvelles 
réglementations et des retours d'expérience. 
  
Innovation : 
Utiliser les nouvelles technologies et méthodes innovantes peut améliorer la conformité et 
l'efficacité. 
  
Exemple d'innovation : 
L'utilisation de drones pour surveiller les installations réduit les coûts de contrôle de 40% et 
augmente la précision des inspections. 
  



 
   



Chapitre 3 : Raccorder le système aux différents réseaux 
(énergies, fluides, informations) 
  

 1.   Raccordement aux réseaux d'énergies : 
  
Types d'énergie : 
Il existe plusieurs types d'énergie : électrique, thermique et pneumatique. Chacune a des 
spécificités et des applications différentes dans l'industrie. 

• Électrique 
• Thermique 
• Pneumatique 

Équipements nécessaires : 
Pour raccorder un système aux réseaux d'énergie, il faut des équipements spécifiques 
comme les transformateurs, les chaudières ou les compresseurs. 
  
Normes de sécurité : 
Il est crucial de respecter les normes de sécurité en vigueur pour éviter les accidents et 
garantir le bon fonctionnement des systèmes. Les normes varient selon le type d'énergie 
utilisé. 
  
Exemple de raccordement électrique : 
Lors de l'installation d'une machine, un technicien doit vérifier que le câblage respecte les 
normes NF C 15-100 pour éviter tout risque d'incendie ou de court-circuit. 
  
Tableau des équipements et leurs fonctions : 
 

Équipement Fonction 

Transformateur Adapter la tension électrique 

Chaudière Produire de la chaleur 

Compresseur Produire de l'air comprimé 

  
 2.   Raccordement aux réseaux de fluides : 

  
Types de fluides : 
Les fluides couramment utilisés sont l'eau, l'air comprimé et les gaz industriels. Chaque 
fluide a ses propres caractéristiques et utilisations. 

• Eau 
• Air comprimé 
• Gaz industriels 



  
Équipements nécessaires : 
Les équipements nécessaires pour le raccordement aux réseaux de fluides incluent les 
pompes, les compresseurs et les vannes de régulation. 
  
Normes et réglementations : 
Respecter les normes et réglementations est essentiel pour garantir la sécurité et 
l'efficacité des installations. Par exemple, la norme ISO 8573 régule les systèmes d'air 
comprimé. 
  
Exemple de gestion des fluides : 
Dans une usine, il est crucial de contrôler la pression de l'air comprimé pour éviter les 
pertes d'énergie et garantir le bon fonctionnement des outils pneumatiques. 
  
Tableau des fluides et leurs applications : 
 

Fluide Application 

Eau Refroidissement des machines 

Air comprimé Actionnement des outils pneumatiques 

Gaz industriels Soudage et découpe 

  
 3.   Raccordement aux réseaux d'informations : 

  
Types de réseaux d'informations : 
Les principaux types de réseaux d'informations sont les réseaux câblés, les réseaux sans fil 
et les systèmes SCADA. Ils permettent la communication entre les différentes machines et 
systèmes industriels. 

• Réseaux câblés 
• Réseaux sans fil 
• Systèmes SCADA 

Équipements nécessaires : 
Pour connecter les systèmes aux réseaux d'informations, il faut des équipements comme 
les routeurs, les switchs et les automates programmables. 
  
Normes de communication : 
Respecter les normes de communication est crucial pour assurer l'interopérabilité entre 
les différents équipements. La norme Ethernet est couramment utilisée dans les réseaux 
industriels. 
  
Exemple de réseau d'informations : 
Dans une usine, un réseau SCADA permet de surveiller et contrôler les différentes 
machines à distance, augmentant ainsi l'efficacité et la sécurité de la production. 



  
Tableau des équipements réseau et leurs fonctions : 
 

Équipement Fonction 

Routeur Acheminer les données 

Switch Connecter plusieurs appareils 

Automate programmable Contrôler les processus industriels 

   



C9 : Participer à la gestion des moyens techniques et 
humains d'un service 

  
Présentation du bloc de compétences : 
Le bloc de compétences C9 du BUT GIM (Génie Industriel et Maintenance) consiste à 
participer activement à la gestion des moyens techniques et humains d'un service. Cela 
inclut la planification, l'organisation et la coordination des équipements et du personnel 
pour assurer le bon fonctionnement des activités. 
 
Les élèves apprendront à évaluer les besoins, à gérer les ressources et à résoudre les 
problèmes potentiels afin d’optimiser les performances du service. 
  
Conseil : 
Pour réussir ce bloc de compétences, il est crucial d'être attentif aux détails et de bien 
comprendre les processus de gestion. Voici quelques conseils : 

• Prends des notes détaillées lors des cours et des TP 
• Participe activement aux projets de groupe pour améliorer tes compétences 

en coordination 
• Fais des lectures supplémentaires sur la gestion des ressources et des 

équipes 
• Exerce-toi à utiliser des outils de gestion comme Microsoft Project ou Trello 
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Chapitre 1 : Adapter sa communication à ses interlocuteurs 
  

1. Comprendre la nature des interlocuteurs : 
  
Identifier le profil des interlocuteurs : 
Il est crucial de connaître le profil des interlocuteurs pour adapter la communication. Cela 
inclut l'âge, le niveau d'éducation, les compétences techniques et le rôle dans l'entreprise. 
  
Analyser les attentes : 
Comprendre ce que les interlocuteurs attendent de la communication permet de mieux 
structurer le message. Cela peut inclure des informations spécifiques ou des instructions 
claires. 
  
Évaluer le contexte de communication : 
Analyser le contexte dans lequel la communication a lieu est essentiel, que ce soit une 
réunion formelle, un email, ou une conversation informelle. 
  
Utiliser un langage adapté : 
Le choix du langage doit être adapté au profil des interlocuteurs. Utiliser des termes 
techniques pour des experts ou des termes simples pour des non-initiés. 
  
Observer les réactions : 
Évaluer les réactions des interlocuteurs permet d'ajuster la communication en temps réel. 
Si un interlocuteur semble confus, reformuler peut être nécessaire. 
  

2. Techniques pour une communication efficace : 
  
Clarté et concision : 
Il est primordial d'être clair et concis dans la communication. Éviter les phrases longues et 
compliquées aide à transmettre le message de manière efficace. 
  
Utiliser des supports visuels : 
Les supports visuels comme les graphiques ou les tableaux aident à illustrer les points 
clés. Cela rend le message plus compréhensible. 
  
Adapter le ton et le style : 
Le ton de la communication doit être adapté à la situation et aux interlocuteurs. Un ton 
formel pour une présentation et un ton décontracté pour une discussion informelle. 
  
Faire preuve d'empathie : 
Montrer de l'empathie aide à établir une connexion avec les interlocuteurs. Cela renforce 
la compréhension mutuelle. 
  
Utiliser les feedbacks : 



Les feedbacks des interlocuteurs permettent d'améliorer continuellement la 
communication. Cela aide à identifier ce qui fonctionne ou non. 
  

3. Adapter la communication selon le support : 
  
Communication écrite : 
Pour les emails ou les rapports, il est essentiel d'être structuré et précis. Utiliser des 
paragraphes courts et des listes à puces pour une meilleure lisibilité. 
  
Communication verbale : 
Pour les réunions ou les présentations, il est important de maintenir un contact visuel et de 
varier le ton de voix. Cela capte l'attention des interlocuteurs. 
  
Communication visuelle : 
Les présentations PowerPoint ou les diagrammes doivent être clairs et bien organisés. 
Utiliser des couleurs pour distinguer les informations importantes. 
  
Communication non verbale : 
Les gestes, les expressions faciales et la posture sont cruciaux dans la communication non 
verbale. Ils peuvent renforcer ou contredire le message verbal. 
  
Communication digitale : 
Pour les messageries instantanées ou les forums, il est important d'être réactif et précis. 
Les réponses doivent être rapides et pertinentes. 
  

4. Gérer les obstacles à la communication : 
  
Identifier les barrières linguistiques : 
Les différences linguistiques peuvent être un obstacle majeur. Utiliser un langage simple et 
éviter le jargon technique aide à surmonter cette barrière. 
  
Résoudre les malentendus : 
Il est important de clarifier immédiatement toute incompréhension. Poser des questions et 
reformuler permet d'assurer que le message est bien compris. 
  
Éviter les distractions : 
Les distractions peuvent nuire à une communication efficace. Choisir un environnement 
calme et sans interruptions est crucial pour une bonne communication. 
  
Utiliser des outils de communication : 
Les outils de communication comme les diagrammes de flux ou les logiciels de gestion de 
projet aident à structurer et clarifier le message. 
  
Gérer les émotions : 
Les émotions peuvent influencer la communication. Il est important de rester calme et 
professionnel, même en situation de stress. 



  
5. Évaluer l'efficacité de la communication : 

  
Recueillir des feedbacks : 
Demander des feedbacks après une communication permet d'évaluer son efficacité. Cela 
peut aider à identifier les points à améliorer. 
  
Analyser les résultats : 
Évaluer les résultats obtenus après une communication permet de mesurer son efficacité. 
Cela inclut la compréhension et l'application des informations transmises. 
  
Utiliser des indicateurs de performance : 
Des indicateurs comme le taux de participation ou le nombre de questions posées 
peuvent aider à évaluer l'engagement des interlocuteurs. 
  
Faire des ajustements : 
En fonction des feedbacks et des résultats, ajuster la communication permet de 
l'améliorer continuellement. Cela peut inclure des changements de style ou de support. 
  
Documenter les améliorations : 
Tenir un registre des améliorations apportées à la communication aide à identifier les 
bonnes pratiques et à les reproduire. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Une entreprise réduit les défauts de production de 20% en améliorant la communication 
entre les équipes grâce à des réunions hebdomadaires et des outils de suivi. 
  

 
 

Type de Communication Efficacité 

Écrite Modérée 



Verbale Haute 

Visuelle Très haute 

Non verbale Variable 

Digitale Modérée à haute 

   



Chapitre 2 : Tenir compte des contraintes spécifiques à 
l'entreprise 
  

 1.   Comprendre les contraintes spécifiques : 
  
Analyse des besoins de l'entreprise : 
Chaque entreprise a des besoins uniques. Il est essentiel de les identifier pour adapter les 
solutions techniques. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Une entreprise souhaite réduire ses déchets de production de 20%.  
  

 
  
Connaissance des ressources disponibles : 
L'entreprise possède des ressources spécifiques, comme des équipements et des 
compétences du personnel. Il est crucial d'en tenir compte. 
  
Analyse des contraintes budgétaires : 
Les budgets varient d'une entreprise à l'autre. Il est important de proposer des solutions 
adaptées au budget. 
  
Exemple de limitation budgétaire : 
Un atelier doit moderniser ses machines avec un budget de 50 000 euros. 
  



 
  
Respect des normes et régulations : 
Les entreprises doivent respecter des normes spécifiques, comme les normes ISO. Il est 
indispensable de les intégrer dans les solutions proposées. 
  

 2.   Adapter les solutions techniques : 
  
Personnalisation des solutions : 
Une solution générique ne convient pas à toutes les entreprises. Il est nécessaire d'adapter 
les solutions techniques aux spécificités de chaque entreprise. 
  
Utilisation des technologies appropriées : 
Chaque technologie a ses avantages et ses inconvénients. Il faut choisir les technologies 
les plus adaptées aux besoins de l'entreprise. 
  
Exemple de choix d'automatisation : 
Utiliser des bras robotiques pour un processus de fabrication complexe, augmentant la 
production de 30%. 
  



 
  
Optimisation des processus : 
Il est essentiel de rendre les processus existants plus efficaces pour répondre aux besoins 
de l'entreprise. 
  
Exemple d'optimisation d'une chaîne d'assemblage : 
Réorganiser une chaîne d'assemblage pour réduire le temps de production de 15%. 
  

 
  
Gestion des ressources humaines : 
Les compétences et la formation du personnel doivent être prises en compte. Il peut être 
nécessaire de former ou de recruter du personnel qualifié. 
  

 3.   Évaluation et suivi des solutions : 
  
Mise en place d'indicateurs de performance : 



Il est important de définir des indicateurs pour évaluer l'efficacité des solutions mises en 
place. Par exemple, le taux de panne ou la productivité. 
  
Suivi des résultats : 
Un suivi régulier permet de s'assurer que les solutions sont efficaces et de les ajuster si 
nécessaire. 
  
Exemple de suivi des économies d'énergie : 
Surveiller la consommation électrique après l'installation de nouveaux équipements pour 
s'assurer d'une réduction de 10%. 
  

 
  
Analyse des retours d'expérience : 
Les retours d'expérience des utilisateurs sont précieux pour améliorer continuellement les 
solutions. 
  
Amélioration continue : 
Il est crucial d'adopter une démarche d'amélioration continue pour rester compétitif et 
répondre aux évolutions du marché. 
  

 4.   Planification et gestion de projet : 
  
Définition des objectifs : 
Les objectifs doivent être clairs, mesurables et réalistes pour guider le projet efficacement. 
  
Élaboration du plan de projet : 
Un plan de projet détaillé aide à organiser les tâches, les ressources et les délais. 
  
Gestion des risques : 
Identifier et anticiper les risques potentiels permet de mettre en place des mesures pour 
les atténuer. 



  
Communication et coordination : 
Une bonne communication entre les équipes est essentielle pour le bon déroulement du 
projet. 
  
Exemple de réunion de suivi de projet : 
Organiser des réunions hebdomadaires pour faire le point sur l'avancement des tâches. 
  

 5.   Étude de cas et exemples concrets : 
  
Cas d'optimisation de la maintenance : 
Une entreprise a réduit ses coûts de maintenance de 25% en adoptant une maintenance 
prédictive. 
  

 
  
Exemple d'utilisation de capteurs : 
Installer des capteurs sur les machines pour détecter les anomalies avant qu'elles ne 
causent des pannes. 
  
Cas d'amélioration de la qualité : 
Une entreprise a augmenté la qualité de ses produits de 15% en mettant en place un 
contrôle qualité plus rigoureux. 
  



 
  
Exemple de contrôle qualité renforcé : 
Utiliser des tests de qualité sur chaque lot de production pour garantir la conformité des 
produits. 
  
Cas de réduction des délais de production : 
Une entreprise a réduit ses délais de production de 10% en réorganisant ses flux de travail. 
  

 
  
Exemple de réorganisation des postes de travail : 
Réorganiser les postes de travail pour minimiser les déplacements et les temps d'attente. 
  

Critère Performance 

Réduction des coûts 20% 



Amélioration de la qualité 15% 

Réduction des délais 10% 

Maintenance 25% 

   



Chapitre 3 : Collaborer au pilotage de l'optimisation d'un 
processus 
  

 1.   Comprendre l'optimisation d'un processus : 
  
Définition de l'optimisation : 
L'optimisation consiste à améliorer un processus pour atteindre les meilleurs résultats 
possibles. Cela peut inclure la réduction des coûts, l'amélioration de la qualité ou 
l'accélération des délais. 
  
Objectifs de l'optimisation : 
Les principaux objectifs sont d'améliorer l'efficacité, de réduire les pertes et d'augmenter la 
satisfaction du client. Un processus optimisé est plus rentable et performant. 
  
Les étapes de l'optimisation : 
Les étapes incluent l'analyse des données, l'identification des problèmes, la mise en place 
de solutions et le suivi des résultats. Chaque étape doit être rigoureuse pour garantir le 
succès. 
  
Outils utilisés pour l'optimisation : 
Il existe plusieurs outils tels que les diagrammes de flux, les analyses de cause à effet et les 
logiciels spécialisés. Ces outils aident à visualiser et analyser les processus. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Afin de réduire le temps de production, une entreprise a mis en place des machines plus 
rapides et a formé ses employés à de nouvelles techniques. Les délais ont diminué de 20 
%. 
  

 
  

 2.   Rôles et responsabilités dans l'optimisation : 



  
Responsabilité du manager : 
Le manager doit coordonner les efforts d'optimisation, fixer des objectifs clairs et s'assurer 
que toutes les ressources nécessaires sont disponibles. Il joue un rôle clé dans le succès 
du projet. 
  
Responsabilité des techniciens : 
Les techniciens sont responsables de la mise en œuvre des solutions techniques. Ils 
doivent être formés aux nouvelles méthodes et aux outils utilisés pour l'optimisation. 
  
Responsabilité des opérateurs : 
Les opérateurs doivent suivre les nouvelles procédures et signaler tout problème 
rencontré. Leur retour est essentiel pour ajuster et améliorer le processus en continu. 
  
Importance de la communication : 
Une bonne communication entre tous les acteurs est cruciale. Elle permet de partager les 
progrès, d'identifier rapidement les problèmes et de proposer des solutions efficaces. 
  
Exemple de collaboration réussie : 
Dans une usine, le manager a organisé des réunions hebdomadaires avec les techniciens 
et les opérateurs pour discuter des progrès. Grâce à cette collaboration, ils ont réussi à 
réduire les déchets de 15 %. 
  

 
  

 3.   Analyser et mesurer l'efficacité : 
  
Indicateurs de performance : 
Les indicateurs de performance (KPI) sont essentiels pour mesurer l'efficacité. Ils peuvent 
inclure le temps de production, le taux de défauts ou la satisfaction client. 
  
Collecte de données : 



La collecte de données doit être régulière et précise. Utiliser des capteurs, des logiciels de 
suivi ou des audits pour obtenir les informations nécessaires. 
  
Analyse des données : 
Les données doivent être analysées pour identifier les tendances et les problèmes. Des 
outils comme les graphiques ou les tableaux de bord peuvent faciliter cette analyse. 
  
Amélioration continue : 
L'optimisation est un processus continu. Les résultats doivent être régulièrement évalués et 
ajustés en fonction des nouvelles données et des retours d'expérience. 
  
Exemple d'amélioration continue : 
Une entreprise de maintenance a mis en place un tableau de bord pour suivre les pannes. 
En analysant ces données, ils ont identifié des points faibles et ont pu réduire les pannes 
de 30 %. 
  

 
  

 4.   Utiliser des outils de gestion de projet : 
  
Choix des outils : 
Il est crucial de choisir les bons outils de gestion de projet. Des logiciels comme 
GanttProject, Trello ou Microsoft Project permettent de planifier et de suivre les tâches 
efficacement. 
  
Planification des tâches : 
Une bonne planification inclut la définition des tâches, l'attribution des ressources et la 
fixation des délais. Tout doit être clair pour éviter les retards et les malentendus. 
  
Suivi et ajustement : 



Le suivi régulier des progrès permet d'identifier les écarts par rapport au plan initial. Les 
ajustements peuvent être faits en temps réel pour garantir que le projet reste sur la bonne 
voie. 
  
Évaluation des résultats : 
À la fin du projet, une évaluation détaillée des résultats permet de tirer des leçons pour les 
projets futurs. Cela inclut l'analyse des réussites et des échecs. 
  
Exemple d'utilisation d'un outil de gestion de projet : 
Une équipe a utilisé Trello pour gérer un projet de maintenance. Grâce à cet outil, ils ont pu 
suivre les tâches et respecter les délais, améliorant ainsi leur efficacité de 25 %. 
  

 
  

 5.   Tableau récapitulatif des rôles dans l'optimisation : 
  

Rôle Responsabilité Outils Utilisés 

Manager Coordination et objectifs Logiciels de gestion de projet 

Technicien Mise en œuvre technique Outils de mesure et d'analyse 

Opérateur Suivi des procédures Formations et Feedback 

   



C10 : Contribuer aux activités d'une équipe 
  
Présentation du bloc de compétences : 
Le bloc de compétences C10 du BUT GIM (Génie Industriel et Maintenance) vise à 
t'apprendre à travailler efficacement au sein d'une équipe. En tant que futur technicien en 
maintenance industrielle, tu seras souvent amené à collaborer avec d'autres 
professionnels pour résoudre des problèmes complexes. Ce bloc couvre des aspects 
variés comme la communication, la planification des tâches et la gestion des conflits. Il 
est essentiel de développer ces compétences pour pouvoir contribuer activement aux 
projets de ton équipe. 
  
Cette compétence est cruciale car elle te permet de mieux comprendre les dynamiques 
de groupe et d'améliorer ta capacité à travailler en collaboration. Elle te prépare 
également à des responsabilités futures où tu pourrais diriger des équipes. 
  
Conseil : 
Pour exceller dans ce bloc de compétences, il est important de : 

• Participer activement aux travaux de groupe 
• Écouter les idées et feedbacks des autres membres 
• Prendre des initiatives lorsque c'est nécessaire 

Il est aussi utile de te familiariser avec des outils de gestion de projet comme Trello ou 
Asana. N'oublie pas de pratiquer la communication non-violente pour résoudre les 
conflits de manière constructive. En intégrant ces pratiques, tu deviendras un membre 
d'équipe plus efficace et respecté. 
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Chapitre 1 : Communiquer efficacement en milieu professionnel 
  

 1.   Les bases de la communication professionnelle : 
  
L'importance de la communication : 
Communiquer efficacement est essentiel dans le milieu professionnel pour éviter les 
malentendus et améliorer la productivité. Une bonne communication peut réduire les 
erreurs de 30 %. 
  

 
  
Les types de communication : 
La communication peut être verbale ou non verbale. En milieu professionnel, 55 % de la 
communication est non verbale (gestes, expressions faciales). 
  

 
  
Les canaux de communication : 



On utilise plusieurs canaux : emails, appels, réunions, messageries instantanées. Le choix 
du canal dépend du contexte et de l'urgence. 
  
Les obstacles à la communication : 
Différents obstacles peuvent entraver la communication : le bruit, les interruptions, les 
préjugés. Il est crucial de les identifier pour les surmonter. 
  
La rétroaction : 
La rétroaction permet de vérifier si le message a été bien compris. 70 % des employés 
déclarent que la rétroaction régulière améliore leur performance. 
  

 
 

Canal de communication Usage principal Efficacité 

Email Communication formelle 80 % 

Appel téléphonique Urgence 90 % 

Réunion Décision collective 85 % 

Messagerie instantanée Discussion rapide 75 % 

  
 2.   Les compétences en communication : 

  
L'écoute active : 
L'écoute active implique de porter une attention totale à l'interlocuteur. Cela réduit les 
malentendus et améliore les relations de travail. 
  
L'empathie : 
L'empathie permet de comprendre les émotions et les préoccupations des collègues. Elle 
favorise une meilleure collaboration et un environnement de travail positif. 
  



La clarté et la concision : 
Être clair et concis évite les confusions. Par exemple, un email bien structuré peut réduire le 
temps de lecture de 50 %. 
  

 
  
La gestion du stress : 
Le stress peut nuire à la communication. Des techniques comme la respiration profonde 
ou la méditation peuvent aider à rester calme et concentré. 
  
La reformulation : 
Reformuler ce qu'un collègue a dit permet de vérifier la compréhension et de montrer son 
engagement dans la conversation. 
  
Exemple de reformulation efficace : 
Un collègue dit : "Le projet doit être terminé la semaine prochaine." Tu reformules : "Donc, tu 
veux qu'on termine le projet d'ici vendredi prochain, c'est bien ça ?" 
  

 3.   Les outils de communication : 
  
Les logiciels de messagerie : 
Les outils comme Slack ou Microsoft Teams facilitent la communication instantanée et le 
partage de fichiers entre collègues. 
  
Les plateformes de gestion de projet : 
Des outils comme Trello ou Asana permettent de suivre l'avancement des tâches et de 
mieux organiser le travail en équipe. 
  
Les visioconférences : 
Les applications comme Zoom ou Google Meet sont essentielles pour les réunions à 
distance. Elles permettent de maintenir le contact visuel avec les collègues. 
  



Les emails professionnels : 
Les emails restent un moyen formel de communication. Ils sont utilisés pour envoyer des 
rapports, des convocations et des informations importantes. 
  
Les réseaux sociaux d'entreprise : 
Les réseaux comme Yammer ou Workplace by Facebook facilitent la communication 
informelle et le partage d'informations au sein de l'entreprise. 
  
Exemple d'utilisation de Trello : 
Une équipe utilise Trello pour gérer les étapes d'un projet. Chaque tâche est créée comme 
une carte et assignée à un membre de l'équipe. 
  

 4.   Les techniques pour une communication efficace : 
  
L'usage de supports visuels : 
Les supports visuels comme les diagrammes ou les présentations PowerPoint permettent 
de rendre l'information plus compréhensible et mémorable. 
  
Les réunions efficaces : 
Pour être productives, les réunions doivent avoir un ordre du jour clair et limité en temps. 
En moyenne, une réunion ne devrait pas dépasser 45 minutes. 
  
Le feedback constructif : 
Le feedback doit être spécifique, descriptif et orienté vers l'amélioration. Éviter les critiques 
vagues et se concentrer sur des aspects concrets. 
  
Les questions ouvertes : 
Les questions ouvertes encouragent les échanges et permettent de recueillir plus 
d'informations. Par exemple, "Comment penses-tu que nous pouvons améliorer ce 
processus ?" 
  
La gestion des conflits : 
Il est important de traiter les conflits rapidement et de manière constructive. Une 
discussion en tête-à-tête permet souvent de désamorcer les tensions. 
  
Exemple de réunion efficace : 
Une réunion avec un ordre du jour précis, où chaque participant a un temps de parole 
défini, et où les décisions sont prises rapidement. 
  

 5.   Les erreurs à éviter : 
  
Ne pas écouter : 
Ignorer les idées ou les préoccupations des collègues peut mener à des malentendus et 
diminuer la cohésion d'équipe. 
  
Utiliser un langage vague : 



Un langage imprécis peut causer des confusions. Toujours être clair et précis dans ses 
messages. 
  
Omettre les informations importantes : 
Ne pas donner toutes les informations nécessaires peut ralentir le travail et causer des 
erreurs. Toujours fournir les détails pertinents. 
  
Ne pas adapter son message : 
Chaque interlocuteur est différent. Adapter son message au public cible est crucial pour 
une communication efficace. 
  
Réagir émotionnellement : 
Répondre sous le coup de l'émotion peut aggraver une situation. Prendre du recul avant 
de répondre à un message ou lors d'une discussion difficile. 
  
Exemple d'utilisation d'un langage vague : 
Dire "Nous devons faire cela rapidement" au lieu de "Nous devons terminer ce rapport 
avant vendredi à 15h". 
   



Chapitre 2 : Choisir les outils et méthodes adaptés à la situation 
  

 1.   Comprendre la nature du problème : 
  
Identifier le problème : 
Il est crucial de connaître clairement le problème à résoudre. Il peut s'agir d'un défaut 
dans un équipement ou d'une inefficacité dans un processus de production. 
  
Analyser les causes : 
Une fois le problème identifié, il faut déterminer ses causes. Cela peut impliquer une 
analyse approfondie des composants et des processus impliqués. 
  
Formuler des hypothèses : 
Pour chaque cause potentielle, proposer des hypothèses sur la manière dont elle 
contribue au problème. Cela aide à orienter les recherches de solution. 
  
Collecter des données : 
Rassembler des informations factuelles et des statistiques sur le problème. Les données 
peuvent inclure des mesures de performance, des relevés de maintenance, etc. 
  
Prioriser les causes : 
Classer les causes en fonction de leur impact sur le problème global. Cela permet de 
savoir par où commencer pour les résoudre. 
  

 2.   Choisir les outils d'analyse : 
  
Diagramme d'Ishikawa : 
Aussi appelé diagramme de causes et effets, il permet de visualiser les différentes causes 
potentielles d'un problème. Utile pour organiser les pensées. 
  
Analyse Pareto : 
Cette méthode se base sur le principe que 80% des effets proviennent de 20% des causes. 
Une analyse Pareto aide à se concentrer sur les causes les plus significatives. 
  



 
  
Diagramme de flux : 
Un diagramme de flux décrit visuellement les étapes d’un processus. Il est utile pour 
identifier les points où des améliorations peuvent être apportées. 
  
Analyse des modes de défaillance et de leurs effets (AMDE) : 
Cette technique permet d'identifier les modes de défaillance possibles, d'évaluer leurs 
effets et de déterminer les actions correctives nécessaires. 
  
Brainstorming : 
Réunir une équipe pour générer des idées et des solutions potentielles. Le brainstorming 
encourage la créativité et l'innovation. 
  

 3.   Mettre en place les solutions : 
  
Planifier les actions : 
Déterminer les étapes spécifiques nécessaires pour mettre en œuvre les solutions 
choisies. Créer un planning avec des échéances claires. 
  
Allouer les ressources : 
Assigner les ressources nécessaires, qu'elles soient humaines, matérielles ou financières, 
pour chaque action planifiée. 
  
Former le personnel : 
Assurer que le personnel concerné est bien formé pour appliquer les nouvelles méthodes 
et utiliser les outils choisis. 
  
Suivre les progrès : 
Mettre en place des indicateurs de performance pour suivre l'avancement des actions. 
Cela peut inclure des mesures de temps, de coûts, ou d'efficacité. 
  



Adapter en fonction des résultats : 
Analyser régulièrement les résultats obtenus et ajuster les actions si nécessaire. La 
flexibilité est essentielle pour réussir. 
  

 4.   Évaluer l'efficacité des solutions : 
  
Indicateurs de performance : 
Utiliser des indicateurs précis pour mesurer l'efficacité des solutions. Ces indicateurs 
peuvent inclure le taux de pannes, le temps de production, etc. 
  
Comparer avant/après : 
Comparer les données collectées avant et après la mise en place des solutions pour 
évaluer l'amélioration apportée. 
  
Feedback des employés : 
Recueillir les avis et retours des employés sur la mise en œuvre des solutions. Leurs retours 
peuvent offrir des perspectives précieuses. 
  
Analyse des coûts : 
Évaluer le rapport coût-bénéfice des solutions mises en œuvre. Analyser si les gains 
obtenus justifient les investissements réalisés. 
  
Rapport final : 
Rédiger un rapport détaillé sur l'efficacité des solutions. Ce document doit inclure les 
résultats, les analyses et les recommandations pour l'avenir. 
  

 5.   Exemples Concrets : 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Une usine a réduit son temps de cycle de 15% en analysant et en éliminant les activités 
sans valeur ajoutée grâce à un diagramme de flux. 
  



 
  
Exemple d'utilisation de l'AMDE : 
Un service de maintenance a utilisé l'AMDE pour identifier et corriger les causes de 
défaillances récurrentes, réduisant ainsi les pannes de 30%. 
  

 
  
Exemple d'analyse Pareto : 
Une entreprise a identifié que 20% de ses produits causent 80% des retours clients. Elle s'est 
concentrée sur ces produits pour améliorer la qualité. 
  



 
  
Exemple de brainstorming : 
Lors d'un brainstorming, une équipe a proposé 50 idées pour améliorer la sécurité sur le 
lieu de travail, dont 10 ont été mises en œuvre avec succès. 
  
Exemple de diagramme d'Ishikawa : 
Une équipe a utilisé un diagramme d'Ishikawa pour trouver les causes principales d'un 
problème de qualité, ce qui a permis de réduire les défauts de 25%. 
  

 
   



Chapitre 3 : Évaluer les indicateurs de performance 
  

 1.   Les indicateurs de performance : 
  
Définition : 
Les indicateurs de performance sont des outils de mesure qui permettent d'évaluer 
l'efficacité et l'efficience des processus dans une entreprise. 
  
Types d'indicateurs : 
Il existe plusieurs types d'indicateurs, notamment : 

• Les indicateurs financiers 
• Les indicateurs de productivité 
• Les indicateurs de qualité 

Importance des indicateurs : 
Les indicateurs de performance aident à identifier les points forts et les faiblesses des 
processus. Ils permettent également de suivre les progrès réalisés par l'entreprise. 
  
Évaluation des indicateurs : 
Pour évaluer les indicateurs, il est essentiel de les comparer à des objectifs précis et 
mesurables. Cela permet de déterminer si les performances sont satisfaisantes. 
  
Visualisation des résultats : 
Utiliser des tableaux et des graphiques pour visualiser les résultats facilite leur 
compréhension. Une représentation claire des données peut mettre en évidence les 
tendances et les écarts. 
  
Exemple d'optimisation d'un processus de production : 
Une entreprise suit les indicateurs de qualité et de productivité pour améliorer son 
processus de production. Elle identifie des défauts dans les produits finis et ajuste ses 
méthodes de fabrication pour réduire les erreurs de 15 %. 
  



 
  

 2.   Les indicateurs financiers : 
  
Définition : 
Les indicateurs financiers mesurent la santé économique d'une entreprise. Ils incluent des 
ratios financiers, des marges bénéficiaires, et des flux de trésorerie. 
  
Ratios financiers : 
Les ratios financiers sont des outils essentiels pour analyser la performance économique : 

• Le ratio de rentabilité 
• Le ratio d'endettement 
• Le ratio de liquidité 

Marges bénéficiaires : 
Les marges bénéficiaires montrent le pourcentage de revenus qui reste après déduction 
des coûts. Une marge bénéficiaire élevée indique une bonne gestion des coûts. 
  
Flux de trésorerie : 
Le flux de trésorerie représente les entrées et sorties d'argent d'une entreprise. Un flux de 
trésorerie positif indique une capacité à générer des liquidités suffisantes. 
  
Analyse financière : 
L'analyse financière consiste à examiner les données financières pour déterminer la 
viabilité et la rentabilité de l'entreprise. Cela aide à prendre des décisions éclairées. 
  
Exemple d'analyse financière : 
Une entreprise utilise le ratio de rentabilité pour identifier ses segments de marché les plus 
lucratifs et décide de concentrer ses efforts marketing sur ces segments, augmentant 
ainsi ses revenus de 10 %. 
  



 
  

 3.   Les indicateurs de productivité : 
  
Définition : 
Les indicateurs de productivité mesurent l'efficacité des ressources utilisées pour produire 
des biens ou services. Ils incluent le rendement et l'efficacité des machines et du 
personnel. 
  
Rendement : 
Le rendement est le rapport entre la quantité produite et les ressources utilisées. Un 
rendement élevé signifie une utilisation efficace des ressources. 
  
Efficacité : 
L'efficacité mesure la capacité à atteindre les objectifs avec un minimum de ressources. 
Elle est souvent exprimée en pourcentage. 
  
Évaluation de la productivité : 
Pour évaluer la productivité, on compare les données réelles aux normes établies. Cela 
permet de déterminer si les performances sont optimales. 
  
Amélioration de la productivité : 
Des actions ciblées, comme la formation du personnel ou l'optimisation des processus, 
peuvent améliorer la productivité. Cela se traduit souvent par une réduction des coûts et 
une augmentation de la production. 
  
Exemple d'amélioration de la productivité : 
Une entreprise investit dans de nouvelles machines plus performantes, ce qui permet 
d'augmenter la production de 20 % tout en réduisant les coûts de main-d'œuvre de 10 %. 
  



 
  

 4.   Les indicateurs de qualité : 
  
Définition : 
Les indicateurs de qualité mesurent le degré de satisfaction des clients par rapport aux 
produits ou services fournis. Ils incluent le taux de défaut et les retours clients. 
  
Taux de défaut : 
Le taux de défaut est le pourcentage de produits défectueux par rapport à la production 
totale. Un taux de défaut bas indique une bonne qualité de production. 
  
Retours clients : 
Les retours clients fournissent des informations précieuses sur les attentes et la 
satisfaction des clients. Ils permettent d'identifier les domaines à améliorer. 
  
Évaluation de la qualité : 
Pour évaluer la qualité, on mesure les résultats réels par rapport aux normes de qualité 
définies. Cela permet de déterminer si les produits répondent aux attentes. 
  
Amélioration de la qualité : 
Des actions comme l'inspection rigoureuse des produits ou la formation des équipes 
peuvent améliorer la qualité. Cela conduit à une réduction des défauts et une 
augmentation de la satisfaction client. 
  
Exemple d'amélioration de la qualité : 
Une entreprise implémente un programme de formation pour ses opérateurs de 
machines, ce qui réduit le taux de défaut de 5 % à 2 %, augmentant la satisfaction client de 
10 %. 
  



 
  

 5.   Tableau récapitulatif des indicateurs de performance : 
 

Type d'indicateur Exemple Utilité 

Financier Marge bénéficiaire Mesure de la rentabilité 

Productivité Rendement des machines Évaluation de l'utilisation des ressources 

Qualité Taux de défaut Mesure de la satisfaction client 

   



C11 : Sécuriser le fonctionnement d'un système 
  
Présentation du bloc de compétences : 
Dans le cadre du BUT GIM (Génie Industriel et Maintenance), le bloc de compétences C11 : 
Sécuriser le fonctionnement d'un système est crucial. Ce bloc te forme à identifier et à 
mettre en place des actions pour assurer la sécurité des systèmes industriels. 
 
Tu apprendras à analyser les risques, à appliquer les normes de sécurité et à utiliser des 
outils de surveillance. La maîtrise de ces compétences est essentielle pour prévenir les 
pannes et garantir un environnement de travail sécurisé. 
  
En fin de formation, tu seras capable d'implémenter des mesures de sécurité efficaces, ce 
qui te rendra indispensable dans n'importe quel secteur industriel. 
 
Conseil : 
Pour réussir ce bloc de compétences, il est important de bien comprendre les normes de 
sécurité et les méthodes d'analyse de risques. N'hésite pas à participer aux travaux 
pratiques et aux études de cas car ils te permettront de mettre en application tes 
connaissances théoriques. 
 
Utilise les ressources disponibles comme les manuels et les tutoriels en ligne pour 
approfondir tes connaissances. Enfin, travaille en groupe autant que possible pour 
échanger des idées et des astuces avec tes camarades. Cela rendra l'apprentissage plus 
interactif et efficace. 
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Chapitre 1 : Tenir compte des réglementations et contraintes 
techniques et environnementales 
  

 1.   Comprendre les réglementations : 
  
Normes et standards : 
Les normes et standards sont des règles établies pour garantir la sécurité et la qualité. En 
maintenance industrielle, suivre ces normes est crucial pour éviter les accidents. 
  
Exigences légales : 
Il est essentiel de connaître les lois en vigueur, comme celles concernant la sécurité au 
travail. Par exemple, en France, le Code du travail impose des règles strictes pour la 
protection des employés. 
  
Certifications : 
Obtenir des certifications, comme l'ISO 9001 pour la qualité, est souvent nécessaire pour 
être compétitif. Les entreprises doivent souvent passer des audits pour maintenir ces 
certifications. 
  
Réglementations environnementales : 
Respecter les réglementations environnementales, comme le RGPD pour les données ou 
les normes sur les émissions de CO2, est crucial. Les entreprises doivent souvent faire des 
rapports sur leur impact environnemental. 
  
Exemple d'impact environnemental : 
Une entreprise doit réduire ses émissions de CO2 de 20% pour se conformer aux nouvelles 
réglementations. 
  

 
  

 2.   Gérer les contraintes techniques : 



  
Choix des matériaux : 
Le choix des matériaux est déterminant pour la durabilité et la maintenance des 
équipements. Par exemple, l'acier inoxydable est souvent préféré pour sa résistance à la 
corrosion. 
  
Compatibilité des systèmes : 
Assurer la compatibilité entre les différents systèmes et composants est vital. Cela évite 
des dysfonctionnements et facilite la maintenance. 
  
Performance des équipements : 
Les équipements doivent être performants pour répondre aux besoins de production. Il est 
important de suivre des indicateurs comme le taux de rendement synthétique (TRS). 
  
Exemple de TRS : 
Une machine a un TRS de 85%, ce qui signifie qu'elle est disponible et performante 85% du 
temps. 
  

 
  
Planification de la maintenance : 
Une bonne planification de la maintenance préventive permet de réduire les temps 
d'arrêt. Utiliser des logiciels de GMAO (Gestion de Maintenance Assistée par Ordinateur) 
est courant. 
  
Exemple de GMAO : 
Un technicien programme une intervention tous les six mois pour vérifier les roulements 
d'une machine. 
  

 3.   Prendre en compte les contraintes environnementales : 
  
Gestion des déchets : 



La gestion des déchets est cruciale pour minimiser l'impact environnemental. Recycler les 
matériaux et gérer les déchets dangereux de manière adéquate est essentiel. 
  
Économie d'énergie : 
L'optimisation de la consommation d'énergie est un enjeu majeur. Utiliser des 
équipements à haute efficacité énergétique peut réduire les coûts et l'empreinte carbone. 
  
Utilisation des ressources naturelles : 
Il est important de gérer les ressources naturelles de manière durable. Réduire la 
consommation d'eau et utiliser des matières premières renouvelables sont des pratiques 
courantes. 
  
Exemple d'économie d'eau : 
Une usine met en place un système de recyclage de l'eau, réduisant sa consommation de 
30%. 
  

 
  
Réduction des émissions : 
Limiter les émissions de gaz à effet de serre est essentiel pour lutter contre le changement 
climatique. Utiliser des filtres et des technologies propres aide à réduire ces émissions. 
  

 4.   Suivre les évolutions réglementaires : 
  
Veille réglementaire : 
Faire une veille réglementaire permet de rester informé des nouvelles lois et normes. Cela 
permet d'anticiper les changements et de se conformer rapidement. 
  
Mise à jour des procédures : 
Mettre à jour régulièrement les procédures internes est nécessaire pour rester conforme 
aux nouvelles réglementations. Cela inclut la formation continue des employés. 
  



Audits et inspections : 
Les audits et inspections réguliers permettent de vérifier la conformité aux 
réglementations. Ils sont souvent réalisés par des organismes indépendants. 
  
Exemple de mise à jour de procédure : 
Suite à une nouvelle loi sur les émissions de CO2, une entreprise met à jour ses normes de 
fonctionnement. 
  

 5.   Tableau récapitulatif des contraintes : 
 

Type de 
contrainte 

Description Exemple 

Réglementaire Normes et lois à respecter ISO 9001 

Technique Compatibilité et performance des 
équipements 

TRS de 85% 

Environnementale Réduction des émissions et gestion des 
déchets 

Réduction de CO2 de 
20% 

   



Chapitre 2 : Respecter la politique de sécurité de l'entreprise 
  

 1.   Comprendre la politique de sécurité : 
  
Définition : 
La politique de sécurité d’une entreprise est un ensemble de règles et de procédures pour 
protéger les employés, les équipements et les données. 
  
Pourquoi c'est important : 
Respecter cette politique réduit les accidents, protège les informations sensibles et évite 
les interruptions de production. 
  
Normes et règlements : 
Les entreprises se basent souvent sur des normes comme l’ISO 45001 pour la sécurité et la 
santé au travail. 
  
Communication : 
Les politiques de sécurité doivent être bien communiquées à tous les employés par des 
formations régulières. 
  
Exemple d'importance de la politique de sécurité : 
Dans une usine, le respect des règles de sécurité a réduit les accidents de 15% en un an. 
  

 
  

 2.   Les mesures de sécurité physique : 
  
Port des équipements de protection : 
Il est obligatoire de porter des équipements de protection individuelle (EPI) comme les 
casques, les gants et les lunettes de sécurité. 
  



Accès contrôlé : 
L’accès aux zones sensibles doit être contrôlé par des badges ou des codes d’accès. 
  
Maintenance des équipements : 
Les machines doivent être régulièrement inspectées et maintenues pour éviter les pannes 
et les accidents. 
  
Signalisation : 
Les zones dangereuses doivent être clairement signalées avec des panneaux 
d’avertissement. 
  
Exemple de mesures de sécurité physique : 
Lors d’une maintenance, un technicien porte un casque, des gants et des lunettes pour se 
protéger des projections de métal. 
  

 3.   La sécurité des informations : 
  
Protection des données : 
Les informations sensibles doivent être stockées de manière sécurisée avec des mots de 
passe et des cryptages. 
  
Accès restreint : 
Seuls les employés autorisés doivent avoir accès aux informations confidentielles. 
  
Formation : 
Les employés doivent être formés à la sécurité informatique pour éviter les cyberattaques. 
  
Sauvegarde : 
Les données importantes doivent être sauvegardées régulièrement pour éviter les pertes 
en cas de panne. 
  
Exemple de sécurité des informations : 
Une entreprise sauvegarde ses données critiques sur un serveur sécurisé tous les jours. 
  

 4.   Les protocoles d'urgence : 
  
Plans d’évacuation : 
Chaque bâtiment doit avoir un plan d’évacuation clairement affiché avec des sorties de 
secours bien signalées. 
  
Exercices d’évacuation : 
Des exercices d’évacuation doivent être effectués régulièrement pour que tout le monde 
sache quoi faire en cas d’urgence. 
  
Premiers secours : 



Il est essentiel d’avoir des trousses de premiers secours accessibles et du personnel formé 
aux premiers secours. 
  
Coordination avec les secours : 
Les entreprises doivent collaborer avec les services de secours locaux (pompiers, 
ambulances) pour être préparées à toute éventualité. 
  
Exemple de protocole d'urgence : 
Lors d’un exercice, les employés évacuent le bâtiment en moins de 3 minutes en suivant le 
plan d’évacuation. 
  

 5.   Les responsabilités de chacun : 
  
Rôles des employés : 
Chaque employé doit connaître ses responsabilités en matière de sécurité et les respecter 
au quotidien. 
  
Rôles des managers : 
Les managers doivent s’assurer que les politiques de sécurité sont bien appliquées et 
fournir les ressources nécessaires. 
  
Rôles de l’équipe de sécurité : 
L’équipe de sécurité est responsable de la mise en place des procédures, des formations 
et des audits de sécurité. 
  
Communication des incidents : 
Tout incident ou danger potentiel doit être immédiatement rapporté à l’équipe de sécurité 
pour une intervention rapide. 
  
Exemple de responsabilités : 
Un employé constate une fuite d’huile et informe immédiatement son supérieur et l’équipe 
de sécurité. 
  

Équipement Utilisation Fréquence 

Casque Protection de la tête Toujours 

Gants Protection des mains Selon les tâches 

Lunettes de sécurité Protection des yeux Selon les tâches 

   



Chapitre 3 : Contrôler les conditions de sécurité du système 
  

 1.   Les bases de la sécurité du système : 
  
Importance de la sécurité : 
Elle est essentielle pour protéger les équipements et les personnes. Elle évite les accidents 
et les pannes coûteuses. 
  
Évaluation des risques : 
Analyser les risques potentiels permet d'identifier les dangers et de prendre des mesures 
pour les éviter. 
  
Normes de sécurité : 
Les normes, comme ISO 45001, fournissent des directives pour mettre en place des 
systèmes de gestion de la sécurité. 
  
Formation et sensibilisation : 
Former le personnel et sensibiliser aux risques permet de réduire les accidents. La 
formation doit être régulière. 
  
Inspection régulière : 
Des inspections fréquentes assurent que les systèmes sont en bon état de 
fonctionnement. Elles aident à détecter les anomalies. 
  

 2.   Outils et méthodes pour contrôler la sécurité : 
  
Utilisation des check-lists : 
Les check-lists permettent de vérifier que toutes les mesures de sécurité sont respectées. 
Elles sont simples et efficaces. 
  
Analyse des défaillances : 
Analyser les causes des défaillances aide à prévenir les futurs incidents. Elle se base sur 
des données collectées. 
  
Simulation de scénarios : 
La simulation permet de tester les réactions du système en cas de problème. On peut ainsi 
améliorer les réponses. 
  
Maintenance préventive : 
Elle consiste à entretenir les équipements avant qu'ils ne tombent en panne. Cela réduit 
les risques d'accidents. 
  
Audit de sécurité : 
Un audit évalue l'efficacité des mesures de sécurité en place. Il identifie les points 
d'amélioration. 



  
 3.   Surveillance continue des systèmes : 

  
Utilisation de capteurs : 
Les capteurs détectent les anomalies en temps réel. Ils envoient des alertes si des 
problèmes sont détectés. 
  
Journaux de bord : 
Tenir des journaux permet de suivre l'historique des opérations et des incidents. Ils sont 
utiles pour les analyses futures. 
  
Systèmes de gestion centralisée : 
Ces systèmes permettent de surveiller plusieurs équipements à partir d'un seul point. Ils 
facilitent la gestion globale. 
  
Interventions rapides : 
En cas de détection d'un problème, une intervention rapide est nécessaire pour limiter les 
dégâts. Les procédures doivent être claires. 
  
Évaluation périodique des performances : 
Analyser les performances de sécurité régulièrement permet d'ajuster les mesures et 
d'améliorer la sécurité. 
  

 4.   Gestion des incidents et des urgences : 
  
Plan d'urgence : 
Un plan d'urgence détaille les actions à entreprendre en cas d'incident. Il doit être connu 
de tous et régulièrement testé. 
  
Équipe de gestion de crise : 
Une équipe dédiée doit être formée pour réagir rapidement et efficacement en cas 
d'urgence. Elle doit être bien équipée. 
  
Communication en situation de crise : 
Des canaux de communication clairs et fiables doivent être établis. Ils permettent de 
coordonner les actions. 
  
Entraînements et exercices : 
Réaliser des exercices réguliers prépare le personnel à réagir en cas de crise. Cela permet 
d'identifier les lacunes. 
  
Analyse post-incident : 
Après un incident, il est crucial d'analyser ce qui s'est passé pour éviter que cela ne se 
reproduise. Des rapports doivent être rédigés. 
  

 5.   Exemples concrets et pratiques : 



  
Exemple de maintenance préventive : 
Dans une usine, les machines sont inspectées tous les mois pour vérifier la présence de 
signes d'usure. Cela permet d'éviter les pannes imprévues. 
  
Exemple de simulation de scénarios : 
Une entreprise simule un incendie pour vérifier l'efficacité des protocoles d'évacuation et 
des systèmes d'extinction. 
  

Méthode Avantage Inconvénient 

Maintenance préventive Réduit les pannes Coût initial élevé 

Simulation de scénarios Préparation optimale Temps de préparation 

   



Chapitre 4 : Mettre en œuvre les moyens de prévention 
  

 1.   Identifier les risques : 
  
Étape de l'identification : 
L'identification des risques est une étape cruciale. Elle permet de détecter les dangers 
potentiels dans une entreprise. 
  
Types de risques : 
Les risques peuvent être d'origine physique, chimique, ergonomique ou psychosociale. 

• Risques physiques 
• Risques chimiques 
• Risques ergonomiques 
• Risques psychosociaux 

Techniques d'identification : 
Plusieurs techniques existent pour identifier les risques, comme les observations, les 
entretiens et les questionnaires. 
  
Importance de l'identification : 
Cette étape permet de prévenir des accidents et d'améliorer les conditions de travail. 
  
Exemple d'identification de risques : 
Un technicien identifie le risque de chute en inspectant les échelles utilisées dans l'atelier. 
  

 2.   Évaluer les risques : 
  
Évaluation des risques : 
Après l'identification, il faut évaluer les risques pour déterminer leur gravité et leur 
fréquence. 
  
Méthodes d'évaluation : 
Les méthodes incluent l'analyse des accidents passés et l'utilisation de matrices de 
risques. 
  
Matrice de risques : 
Cette matrice croise la gravité et la probabilité d'un risque pour évaluer son importance. 
 

Gravité Faible Moyenne Élevée 

Probabilité Faible Tolérable Modérée Sérieuse 

Probabilité Élevée Modérée Sérieuse Critique 

  
Exemple d'évaluation de risque : 



Un risque de coupure est évalué comme "modéré" (probabilité élevée, gravité moyenne) 
pour un opérateur de machine. 
  

 3.   Prévoir des mesures de prévention : 
  
Choix des mesures : 
Les mesures de prévention doivent être proportionnées aux risques identifiés et évalués. 
  
Catégories de mesures : 
Il existe trois principales catégories : mesures techniques, organisationnelles et humaines. 

• Mesures techniques 
• Mesures organisationnelles 
• Mesures humaines 

  
Hiérarchisation des mesures : 
Il est important de hiérarchiser les mesures en fonction de leur efficacité et de leur coût. 
  
Exemple de mesure de prévention : 
Installer des garde-corps sur une passerelle pour prévenir les chutes. 
  

 4.   Mettre en œuvre les mesures de prévention : 
  
Planification de la mise en œuvre : 
La mise en œuvre des mesures doit être planifiée pour être efficace et durable. 
  
Formation des employés : 
Les employés doivent être formés pour appliquer correctement les mesures de prévention. 
  
Suivi des mesures : 
Un suivi régulier permet de vérifier l'efficacité des mesures et de les ajuster si nécessaire. 
  
Rétroaction et amélioration continue : 
L'amélioration continue est essentielle pour adapter les mesures aux nouvelles situations. 
  
Exemple de mise en œuvre : 
Organiser une formation annuelle sur l'utilisation des équipements de protection 
individuelle. 
  

 5.   Évaluer l'efficacité des mesures de prévention : 
  
Indicateurs de performance : 
Les indicateurs permettent de mesurer l'efficacité des mesures mises en place. 
  
Analyse des données : 



Analyser les données d'accidents et d'incidents pour évaluer l'efficacité des mesures. 
  
Retour d'expérience : 
Utiliser le retour d'expérience des employés pour ajuster les mesures. 
  
Ajustement des mesures : 
Ajuster les mesures en fonction des résultats obtenus et des retours d'expérience. 
  
Exemple d'évaluation d'efficacité : 
Après un an, diminuer le nombre d'accidents de 30% grâce aux nouvelles mesures de 
sécurité. 
  

 
   



C12 : Surveiller le système 
  
Présentation du bloc de compétences : 
Le bloc de compétences C12 : Surveiller le système fait partie intégrante du BUT GIM 
(Génie Industriel et Maintenance). Cette épreuve est cruciale pour ceux qui souhaitent se 
spécialiser dans la surveillance et le contrôle des systèmes industriels. Les étudiants sont 
formés à identifier les anomalies, à réaliser des diagnostics et à proposer des solutions 
adaptées. Ce module est essentiel car il permet de garantir la fiabilité et la performance 
des infrastructures industrielles. 
  
Les compétences acquises incluent : 

• La compréhension des systèmes de surveillance 
• L’utilisation d’outils de diagnostic 
• La mise en œuvre de procédures correctives 

Conseil : 
Pour réussir ce bloc de compétences, il est important de se familiariser avec les différents 
outils et logiciels de surveillance utilisés dans l'industrie. N’hésite pas à demander des 
conseils à tes professeurs ou à tes camarades plus expérimentés. Pratique régulièrement 
les exercices de diagnostic et de correction. Cela te permettra de gagner en confiance et 
en efficacité. 
  
En outre, il est recommandé de réaliser des stages ou des projets en entreprise pour 
mettre en pratique les connaissances théoriques. Ces expériences te donneront une 
vision concrète des défis rencontrés sur le terrain et te prépareront mieux aux exigences 
du monde professionnel. 
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Chapitre 1 : Évaluer les risques 
  

 1.   Comprendre les risques : 
  
Définir les risques : 
Les risques sont des événements potentiels susceptibles de causer des dommages. Ils 
varient selon le contexte industriel. 
  
Catégories de risques : 
Les risques peuvent être classés en différentes catégories : 

• Risques physiques (bruit, vibrations) 
• Risques chimiques (exposition à des produits toxiques) 
• Risques biologiques (bactéries, virus) 
• Risques ergonomiques (mouvements répétitifs) 

Impact des risques : 
Évaluer l'impact des risques sur la santé des employés et sur la production. Par exemple, 
une machine défectueuse peut entraîner une baisse de productivité. 
  
Fréquence des risques : 
La fréquence des risques indique à quelle fréquence un risque peut se produire. Par 
exemple, des accidents fréquents sur une chaîne de montage indiquent un problème de 
sécurité. 
  
Priorité des risques : 
Établir une liste de priorités pour les risques permet de traiter ceux qui sont les plus 
critiques en premier. 
  

 2.   Méthodes d'évaluation des risques : 
  
Méthode de l’arbre des causes : 
L'analyse des causes permet de remonter à la source d'un problème en identifiant les 
causes racines. 
  
Méthode AMDEC : 
Analyse des Modes de Défaillance, de leurs Effets et de leur Criticité. Cette méthode classe 
les défaillances selon leur gravité, fréquence et détection. 
  
Analyse SWOT : 
La méthode SWOT (Forces, Faiblesses, Opportunités, Menaces) identifie les points forts et 
les points faibles d'un processus. 
  
Méthode HAZOP : 
Une analyse des risques opératoires (HAZOP) identifie les dangers potentiels dans les 
procédés industriels. 



  
Tableau de bord des risques : 
Un tableau de bord permet de suivre les risques en temps réel et d'identifier les tendances. 
  

 3.   Évaluer les risques dans le contexte de la maintenance : 
  
Risques liés aux machines : 
Les machines en maintenance peuvent présenter des risques si elles ne sont pas 
correctement arrêtées ou sécurisées. 
  
Risques électriques : 
Les travaux de maintenance sur des équipements électriques peuvent entraîner des 
électrocutions si les précautions ne sont pas respectées. 
  
Risques chimiques : 
L'utilisation de produits chimiques pour la maintenance peut causer des intoxications ou 
des brûlures. 
  
Risques ergonomiques : 
Les postures inconfortables ou les mouvements répétitifs peuvent entraîner des troubles 
musculo-squelettiques. 
  
Tableau des risques de maintenance : 
 

Type de risque Exemple Mesure préventive 

Physique Chute Port d'équipements de sécurité 

Chimique Intoxication Utilisation de gants et masques 

Ergonomique Lombalgie Améliorer la posture de travail 

Électrique Électrocution Couper l'alimentation électrique 

  
 4.   Instruments de mesure : 

  
Détecteurs de gaz : 
Utilisés pour identifier la présence de gaz toxiques dans un espace de travail. 
  
Sonomètres : 
Mesurent le niveau de bruit. Des niveaux supérieurs à 85 dB peuvent endommager l'ouïe. 
  
Thermomètres infrarouges : 
Utilisés pour mesurer la température de surface des machines sans contact. 
  
Luxmètres : 
Mesurent l'intensité lumineuse. Un bon éclairage réduit les risques d'accidents. 



  
Caméras thermiques : 
Utilisées pour détecter les points chauds dans les équipements électriques, prévenant 
ainsi les incendies. 
  

 5.   Mesures préventives : 
  
Formation des employés : 
Former les employés aux procédures de sécurité réduit les risques d'accidents. 
  
Signalétique de sécurité : 
Utiliser des panneaux de signalisation pour indiquer les zones à risque. 
  
Entretien régulier des équipements : 
L'entretien préventif des machines réduit les pannes et les risques associés. 
  
Utilisation d'équipements de protection individuelle (EPI) : 
Les EPI comme les casques, les gants et les lunettes de protection sont essentiels pour 
protéger les travailleurs. 
  
Surveillance continue : 
Utiliser des systèmes de surveillance pour détecter les anomalies en temps réel. 
  
Exemple de mise en place des EPI : 
Dans une usine, les travailleurs doivent porter des casques et des gants pour manipuler 
les machines, réduisant les accidents de 30%. 
  

 
   



Chapitre 2 : Contrôler le fonctionnement du système 
  

 1.   Introduction : 
  
Définition du contrôle de système : 
Contrôler le fonctionnement d'un système, c'est surveiller et ajuster ses performances pour 
s'assurer qu'il remplit bien ses fonctions. Cela implique de mesurer, d'analyser et d'agir sur 
différents paramètres. 
  
Importance du contrôle : 
Le contrôle est essentiel pour éviter les pannes, optimiser les performances et prolonger la 
durée de vie des équipements. Sans contrôle, les systèmes peuvent devenir inefficaces et 
coûteux. 
  
Objectifs du contrôle : 
Les principaux objectifs sont : garantir la sécurité, améliorer l'efficacité énergétique, réduire 
les coûts d'exploitation et assurer la qualité des produits ou services. 
  
Fréquence des contrôles : 
La fréquence dépend du type de système et de son utilisation. Certains systèmes 
nécessitent des contrôles quotidiens, d'autres hebdomadaires ou mensuels. 
  
Outils de contrôle : 
Les outils les plus courants incluent les capteurs, les logiciels de supervision, les tableaux 
de bord et les systèmes de gestion de maintenance assistée par ordinateur (GMAO). 
  

 2.   Mesurer les performances : 
  
Paramètres à mesurer : 
Il est important de mesurer des paramètres tels que la température, la pression, le débit, la 
consommation d'énergie, et le taux de rendement. Ces mesures permettent de détecter 
rapidement les anomalies. 
  
Utilisation des capteurs : 
Les capteurs jouent un rôle crucial. Ils collectent des données en temps réel et les envoient 
aux systèmes de contrôle pour analyse. Exemple : capteur de température pour surveiller 
un moteur. 
  
Types de capteurs : 

• Capteurs de température 
• Capteurs de pression 
• Capteurs de débit 
• Capteurs de vibration 

Analyse des données : 



Une fois les données recueillies, elles doivent être analysées pour détecter les écarts par 
rapport aux valeurs normales. Cela aide à identifier les causes possibles des problèmes. 
  
Indicateurs de performance : 
Les indicateurs clés de performance (KPI) aident à suivre l'efficacité du système. Exemple : 
un KPI pourrait être le taux de disponibilité d'une machine, mesuré en pourcentage. 
  

 3.   Analyser les résultats : 
  
Outils d'analyse : 
Les outils d'analyse incluent les logiciels de supervision, les tableaux de bord et les 
diagrammes de Pareto. Ces outils aident à visualiser les données et à comprendre les 
tendances. 
  
Interprétation des données : 
Il est crucial de savoir interpréter les données pour prendre des décisions éclairées. Par 
exemple, une hausse de température peut indiquer un problème de surchauffe 
nécessitant une intervention immédiate. 
  
Rapports d'analyse : 
Les rapports d'analyse doivent être clairs et précis. Ils doivent inclure des graphiques, des 
tableaux et des recommandations d'action pour améliorer les performances du système. 
  
Exemple d'interprétation de données : 
Si un capteur de vibration montre une augmentation anormale, cela pourrait signaler un 
désalignement ou un roulement défectueux. Une intervention est alors nécessaire. 
  
Outils de diagnostic : 
Les outils de diagnostic comme les systèmes de GMAO permettent d'identifier rapidement 
les causes des problèmes et de planifier les actions correctives. 
  

 4.   Intervenir sur le système : 
  
Types d'interventions : 
Les interventions peuvent être : correctives (réparer après une panne), préventives (éviter 
les pannes), ou prédictives (anticiper les pannes grâce à la surveillance continue). 
  
Procédures d'intervention : 
Les interventions doivent suivre des procédures claires pour garantir la sécurité et 
l'efficacité. Exemple : procédure de remplacement d'un roulement défectueux. 
  
Outils d'intervention : 
Les outils incluent : tournevis, clés, instruments de mesure, et équipements de protection 
individuelle (EPI). Leur choix dépend du type d'intervention nécessaire. 
  
Formation du personnel : 



Il est crucial que le personnel soit bien formé aux procédures d'intervention et à l'utilisation 
des outils. Cela garantit des interventions rapides et efficaces. 
  
Suivi des interventions : 
Après chaque intervention, il est important de documenter les actions réalisées et les 
résultats obtenus. Cela permet de suivre l'historique des interventions sur chaque 
équipement. 
  

 5.   Optimiser le système : 
  
Analyse continue : 
L'optimisation passe par une analyse continue des performances du système. Il est 
important de toujours chercher des moyens d'améliorer l'efficacité et de réduire les coûts. 
  
Utilisation des données historiques : 
Les données historiques aident à identifier les tendances et à anticiper les besoins futurs. 
Exemple : utilisation des données pour prévoir les pannes et planifier les maintenances. 
  
Amélioration continue : 
L'amélioration continue est un processus itératif. Il s'agit de constamment évaluer et 
ajuster les processus pour obtenir de meilleurs résultats. 
  
Technologies d'optimisation : 
Les technologies modernes comme l'Internet des objets (IoT) et l'intelligence artificielle (IA) 
peuvent grandement aider à optimiser les systèmes. Exemple : utilisation de capteurs IoT 
pour une surveillance en temps réel. 
  
Tableau de suivi des performances : 
 

Paramètre Valeur Mesurée Valeur Cible Écart Action 

Température 75°C 70°C +5°C Refroidir 

Pression 90 bar 85 bar +5 bar Réduire 

Débit 500 l/h 510 l/h -10 l/h Ajuster 

  
Retour d'expérience : 
Les retours d'expérience permettent d'apprendre des interventions passées et d'améliorer 
les procédures. Chaque retour doit être analysé pour en tirer des leçons. 
   



Chapitre 3 : Maintenir une veille sur la réglementation 
  

 1.   Introduction : 
  
Importance de la veille réglementaire : 
Pour un ingénieur en génie industriel et maintenance, rester à jour sur les réglementations 
est crucial pour assurer la conformité et éviter les sanctions. 
  
Objectifs de la veille réglementaire : 
Les objectifs principaux sont de prévenir les risques juridiques, optimiser les processus de 
production et garantir la sécurité des travailleurs. 
  
Conséquences du non-respect : 
Le non-respect des réglementations peut entraîner des amendes, la fermeture de 
l’entreprise ou des atteintes à la santé des employés. 
  
Exemple d'impact négatif : 
Une usine ne respectant pas les normes de sécurité incendie peut subir un incendie, 
causant des pertes humaines et matérielles importantes. 
  
Sources de réglementation : 
Les sources peuvent inclure des lois nationales, des directives européennes, des normes 
ISO et des recommandations d'associations professionnelles. 
  

 2.   Méthodes pour maintenir la veille : 
  
Utilisation d'outils de surveillance : 
Il existe des logiciels spécialisés qui alertent en temps réel des changements 
réglementaires. Exemples : Actuia, Legifrance. 
  
Abonnements à des newsletters : 
Des abonnements à des newsletters d'organismes de réglementation permettent de 
recevoir régulièrement des mises à jour. 
  
Participation à des formations : 
Les formations professionnelles offrent une manière d'acquérir des connaissances 
actualisées et d'échanger avec des experts. 
  
Exemple d'outil : Actuia 
Actuia fournit des alertes sur les nouvelles législations en temps réel, aidant ainsi les 
entreprises à rester conformes. 
  
Réseautage professionnel : 
Participer à des conférences et des forums permet de rester informé des évolutions et des 
meilleures pratiques du secteur. 



  
 3.   Étapes de la veille réglementaire : 

  
Identification des obligations : 
Il est essentiel de repérer les obligations spécifiques à son secteur d'activité pour éviter 
des sanctions. 
  
Suivi des modifications : 
Mettre en place un système de suivi pour détecter les modifications législatives est crucial 
pour maintenir la conformité. 
  
Analyse d'impact : 
Chaque changement doit être analysé pour évaluer son impact sur les processus de 
l’entreprise et la sécurité des employés. 
  
Exemple d'analyse : 
Une nouvelle norme sur les émissions de CO2 nécessitera peut-être l’installation de 
nouveaux filtres dans une usine. 
  
Mise en conformité : 
Adapter les processus et les équipements aux nouvelles réglementations pour assurer une 
conformité continue. 
  

 4.   Outils de veille et de conformité : 
  
Logiciels de gestion : 
Des logiciels comme Enablon et Intelex aident à suivre la conformité en centralisant les 
informations réglementaires. 
  
Bases de données réglementaires : 
Les bases de données comme Eur-Lex fournissent un accès à toutes les législations 
européennes pertinentes. 
  
Tableau comparatif : 
 

Outil Fonctionnalité principale Coût approximatif 

Enablon Gestion de la conformité 2000€/an 

Intelex Suivi des réglementations 1500€/an 

Eur-Lex Accès aux législations européennes Gratuit 

  
Audits internes : 
Organiser des audits réguliers permet de vérifier que les règles sont bien respectées et de 
détecter les points à améliorer. 



  
 5.   Exemples pratiques : 

  
Cas d'une usine de fabrication : 
Une usine doit respecter les normes de sécurité du travail en installant des dispositifs de 
protection et en formant régulièrement ses employés. 
  
Exemple d'usine : 
Une usine textile a réduit ses accidents de travail de 35% en intégrant les nouvelles normes 
de sécurité. 
  

 
  
Mise en place d'une équipe dédiée : 
Former une équipe dédiée à la veille réglementaire permet de s'assurer que toutes les 
obligations sont suivies en temps réel. 
  
Exemple d'équipe dédiée : 
Une entreprise chimique a mis en place une équipe qui a permis de réduire les non-
conformités de 50% en un an. 
  



 
  
Retour sur investissement : 
Les entreprises qui investissent dans la veille réglementaire voient souvent un retour sur 
investissement grâce à la réduction des amendes et des interruptions de production. 


